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Gog, de Magog, a-t-il déjà conquis la terre d’Israël ? 

Ézéchiel 38-39 prophétise que, dans les derniers jours, Gog, dirigeant démoniaque de 
la terre de Magog, va monter contre Israël, lequel sera mis au monde du sein des 
nations. Il fondra comme une tempête et conquerra le pays aux villages sans murs, et 
il le retiendra en otage. 

Cette conquête de Gog et de ses armées tournera éventuellement en spirale, se 
transformant en une guerre mondiale si catastrophique que Dieu Lui-même devra y 
mettre fin. 

Qui est Gog ? Où est la terre de Magog ? Maintenant, grâce à de nouvelles et 
stupéfiantes découvertes archéologiques et génétiques, nous possédons d’incroyables 
preuves qu’en fait, Magog est situé dans le sud de la Russie, dans le Caucase, et Gog 
est le nom du grand dirigeant du Royaume de la Khazarie. La Khazarie est la terre de 
peuples turcs non sémites qui se proclament faussement juifs. De la Khazarie du 8e 
siècle, ces peuples païens, s’étant convertis au judaïsme, s’enfuirent en Europe pour 
échapper aux guerriers envahisseurs russes. 

En 1948, les Khazars arrivèrent en Palestine où ils conquirent les paisibles 
Palestiniens et mirent sur pied un prétentieux nouveau « Royaume d’Israël ». Les 
Khazars, se disant « Juifs », proviennent de Magog. Conduits par le Gog de Satan 
dans les derniers jours, ils sont destinés à plonger le monde entier dans des bains de 
sang, le chao et la guerre. Ézéchiel 38-39 s’accomplit devant nos yeux ! 

 

Daniel Patrick est né au Missouri et a servi dans la Marine américaine 
durant la guerre du Vietnam. Il a étudié les arts en Europe, a gradué au 
Collège de la Bible, a lu des centaines de livres, a écouté des milliers de 
sermons et en est venu à la conclusion que le sionisme chrétien n’est pas 
biblique et qu’il a terriblement éconduit le christianisme. Après presque 
quinze ans de recherches, beaucoup de prière et la conduite du Saint-Esprit, 
ce livre, La matrice de Gog, fut créé. 
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INTRODUCTION 

La matrice de Gog — l’accomplissement 

de la prophétie biblique 

Ézéchiel 38 et 39 sont une clé de la compréhension des événements des derniers 
jours. Or, dans Ézéchiel, nous lisons qu’apparaîtra un puissant leader mondial : « Gog 
au pays de Magog ». Lui et ses forces armées descendront et conquerront Israël, puis 
ils continueront leur route et précipiteront une horrible guerre mondiale. 

Qui est « Gog » et où est « Magog » ? Jusqu’à tout récemment, ces questions 
fondamentales demeurèrent un mystère. Or maintenant, la science de l’ADN, 
l’histoire et l’archéologie nous apportent des réponses. Magog est le territoire de la 
Khazarie, dans le Caucase, au sud de la Russie. Alors que Gog est le leader ou roi 
démoniaque de ce grand pays. 

La Khazarie s’avère le pays d’origine des « Juifs » d’aujourd’hui qui — la science 
de l’ADN le confirme — ne sont pas de la descendance d’Abraham et donc, pas 
Israélites ni Sémites. Le peuple que nous appelons « Juifs » est, en fait, de lignée 
turque. 

Ce livre très important, La matrice de Gog, nous donne l’information concernant 
Gog, Magog et les Juifs. Nous y découvrons que la Sainte Bible se montre précise et 
que les « Juifs » d’aujourd’hui sont la « Synagogue de Satan » d’Apocalypse 2 et 3. 

De plus, les Khazars d’Europe qui se proclament Juifs sont descendus en Israël en 
grand nombre, lors des dernières décennies, tel que prophétisé. Ils ne possèdent aucun 
lien familial et aucun ancêtre provenant des anciens Israélites. De telle sorte qu’ils ne 
constituent pas la semence d’Abraham, quoiqu’ils prétendent. Par une stupéfiante 
tournure des événements, les « Juifs » d’aujourd’hui sont, en réalité, rien d’autre que 
les partisans de Gog, du pays de Magog. 

— Texe Marrs, auteur 
de La science de l’ADN et la lignée juive 

Austin, TX 78733 
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PRÉFACE 

La matrice de Gog est destinée à l’auditoire le plus naïf qui soit jamais entré dans une 
église, les prétendus sionistes chrétiens. Ce livre aurait pu s’appeler : Et si TOUTES vos 
prophéties bibliques soutenant le sionisme étaient fausses ? 

Ce fantasme prophétique des sionistes chrétiens n’est pas le genre de question théologique 
obscure que se posaient les moines médiévaux, comme « combien d’anges peuvent danser sur 
la pointe d’une aiguille », mais une question mondiale, économique et politique, qui a déjà 
coûté la vie de millions de gens et qui est prête à lancer la Troisième Guerre Mondiale.  

La plupart des sionistes chrétiens ont l’esprit engagé à soutenir l’état d’Israël de manière 
inconditionnelle à cause d’un paradigme prophétique qu’ils croient totalement appuyé par les 
Écritures. Voici un exemple personnel des conséquences de cette croyance. En 1968, peu 
après que je sois devenu chrétien, je fréquentais une église évangélique du sud de la 
Californie. Mon pasteur fit le pèlerinage requis en Israël pour voir de ses propres yeux 
« l’accomplissement de la prophétie » qu’il supposait y arriver. Le seul problème, c’est qu’il 
finit par demeurer chez une famille  chrétienne palestinienne à laquelle il s’attacha beaucoup. 

Un jour, le père de famille lui demanda : « Pourquoi les chrétiens américains soutiennent-
ils les Israéliens qui détruisent tant de Palestiniens chrétiens ? » Mon pasteur me dit plus tard 
qu’il resta sans voix face à la question. Il me confia : « Je ne savais quoi lui répondre. 
J’aimais vraiment les chrétiens palestiniens que je rencontrais et je vis leur situation critique, 
mais la réalité veut que toutes les prophéties soient contre eux. » 

Eh bien, je suis ici pour vous dire que les prophéties ne sont pas contre les Palestiniens. En 
fait, la prophétie favorite des sionistes chrétiens concernant Gog et Magog, dans Ézéchiel, aux 
chapitres 38 et 39, se tourne contre les sionistes eux-mêmes ! 

Donc, s’il se trouve que vous comptez parmi les dupes, comme je l’étais, j’espère que vous 
aurez le courage de poursuivre votre lecture afin que soit déracinée cette « puissante illusion » 
de votre esprit, une fois pour toutes. 

— Daniel Patrick 
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CHAPITRE UN 

Qui est Gog ? 
« La parole de l’Eternel me fut encore adressée, en disant : Fils d’homme, tourne ta 

face vers Gog au pays de Magog, Prince des chefs de Méshec et de Tubal, et 
prophétise contre lui. » 

(Ézéchiel 38:1-2) 

Gog est la force tapie derrière la création de la Matrice au pouvoir monétaire 
mondial et dans laquelle nous vivons tous aujourd’hui. Gog œuvre avec une armée de 
fanatiques s’étant associés aux gouvernements depuis des centaines d’années comme 
prêteurs sur gages. Au début du dernier siècle, l’armée de Gog a commencé à prendre 
le contrôle total des pays qu’elle a envahis. Depuis le 11 septembre 2001, elle a 
entamé le stade final de sa guerre de conquête de la terre entière, prenant le pouvoir 
de tous les gouvernements et des ressources naturelles afin d’introduire son Nouvel 
Ordre Mondial. 

Ces fanatiques envisagent de s’asseoir comme élite monarchique au-dessus de 
sujets complètement contrôlés, dépeuplés, rendus esclaves et dont l’unique fonction 
sera de les servir. Ce qui pourrait conduire à la pire destruction que le monde ait 
connue. 

Or, toute cette information concernant Gog se trouve dans l’ancienne prophétie 
d’Ézéchiel, prédiction prononcée il y a près de 2 500 ans. Le prophète Ézéchiel prédit 
une guerre, initiée par un certain Gog, et dans laquelle : « …tous les hommes qui sont 
sur le dessus de la terre seront épouvantés … les montagnes seront renversées, les 
tours et les murailles seront abattues » (Ézéchiel 38:20). La plupart de ceux qui 
enseignent cela le relie aux prophéties que l’on retrouve dans le Livre de 
l’Apocalypse et ils aiment l’appeler Bataille d’Armageddon. On dit que ce sera la 
dernière conflagration, le dernier holocauste, le cauchemar nucléaire, le tremblement 
de terre mondial, la frappe des météorites et la destruction de tous les royaumes de la 
terre, tout cela enroulé dans un même gros paquet. 

Des millions de gens croient que l’accomplissement final de cette prophétie est sur 
le point d’arriver. Si vous pensez que j’exagère pour vous faire peur, ou vous faire 
perdre du temps en débitant un vieux baragouin cru seulement par une poignée de 
dingues — réfléchissez-y encore. Dans les sermons hebdomadaires du dimanche, on 
sert comme fourrage cet enseignement des temps de la fin à des millions de 
pratiquants de par le monde. Des livres sur le sujet se vendent par millions et des 
douzaines de films et de documentaires, soit religieux, soit en provenance 
d’Hollywood, illustrent les cataclysmes décrits dans cette ancienne prophétie.  
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Syntonisez les canaux télévisés religieux et le sujet de Gog surgira invariablement 
presque chaque jour. Même si les télévangélistes parlent souvent de cette horrible 
guerre d’Armageddon qu’ils croient être à nos portes, habituellement, ce n’est pas à 
propos de la guerre à venir en tant que telle, mais plutôt de ce que les chrétiens 
doivent faire pour soutenir Gog et tous les Goguistes, et ce que les États-Unis doivent 
faire pour envoyer davantage de support militaire et économique à Gog. Alors, même 
si vous ne croyez pas à l’affaire, eux, ils y croient ! 

Et non seulement y croient-ils, mais ils versent des millions de dollars de leur 
propre poche pour supporter Gog, et ils incitent leurs gouvernements à donner des 
milliards  de dollars de plus en soutien économique et militaire pour Gog, et ils 
écument littéralement de rage en anticipant « l’Armageddon » ! « Qu’on l’amène ! » 
comme l’a dit un de leurs célèbres leaders fous. 

Savez-vous ce que leurs loufoques télévangélistes et prêcheurs utilisent pour rallier 
leurs congrégations dans un soutien frénétique malsain de Gog et ses armées de 
fanatiques, non seulement au Proche-Orient, mais dans le monde entier ? Eh bien, ils 
emploient les chapitres mêmes d’Ézéchiel 38 et 39 ! Le problème, c’est qu’ils les ont 
complètement mis sens dessus-dessous et ils ont fini par bénir Gog à la place. Vous 
demanderez : « Comment cela se peut-il ? » À cause d’un manque total de 
compréhension à savoir qui est exactement Gog. 

Le révérend John Hagee croit que Gog est la 
Russie. Faux ! Il pense que Gog conduira une 
armée de musulmans contre Israël. Encore faux ! 
Voici Hagee qui, comme des millions de sionistes 
chrétiens, bénit Gog, en réalité ! 

*** 

Ces « chrétiens » goguistes 
comprennent John Hagee, Pat 
Robertson, Hal Lindsey, Chuck Smith, 
le Pape, God TV, TBN, les baptistes et 
à peu près 90 % de toutes les 
confessions chrétiennes. Ces gars-là se 

prétendent chrétiens et ils disent croire en Dieu et à ce qu’Il dit dans la Bible, et 
pourtant, les voilà soutenant Gog, et bénissant Gog, et faisant exactement le contraire 
de ce que Dieu a dit de faire au prophète Ézéchiel. 

Mais on peut difficilement les blâmer, car l’identité de « Gog » fut un des plus 
grands mystères de tous les temps. Comment pouvez-vous prophétiser contre 
quelqu’un quand vous ne savez même pas qui il est ? Si le prophète Ézéchiel avait été 
comme un chrétien d’aujourd’hui, je peux entendre sa réponse au commandement de 
Dieu de « prophétiser contre Gog » : « D’accord, Seigneur, je vais le faire !... Mais… 
euh… d’abord, pourrais-tu me dire qui est GOG ? » 
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Nous devons connaître la réponse à cette question. Pourquoi ? Avant tout, parce 
que si nous savons qui est Gog, cela nous évitera d’être un de ces dupes qui suivent 
aveuglément les prêcheurs jusqu’au bord du gouffre ; nous serons plutôt parmi ceux 
qui voient au-delà de la manipulation des mass media et de la propagande politique de 
ces charlatans. Ensuite, cela va nous aider à être prêt pour ce qui s’en vient, parce que 
Gog et ses armées de fanatiques vont amener une guerre d’une telle amplitude qu’elle 
va déchirer notre monde ! 

Donc, qui est « GOG » ? 

Le prophète Ézéchiel appelle GOG : le « Prince des chefs de Méshec et de Tubal », 
du « pays de Magog », et qui, selon sa prophétie « dans les dernières années » et 
« aux derniers jours » rassemblera « une grosse armée » « ramassé[e] d’entre 
plusieurs peuples » et dirigera l’invasion contre les « montagnes d'Israël ». 

La vaste majorité des enseignants juifs et chrétiens croient que cette invasion de 
Gog et de ses armées décrit une future  invasion de la nation d’Israël lancée, soit par 
les Russes, soit par les nations arabes musulmanes, ou les deux. De mon examen de ce 
que disent les autorités juives et mon intime familiarité avec l’eschatologie 
évangélique chrétienne, je puis vous dire que la majorité ne connaît absolument pas 
l’identité de Gog. Et, parce qu’ils ont tout faux, leurs interprétations élaborées 
construites sur cette erreur sont également fausses. Cette invasion n’est pas à venir, 
elle a déjà commencé et approche rapidement de sa fin cataclysmique ! 

Le premier indice pour découvrir qui est Gog se trouve dans le déchiffrage du nom 
même de GOG. Je ne veux pas porter préjudice à l’argumentaire, comme aimeraient 
m’accuser certains, et, donc, afin d’éviter cela, tournons-nous vers une source juive 
pour découvrir ce que les Juifs eux-mêmes pensent qu’est Gog. La première source 
que nous allons consulter, c’est la version des Septante, traduite de l’hébreu par 72 
érudits juifs environ 300 ans av. J.-C.. La première citation ci-après provient d’une 
traduction moderne de Nombres 24:7 qui était une prophétie contre Agag. La seconde 
citation est aussi tirée de Nombres 24:7, mais provient, celle-là, de la version des 
Septante qui traduit le même mot hébreu, que la plupart des Bibles rendent par Agag, 
mais en le traduisant par Gog. 

D’abord, la version David Martin : 

« …son Roi sera élevé par-dessus Agag, et son royaume sera haut élevé. » 

Maintenant, la version des Septante : 

« …son royaume sera élevé au-dessus de Gog, et son royaume s’accroîtra. » 

Selon la version des Septante, comme nous le voyons dans les deux versets ci-
mentionnés, Gog est synonyme d’Agag. Agag est un terme générique employé pour 
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parler des rois d’Amalek . Dans la Genèse, il est écrit qu’Amalek était le petit-fils 
d’Ésaü, qu’on appelait aussi Édom. 

Sautons des anciennes traductions bibliques juives à une source juive moderne sur 
Internet. Cela provient de « JAHG  » (Jews And Hasidic Gentiles – « Juifs et Gentils 
hassidiques »), site web sioniste qui offre la preuve que Gog est Ésaü/Édom. 

« Je me suis extrêmement intéressé à votre article 
http://www.noahide.com/reds2.htm mentionnant le �Roi de Gog/Amalek” … Si 
cela ne vous dérange pas, pourriez-vous me révéler la source historique qui relie le 
Roi amalécite Agag à �Gog” ? Je n’ai pas été capable de trouver un lien direct 
dans la Bible, donc, je me demandais s’il y avait une autre source première 
concernant ce lien… » – Jeff au TX 

« Notre réponse : On fait allusion à l’identité du Roi Gog … descendant de la 
semence d’Amalek, dans une variété de sources de la tradition orale juive. Des 
sources telles que le Targum de Yonasan ben Uziel dans Ésaïe 11:4, Bereishis 
Rabba et autres mentionnent que le Roi Gog fut des descendants d’Ésaü/Édom 
(ce qui incluait Amalek). Ce qui signifie particulièrement qu’Amalek tel que 
suggéré par le Rabbi de Loubavitch (e.g., Likkutei  Sichos 1, Parshas Yisro, no. 
9). » (http://www.noahide.com/newsletter/news03.htm)  

Voici un autre site juif appelé Ask Moses qui confirme le rendu de la version des 
Septante d’Agag par Gog : 

« La Version des Septante identifie Agag à Gog … Agag est un nom générique 
qualifiant les rois d’Amalek … Amalek est une tribu descendue d’Ésaü. » 
(www.askmoses.com). 

Ces sites Internet juifs référant à leurs propres traditions orales juives montrent 
qu’ils croient que Gog est Agag et que la version des Septante assimile le nom 
d’Agag à celui de Gog. Ils soulignent également le fait qu’Agag fut le Roi d’Amalek, 
partie d’Édom. À part la version des Septante, d’autres traductions bibliques, dont les 
versions du Pentateuque Samaritain, en Vieux Latin, en Anglais moderne, de Moffat, 
de la Bible d’Aquila, etc., traduisent aussi « Agag » par « Gog ». 

Pour résumer : GOG est synonyme d’Agag — AGAG est le TITRE  du Roi des 
Amalékites/Édomites — comme « pharaon » était le titre du dirigeant d’Égypte ou 
« tzar » le titre du dirigeant de la Russie. On entend parler d’Agag pour la première 
fois dans Nombres 24:7, à l’époque de Moïse. Ensuite, des siècles après qu’ait été 
écrit le livre des Nombres, nous lisons que, durant le règne du roi Saül, le prophète 
Samuel tua « Agag, roi d’Amalek » (1 Samuel 15:32). Ce qui nous démontre qu’Agag 
fut un titre transmis aux rois d’Amalek/Édom. Et, comme nous allons vous le 
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démontrer plus loin, ce gars-là est encore dans le coin aujourd’hui, seulement, pas là 
où vous vous y attendriez, et il se montrera dans votre futur ! 

Le prochain indice pour reconnaître GOG repose sur l’identification de l’endroit 
exact où la prophétie d’Ézéchiel prédit que GOG/ÉDOM sera le « prince » ou le 
« dirigeant ». Or, c’est ici que cela devient un peu sinistre, parce que le prophète dit 
maintenant que ce GOG, cet AGAG, ce roi d’ÉDOM, provenant d’une petite tribu de 
la Palestine, sera prince ou dirigeant de « Rosh, Méshec et Tubal ». Ce sont 
d’anciennes appellations nommant Moscou, Tobolsk et la Russie. Maintenant, c’est 
tout un voyage, peu importe comment vous le figurez. 

Donc, regardons la prophétie originale. Plusieurs traductions modernes d’Ézéchiel 
suivent la version anglaise de la King James et traduisent l’hébreu pour qu’on lise que 
« Gog » est le « PRINCE des chefs de Méshec et de Tubal ». D’autres traductions 
rendent Gog comme « le prince de ROSH/ROS, de Méshec et de Tubal ». La 
controverse est centrée sur le fait de savoir si le mot hébreu « rosh » devrait être 
traduit ou translittéré. Traduire, c’est donner le sens d’un mot dans une autre langue. 
Translittérer signifie que l’on transcrit phonétiquement un mot – sa manière de sonner 
– dans une autre langue. Habituellement, on utilise la translittération pour les noms de 
personne, les noms d’endroit, de pays, etc. 

Le mot hébreu « rosh » se traduit généralement dans l’Ancien Testament par un 
nom commun comme chef, leader, tête, le plus haut, etc. Or, parce que « rosh » est, à 
la base, identique à « Rus/Rosh/Rhos », d’anciens noms du pays de Russie, certains 
disent que translittérer « rosh » comme nom propre, c’est essayer de faire en sorte 
que la Bible s’accorde avec votre interprétation de la prétendue prophétie des « temps 
de la fin ». 

Toutefois, en 300 av. J.-C., les 72 traducteurs juifs de l’Ancien Testament en grec 
(appelé la Version des Septante) n’avaient aucune théologie des temps de la fin à 
mettre de l’avant et ils translittérèrent « rosh » en un nom propre, un nom comme 
« Gog, prince de Rosh, Méshec et Tubal ». 

Le Dr John Thomas, qui écrivit « Gogue and Magogue » en 1848, nous dit que les 
traducteurs de la Version des Septante : 

« Furent sensibles qu’à cet endroit il ne s’agissait pas d’un nom appellatif [ou 
commun], mais un nom propre et ils le traduisirent en conséquence par Ros. Mais 
Jérôme [qui traduisit l’Ancien Testament en latin] ne trouvant pas de tel nom 
propre parmi les familles-nations mentionnées en Genèse, contesta poutôt la 
correction de la Version des Septante et préféra considérer le mot Ros comme un 
nom commun [chef] ; et son interprétation, établie dans la traduction latine de la 
Vulgate a prévalu de manière universelle dans tout l’occident. Cependant, Jérôme 
fut plus scrupuleux que les éditeurs de versions subséquentes qui l’ont rejeté de 
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façon inqualifiable comme nom propre, car, bien qu’il ait été enclin vers l’autre 
rendu, il ne se sentit pas autorisé à en rejeter complètement un si ancien, et ils les a 
donc préservés tous les deux, traduisant ainsi le passage : « Gogue, terram, 
Magogue, principem capita (sive Ros), Mosoch et Thubal ». 

Thomas révèle plus loin que Ros, ou Rosh, est le mot souche de Russie : 

« (L’historien) Bochart, autour de l’an 1640, observa, dans ses recherches 
élaborées en Géographie Sacrée, que Ros est la forme la plus ancienne sous 
laquelle l’histoire fait mention du nom de la RUSSIE ; et il prétendit que … la 
nation russe était appelée Ros par les Grecs, dans la toute première période où 
on en trouve mention. Les Ros sont une nation scythe en bordure du nord de 
Taurus. Et leurs propres historiens disent : �On raconte que les Russes (que les 
Grecs appelaient Ros, et parfois Rosos) tirent leur nom de Ros, homme vaillant qui 
libéra son pays du joug de leurs tyrans.” 

« Il n’est pas difficile de reconnaître en Tobl, Tubl, ou Thobel, un nom qui se relie 
naturellement à … la rivière Tobol qui donna son nom à la ville de Tobolium, ou 
Tobolski, métropole de la région étendue de la Sibérie. » 

L’étymologie est l’étude de l’origine des mots. On remonte aussi loin que la 
version des Septante, en 300 av. J.-C., pour trouver le mot Ros/Rosh comme nom 
propre, en d’autres termes, le nom d’un pays géographique. Nous voyons également 
des historiens de tout temps ayant vu dans le « Rosh, Méshec et Tubal » d’Ézéchiel 
l’ origine des mots Russie, Moscou et Tobolsk. Gardez à l’esprit que ces anciens 
écrivains n’avaient pas non plus à l’idée un quelconque scénario de prophétie des 
temps de la fin à propager. Méshec, Tubal et Magog sont mentionnés dans la Genèse, 
au chapitre 10, comme descendants de Japhet, un des trois fils de Noé. « Les fils de 
Japhet sont Gomer, Magog, Madaï, Javan, Tubal, Méshec, et Tiras » (v. 2). 
Ros/Rosh, Méshec, Tubal et Magog sont d’anciens noms de ceux dont les descendants 
s’installèrent dans la région territoriale de la Russie moderne. 

De nombreux érudits bibliques présument généralement que la Russie lancera 
éventuellement dans le futur un massif mouvement d’invasion contre l’état moderne 
d’Israël. Enfin, c’était du moins la prédiction populaire jusqu’en 1987 quand le vieil 
empire soviétique s’effondra ostensiblement. Ensuite, les érudits portèrent leur regard 
sur l’Irak, et maintenant, ils émettent l’hypothèse de l’Iran et même de la Chine. Mais 
ils sont bien loin de la cible, comme nous allons le démontrer. Cette invasion n’est pas 
pour le futur ; elle a commencé quand Gog est devenu le prince, ou le dirigeant, de la 
Russie. Ça s’est passé le 7 novembre 1917 et nous entrerons dans tous les détails au 
chapitre 5. Voilà pourquoi j’ai numéroté cet indice du chiffre 6. 

Je crois que la clé pour déchiffrer cette prophétie repose sur la découverte de la 
véritable identité de Gog. Le Seigneur a dit : « …tourne ta face vers Gog, au pays de 
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Magog, vers le prince de Rosh, de Méshec et de Tubal, et prophétise contre lui. Et 
dis : Ainsi a dit le Seigneur, l’Éternel : Voici, j’en veux à toi » (Ézéchiel 38:2-3). La 
plupart des « experts » en prophétie ont pointé du doigt le mauvais gars pour désigner 
Gog et ont, par conséquent, laissé le vrai coupable s’esquiver en douce. Et parce 
qu’ils se trompent complètement sur l’identité de Gog, leur interprétation de cette 
prophétie est également tordue. 

Les anciennes autorités juives, comme les modernes, disent que Gog est synonyme 
d’Agag, roi d’Amalek et d’Édom, de vieux noms bibliques qui ne veulent pas dire 
grand-chose pour l’individu moyen d’aujourd’hui. Donc, voici une petite leçon 
d’histoire. Le patriarche de l’Ancien Testament, Abraham, eut un fils, Isaac, qui eut 
une paire de jumeaux, Ésaü et Jacob. Le nom de Jacob fut par la suite changé en 
celui d’Israël et il eut 12 fils qui devinrent les 12 tribus d’Israël qui colonisèrent la 
terre de Palestine autour de l’an 1450 av. J.-C. Le nom d’Israël servit plus tard, dans 
la Bible, à décrire les 10 tribus du nord que l’on appelait parfois Éphraïm, lequel 
était le petit-fils  de Jacob/Israël. 

Le nom de Juda, duquel on a tiré le mot Juif , fut employé pour indiquer les deux 
tribus du sud de Juda et de Benjamin, ainsi que leurs Lévites, ou prêtres. Ésaü, le 
frère jumeau de Jacob, vit aussi son nom changer. On l’appelait parfois Édom, ce qui 
veut dire « rouge » ou « roux » en hébreu. Ésaü eut aussi plusieurs fils que l’on 
connut sous le nom d’Édomites et, plus tard, Iduméens par les Grecs.  

Amalek fut le petit-fils  d’Édom. De la même manière qu’Éphraïm, petit-fils de 
Jacob, devint chef d’une tribu dirigeante d’Israël, ainsi en fut-il d’Amalek qui devint 
la tribu dirigeante d’Ésaü/Édom. Agag fut le roi des Amalécites. Comme nous 
l’avons dit, Agag n’est pas le nom de quelqu’un, c’est un titre , comme roi  ou tzar. 
Agag était le dirigeant de la tribu édomite d’Amalek. 

De tout cela, ce que vous devez principalement fixer dans votre esprit, c’est que 
« Gog » est synonyme « d’Agag » et que cet Agag est le Roi d’Édom/Amalek. Et 
cette compréhension nous amène à notre premier indice pour identifier Gog. 

Gog est Agag, roi d’Édom/Amalek. 
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CHAPITRE DEUX 

Gog, Agag et Édom/Amalek 

PREMIER INDICE — Les traducteurs de la Version des Septante de l’an 300 av. 
J.-C. nous fournissent notre premier indice pour apprendre l’identité de Gog. Nous 
voyons par ces traducteurs d’il y a 2 300 ans que Gog s’appelle Agag et qu’Ézéchiel 
prophétisa, il y a 2 500 ans, qu’il sera le dirigeant de Rosh/Russie, Méshec/Moscou, 
Tubal/Tobolsk et de Magog, la région territoriale d’Europe de l’Est. C’est un voyage 
de milliers d’années et de milliers de kilomètres. Maintenant, nous suivons la piste 
pour savoir comment il chemina des déserts de la Palestine pour aller prendre le 
contrôle de la Russie et créer la matrice mondiale de l’argent dans laquelle nous 
vivons aujourd’hui. 

Gog/Agag est le roi d’Amalek/Édom . La majorité des Juifs israéliens, et 
beaucoup de chrétiens, assimilent tous les Arabes et les Palestiniens, en fait, TOUS 
les ennemis des Juifs et de l’état d’Israël, à Amalek et à Édom ! Ils les considèrent 
comme des ennemis édomites qui doivent être anéantis pour qu’Israël puisse posséder 
sa « terre promise », ou « Eretz Israël », tout le territoire à partir du Nil jusqu’à 
l’Euphrate. Leur point de vue ne peut être plus éloigné de la vérité. 

Hérode Antipas, un Édomite, décapita Jean-Baptiste et 
conspira avec Pilate dans la crucifixion de Jésus. Ces 
Édomites rôdent encore de nos jours et ils sont toujours 
les ennemis du Christ. 

*** 

Puisque Agag est le roi d’Édom/Amalek, 
alors si nous pouvons trouver Édom, nous 
trouverons Gog. Où est Édom aujourd’hui ? 
Où est Amalek aujourd’hui ? Où est Agag 
aujourd’hui ? Où est GOG aujourd’hui ? Je 
vais vous dire où il est, Gog se cache dans la 
synaGOGue ! 

Voici comment il en est arrivé là. D’après 
l’historien juif Josèphe, qui a écrit environ de 

70 à 90 apr. J.-C., le leader juif des Macchabés, Jean Hyrcan, conquit Édom en l’an 
126 av. J.-C. : 

« Hyrcan prit aussi Dora et Marissa, villes d’Idumée [mot grec pour Édom] et 
soumit tous les Iduméens ; et leur permit de demeurer dans ce pays s’ils 
circoncisaient leur partie génitale, et utilisaient les lois des Juifs ; et ils étaient si 
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désireux de vivre dans le pays de leurs pères qu’ils se soumirent à la circoncision, 
et au reste de la manière de vivre des Juifs ; par conséquent, à partir du moment où 
cela leur arriva, ils ne furent dès lors rien d’autre que des Juifs. » [Antiquité des 
Juifs, chapitre IX.] 

Se référant à cette citation de Josèphe, un magazine baptiste nous éclaire un peu 
plus : 

« William Whiston, traducteur de Josèphe, ajoute la note suivante : �Ce récit des 
Iduméens [Édomites] ayant admis la circoncision et toute la loi juive ‘depuis ce 
temps-là’, ou depuis l’époque d’Hyrcan, se confirme dans toute leur histoire 
postérieure. Dans l’opinion de Josèphe, cela fit d’eux des prosélytes de justice, ou 
Juifs entiers” » [Baptiste missionnaire d’Illinois et d’Indiana, Janvier 2001]. 

Plusieurs commentateurs de la Bible croient qu’Édom a été anéanti, disparaissant 
ainsi totalement de l’histoire. Mais un compte-rendu tel que celui de Josèphe nous 
démontre qu’Édom/Amalek/Agag/Gog n’est pas disparu de l’histoire. Non ! Il s’est 
fondu dans la judéité, comme nous le dit Josèphe et ce, depuis l’époque de leur 
conquête par Jean Hyrcan, en 126 av. J.-C. et, depuis : « ils ne furent dès lors rien 
d’autre que des Juifs ». 

DEUXIÈME INDICE — Gog/Agag, ainsi qu’Édom, absorbés par les Juifs. 

Notre second indice en vue de l’identité de Gog est que Gog/Agag, ainsi que ses 
Édomites, furent absorbés par les Juifs dès 126 av. J.-C. 

Cela se confirme encore par l’Encyclopédie juive de l’édition 1925, Vol. 5, p. 41, 
qui dit : « Édom est dans la judéité moderne. » 

Mais les Édomites s’adonnent à être une bande de roublards, car, moins d’un siècle 
après leur défaite face aux Macchabés et leur absorption au sein de la judéité, 
Gog/Agag/Édom, sous forme de dynastie hérodienne, devint Roi des Juifs ! Hérode 
et ses descendants furent tous des Édomites. Rappelez-vous du Hérode de vos 
histoires de Noël. C’est lui qui fit tuer tous les bébés mâles afin d’essayer d’assassiner 
l’enfant Jésus. Son fils, Hérode Antipas, conspira avec Ponce Pilate dans la 
crucifixion de Jésus. Le petit-fils, Hérode Agrippa I, persécuta les premiers chrétiens 
et fit exécuter Jacques, le frère de Jean. Hérode Agrippa II  présida au procès de 
l’apôtre Paul.  

Hérode le Grand se fit officiellement donner le titre de Roi de Judée par 
l’Empire romain, en 37 av. J.-C. – il fut le Roi des Juifs. Sa femme, Marianne, était 
juive descendante des Macchabés. Hérode l’Édomite, comme roi , accomplit 
réellement le rôle d’Agag. Hérode était Agag/Gog, un roi d’Édom. 



14 

Disciples du roi Hérode, que l’on voit ici tuant les 
bébés, sont encore dans les alentours aujourd’hui. 
Hérode était édomite et devint roi des Juifs en 37 
av. J.-C. 

*** 

Mais Gog est davantage qu’un simple 
roi de chair et de sang. Comme nous 
allons le voir, Gog est à la fois la 
manifestation physique du roi et l’esprit 
de démon derrière le trône. Le démon 
habite l’homme et le propulse au titre de 
Gog/Agag/Roi. 

C’est parfaitement biblique. Et souvenez-vous de ce que Satan dit à Jésus. « Je te 
donnerai toute cette puissance et la gloire de ces royaumes ; car elle m’a été donnée, 
et je la donne à qui je veux. » Et dans le livre de l’Apocalypse, nous voyons : « Et le 
dragon [Satan] lui [au roi] donna sa force, et son trône, et un grand pouvoir » 
(Apocalypse 13:2). 

Selon les Écritures, le domaine spirituel des démons suit une hiérarchie de 
pouvoirs démoniaques sous Satan et dirigeant sur différents territoires. Ces esprits 
démoniaques donnent de la puissance aux gens et les utilisent pour contrôler les 
royaumes de ce monde. 

L’apôtre Paul appelle Satan « cet esprit qui agit maintenant dans les fils de la 
rébellion » (Éphésiens 2:2). Et il dit que, comme chrétien, notre combat « n’est pas 
contre la chair et le sang …  mais contre les principautés, contre les puissances, 
contre les princes des ténèbres de ce siècle, contre les puissances spirituelles de la 
méchanceté dans les lieux célestes » (Éphésiens 6:12). Puisque toute opposition 
politique et religieuse contre Christ est de toute évidence de chair et de sang, par 
contraste, il est aussi évident que les « principautés et les puissances » dont parle Paul 
ici ne sont pas de chair et de sang, mais les forces spirituelles de Satan. Une de ces 
plus grandes forces démoniaques est GOG. 

Comme dirigeant de la tribu édomite d’Amalek, Gog fut un des adversaires 
originaux les plus implacables du peuple de Dieu dans l’Ancien Testament. La Bible 
prophétise que le peuple de Dieu sera en continuelle « guerre avec Amalek d’âge en 
âge » (Exode 17:16). Cette guerre n’a jamais cessé. 

Cette « principauté » démoniaque de Gog est entrée dans la judéité en 126 av. J.-C. 
lorsque Jean Hyrcan conquit tous les Édomites qui se convertirent ensuite au 
judaïsme. Pour vous montrer jusqu’à quel point Gog est puissant, il ne lui fallu que 
quelques décennies de manœuvre pour qu’un roi édomite soit le chef des Juifs et 
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devienne le meurtrier du Christ, en collusion avec les Juifs. Et les descendants 
d’Hérode et les Juifs éconduits devinrent les premiers persécuteurs et les premiers 
meurtriers des disciples du Christ. Cette force démoniaque est toujours au sein de la 
judéité mondiale aujourd’hui. 

On voit clairement ce côté diabolique de Gog dans un autre verset de l’Ancien 
Testament, dans le livre du prophète Amos : «  Le Seigneur me fit voir ceci : Voici, un 
essaim de  sauterelles survint, et voici, une des jeunes sauterelles dévastatrices était 
Gog, le Roi » (Amos 7:1, Version des Septante). 

Cet « essaim de sauterelles » ne peut qu’être symbolique, car, dans Proverbes 
30:27, il est écrit : « Les sauterelles qui n’ont POINT de roi… » 

Toutefois, dans le livre de l’Apocalypse, nous rencontrons un autre essaim de 
sauterelles qui sort de « l’abîme » et qui a un Roi à ses commandes appelé Abaddon 
ou Apollyon l’Exterminateur . 

« Et de cette fumée, des sauterelles se répandirent sur la terre ; et on leur donna 
un pouvoir semblable au pouvoir qu’ont les scorpions de la terre. Et il leur fut dit 
de ne faire aucun mal à l’herbe de la terre, ni à aucune verdure, ni à aucun arbre ; 
mais seulement aux hommes qui n’ont pas le sceau de Dieu sur leurs fronts. Et il 
leur fut donné, non de les tuer, mais de les torturer durant cinq mois, et leur 
torture était pareille à celle que cause le scorpion quand il pique l’homme. En ces 
jours-là, les hommes chercheront la mort, et ne la trouveront point; ils désireront 
de mourir, et la mort les fuira. Ces sauterelles ressemblaient à des chevaux 
préparés pour le combat ; il y avait sur leurs têtes comme des couronnes 
semblables à de l’or ; et leurs visages étaient comme des visages d’hommes. Elles 
avaient des cheveux comme des cheveux de femmes, et leurs dents étaient comme 
des dents de lions. Elles avaient des cuirasses comme des cuirasses de fer ; et le 
bruit de leurs ailes était semblable au bruit de chariots à plusieurs chevaux qui 
courent au combat. Elles avaient des queues semblables à celles des scorpions, et 
à leurs queues un aiguillon ; et leur pouvoir était de nuire aux hommes pendant 
cinq mois. Et elles avaient au-dessus d’elles un roi, l’ange de l’abîme, appelé en 
hébreu Abaddon, et dont le nom en grec est Apollyon (Exterminateur). » 
(Apocalypse 9:3-11). 

Ces « sauterelles », vous ne les trouverez dans aucun livre de biologie ! Elles sont 
le symbole des forces démoniaques de Satan qui tourmentent les gens qui ne sont pas 
scellés du Saint-Esprit de Dieu. Dans Amos, nous voyons que Gog dirige cette armée 
de sauterelles ; et dans l’Apocalypse, « l’ange de l’abîme » appelé Abaddon ou 
l’Exterminateur les conduit. Il s’agit à l’évidence d’un seul et même être. 

Ces versets tirés d’Ézéchiel, Amos et l’Apocalypse montrent que Gog est à la fois 
une entité spirituelle et l’incarnation humaine de cette force démoniaque. Des forces 
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spirituelles derrière les représentations terrestres, là réside le pouvoir réel. Ces forces 
invisibles sont les vrais « pouvoirs derrière le trône » des rois de ce monde. Ils 
incarnent et donnent pouvoir à GOG lui-même. 

Comme l’a dit Bob Dylan : « You Gotta Serve Somebody — It May be the Devil, or 
it may be the Lord, but you gotta serve somebody » (Tu dois servir quelqu’un — ce 
peut être le Diable, ou ce peut être le Seigneur, mais tu dois servir quelqu’un.) Quand 
« les Juifs tuèrent le Seigneur Jésus et leurs propres prophètes », comme l’a dit 
l’apôtre Paul, la seule alternative restante fut Gog. Et Gog devint le Prince de la 
judéité mondiale. 

TROISIÈME INDICE — GOG/AGAG est Roi des Juifs 

C’est notre troisième indice, Gog/Agag, le Roi d’Édom. À partir d’Hérode, 
Gog/Agag devint Roi des Juifs. Rappelez-vous de ce que les Juifs crièrent après que 
Ponce Pilate eut fait fouetter Jésus et Le présenta à la foule des Juifs en déclarant : 
« Voici votre Roi ». Ils dirent : « Crucifie-le ! Nous n’avons d’autre roi que César ! » 

Puisque la dynastie hérodienne avait été assignée par César, c’est probablement à 
ce moment-là que l’esprit de Gog prit le contrôle de la hiérarchie juive. Cela ne veut 
pas dire que chacun des leaders dont Gog s’empare portera officiellement le titre de 
« Roi des Juifs ». En fait, après que les Romains les eussent détruits et dispersés, il a 
fallu des siècles avant que les Juifs se réorganisent assez pour posséder quelque chose 
qui ressemble à une autorité centrale. Mais, pendant tout ce temps, Gog était au milieu 
d’eux en tant que force spirituelle utilisant différents individus et groupements pour 
faire sa volonté. 

Gog le démon ne se limite pas non plus à sa personne. Vous pouvez le voir dans la 
manière que Satan opéra pour s’opposer au ministère de Jésus. Une fois, Satan 
apparut à Jésus en Le tentant à la fin de Son jeûne de 40 jours (voir Luc 4). Une autre 
fois, Satan parla par la bouche même de Pierre, ce qui lui gagna la rebuffade de 
Jésus : « Arrière de moi, Satan ! » Finalement, Satan entra en Judas et accomplit la 
trahison et le meurtre de Jésus. Je suis sûr que Satan était en plusieurs de ces leaders 
juifs aussi, puisque Jésus a dit qu’ils étaient issus de leur père, le Diable (Jean 8:44). 
Donc, je crois que Gog fonctionne de la même façon. 

Qu’arriva-t-il à Gog ensuite ? Eh bien, en 70 apr. J.-C., les légions romaines 
conquirent et détruisirent la ville de Jérusalem. Josèphe écrit que 20 000 Édomites 
vinrent combattre aux côtés des zélotes juifs dans leur bataille perdante contre les 
Romains. Des dizaines de milliers de Juifs et d’Édomites furent tués dans le combat. 
Les vaincus furent crucifiés par milliers, beaucoup furent vendus comme esclaves et 
le reste s’enfuit dans la campagne. 
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Les Juifs/Édomites furent vaincus, mais insoumis, car, 60 ans plus tard, sous 
Bar Kochba, ils combattirent encore les Romains — et furent encore vaincus. Cette 
fois, Rome passa une loi interdisant à tout Juif de vivre en Judée. Le reste des 
Juifs/Édomites s’enfuit dans les colonies juives préexistantes en Égypte et à 
Babylone. 

Tous les registres généalogiques juifs ayant été détruits par les Romains, les Juifs 
et les Édomites s’intégrèrent à fond en un seul corps. Ce qu’il y a d’étrange en cela, 
c’est qu’il y a un passage dans l’Ancien Testament qui dit qu’un Édomite n’entrera 
pas dans la congrégation avant dix générations. De l’an 126 av. J.-C. jusqu’à la défaite 
finale face aux Romains, en 126 apr. J.-C., il y a eu le temps pour que passent dix 
générations. Les Édomites ne sont pas devenus juifs aux yeux de Dieu, mais les Juifs 
ayant rejeté le Christ sont devenu des Édomites. Les Juifs qui ont rejeté le Christ ont 
perdu leur droit d’aînesse comme « élus », tout comme le fils premier-né Ésaü/Édom 
a perdu son droit d’aînesse au profit de son frère jumeau, Jacob, dans l’Ancien 
Testament. 

Les « Édomites-Juifs » qui s’enfuirent en Égypte migrèrent plus tard en Espagne et 
furent connus sous le nom de Sefaradim, Séfarade étant le mot hébreu pour Espagne. 
Ceux de Babylone portèrent plus tard le nom d’Ashkenazim. Ce sont aujourd’hui les 
deux branches principales du judaïsme, les Ashkénazes surpassant en nombre les 
Séfarade dans un ratio de 10 pour 1. Vous êtes-vous déjà demandé pourquoi les 
Ashkénazes devinrent plus populeux que les Séfarades ? Probablement pas – mais 
nous allons vous le démontrer quand même, puisque c’est important pour trouver 
l’identité de Gog aujourd’hui. 

Le Talmud babylonien est le « levain des Pharisiens » servant à tordre 
les Écritures et dont nous mit en garde Jésus (Matthieu 16:6). Il a été 
codifié sous la sombre influence de Babylone. « C'est là l'exécration du 
serment qui sort sur le dessus de toute la terre » (Zacharie 5:3). 

*** 

À Babylone, les Édomites-Juifs codifièrent leur 
« tradition orale » en ce que nous connaissons comme le 
Talmud babylonien, un livre qui, selon les rabbins, a 
préséance sur la Torah et le Tanach que, mis ensemble, 
les chrétiens appellent l’Ancien Testament. C’est cette 

« tradition orale » qui poussa Jésus à déclarer, dans l’Évangile de Matthieu, aux 
chapitres 15 et 23, « Serpents, race de vipères … vous avez anéanti le commandement 
de Dieu par votre tradition ». Lisez les deux chapitres et ne manquez pas de revoir 
Jean 8, pendant que vous y êtes. « Le père dont vous êtes issus, c’est le diable, et vous 
voulez accomplir les désirs de votre père. Il a été meurtrier dès le commencement, et 
il n’a point persisté dans la vérité, parce qu’il n’y a pas de vérité en lui. » 
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Faites attention au Talmud ! Je crois que c’est à ce livre que se référait le prophète 
Zacharie, dans le cinquième chapitre de sa prophétie, quand il parlait de rouleau, ou 
livre , d’oppression, de mensonges et de fausses balances, que des oiseaux impurs, 
ou esprits, amenèrent à Shinear (Babylone) où ils lui bâtirent une maison. Il l’appelle 
« la malédiction qui se répand sur TOUTE la terre » (v. 3) — et il l’a fait ! C’est ce 
livre qu’on appelle le Talmud babylonien que toute la judéité mondiale considère 
comme son livre saint et que l’on enseigne dans toutes les écoles rabbiniques 
(yeshiva) autour du monde. (Examinez l’Appendice 2 pour lire quelques citations du 
Talmud concernant Jésus et Marie, Sa mère, et au sujet des Gentils en général. Ça 
ouvre les yeux.) 
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CHAPITRE TROIS 

Gog et la « Maison de 

Togarmah » – les Khazars 

« …je te ferai sortir avec toute ton armée … la maison de Togarma à l'extrême nord, 
avec toutes ses troupes, peuples nombreux qui t'accompagnent. » 

(Ézéchiel 38:4, 6) 

Après leur expulsion de Judée en l’an 70 apr. J.-C., et encore en l’an 126 apr. J.-C., de 
nombreux Édomites-Juifs s’installèrent dans des colonies juives qui existaient déjà à 
Babylone (Bagdad moderne en Irak) et à Constantinople (Istanbul moderne). C’est de 
ces écoles rabbiniques de Babylone et de Byzance que les Édomites-Juifs envoyèrent 
des rabbins pour faire des prosélytes chez le Roi de Khazarie, autour de l’an 740 apr. 
J.-C. Ce qui conduisit à la conversion de l’Empire khazar au judaïsme talmudique. 
L’histoire est racontée dans l’Encyclopédie juive et ne peut être réfutée. Dans les 
années 1970, Arthur Koestler, lui-même Juif ashkénaze et auteur de plus de 25 livres 
et essais, publia ses recherches approfondies sur cette conversion dans un livre qu’il 
appela plutôt ironiquement The Thirteenth Tribe (La treizième tribu) – jeu de mots sur 
les douze tribus d’Israël de la Bible et la nation des Khazar devenant la treizième tribu 
d’Israël. Koestler démontra de quelle façon cette conversion des Khazars au judaïsme 
gonfla les rangs des Juifs ashkénazes. Et devinez quoi ? Les Khazars n’étaient même 
pas sémites ! Ils ne descendaient pas de Sem, mais de Japhet et son fils Magog. Aucun 
de leurs ancêtres n’avait jamais mis les pieds dans la « terre promise ». 

Arthur Koestler, auteur du livre La treizième tribu. 

*** 

L’histoire de la conversion des Khazars au judaïsme a été 
enregistrée dans de nombreuses sources juives, chrétiennes et 
arabes. On trouve dans le livre de Koestler la correspondance 
écrite au 10e siècle et échangée par Joseph, roi ou khagan des 
Khazars, avec Hasdai Ibn Shaprut de Cordoue, docteur juif et 
ministre des affaires extérieures à la cour du sultan Abdu al-
Rahm, calife d’Espagne. Les lettres furent d’abord publiées par 

les Juifs mêmes, en 1577. Koestler rapporte que le rabbin Juda Halevi connaissait déjà 
ces lettres en 1140. 
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Le livre de Koestler raconte qu’autour de 930 apr. J.-C., Hadai Ibn Shaprut eut 
connaissance de l’existence d’une nation juive au nord des montagnes du Caucase par 
les marchands de cette région venus en Espagne, et il décida d’envoyer par le retour 
de ceux-ci des lettres destinées au kagan de Khazarie afin de faire la lumière sur cette 
affaire. Shaprut pensait qu’il pouvait s’agir d’une des tribus perdues d’Israël qui 
étaient allées en captivité en Assyrie, en 722 av. J.-C., et il demanda au kagan si tel 
était le cas. Le kagan Joseph répondit qu’ils n’étaient pas une tribu perdue d’Israël, 
mais qu’ils descendaient de Khazar, fils de Togarmah, fils de Magog, fils de 
Japhet. Cela voulait dire qu’ils n’avaient pas du tout de sang sémite, car les Sémites 
font remonter leur généalogie jusqu’à Sem, le frère de Japhet. 

Voici comment Koestler relate la réponse du roi Joseph de Khazarie à Hadai Ibn 
Shaprut : 

« Joseph poursuivit alors en fournissant une généalogie de son peuple. Quoique 
ardent nationaliste juif et fier de brandir le �sceptre de Juda”, il ne peut pas, et ne 
le fait d’ailleurs pas, se réclamer de descendance sémite ; il retrace son ancêtre, 
non pas jusqu’à Sem, mais au troisième fils de Noé, Japhet ; ou, plus 
précisément, au petit-fils de Japhet, Togarma, l’ancêtre de toutes les tribus 
turques. �Nous avons trouvé dans les registres familiaux de nos pères,” affirme 
Joseph avec assurance, �que Togarma avait dix fils, et le nom de ses enfants se lit 
comme suit : Uigur, Dursu, Avars, Huns, Basilii, Tarniakh, Khazars, Zagora, 
Bulgars, Sabir. Nous sommes les fils de Khazar, le septième…” » 

Voilà qui est plutôt étonnant, 
puisque Koestler souligne que la 
majorité des Juifs dans le monde, les 
Ashkénazi, qui composent environ 
90 % de la judéité mondiale, doivent 
leur grand avantage de population sur 
les Juifs séfarades au grand influx de 
tout probablement un demi million de 
Turcs khazars convertis au judaïsme. 
Cela s’est avéré une des plus grandes 
ironies de l’histoire. Car, non 
seulement les Ashkénazes crient-ils le 
plus fort à l’antisémitisme, mais en 
plus, ils ont initié la politique sioniste du « retour » à la « terre promise » — terre en 
laquelle la majorité de leurs pères n’ont jamais mis les pieds ! 

Benjamin Freedman, qui était un Juif ashkénaze converti au christianisme 
[catholicisme], connaissant cette ironie historique, dit ce qui suit concernant le 
« retour » des Juifs dans leur prétendue « terre promise » : 



21 

« Pas un seul d’entre eux n’avait d’ancêtre ayant posé le pied en Terre Sainte. Non 
seulement dans l’histoire de l’Ancien Testament, mais même à partir des tout 
débuts des temps. Pas un seul d’entre eux ! Et pourtant, ils se tournent vers les 
chrétiens et nous demandent de soutenir leur insurrection armée en Palestine en 
disant : �Vous voulez aider le ‘Peuple Élu’ à rapatrier sa ‘Terre promise’, la terre 
de ses ancêtres, n’est-ce pas ? C’est votre devoir de chrétien. Nous vous avons 
donné un de nos garçons comme Seigneur et Sauveur. Et maintenant, vous allez à 
l’église le dimanche et vous vous agenouillez devant un Juif pour l’adorer, et nous 
sommes Juifs”. 

« Mais ce sont des Khazars païens qui se sont convertis de la même manière que 
les Irlandais se sont convertis [au christianisme]. C’est aussi ridicule de les appeler 
�peuple de la Terre Sainte” que ce le serait d’appeler les 54 millions de Chinois 
des Arabes musulmans. » (Vous trouverez cela en ligne dans des sites variés — 
allez sur Google.) 

— Benjamin Freedman parle 

Écrivant entre 930 et 956 apr. J.-C., le kagan Joseph de Khazarie relate ainsi 
l’histoire de la conversion des Khazars à la judéité, en 740 apr. J.-C. : 

« Le kagan Bulan vint à la conclusion que le paganisme est inutile. �Il est honteux 
que nous soyons païens. Adoptons une des religions célestes, le christianisme, le 
judaïsme ou l’islam.” Donc, Bulan convoqua trois prêtres représentant les trois 
religions et les fit débattre de leur credo devant lui. Mais aucun prêtre ne put 
convaincre les autres, ou le souverain, que sa religion était la meilleure. Donc, le 
dirigeant parla avec chacun d’eux séparément. Il demanda au prêtre chrétien : �Si 
vous n’étiez pas un chrétien, ou que vous deviez abandonner le christianisme, 
laquelle préféreriez-vous – l’islam ou le judaïsme ?” Le prêtre répondit : �Si je 
devais abandonner le christianisme, je deviendrais un Juif.” Bulan demanda ensuite 
au disciple de l’islam la même question. Et le musulman choisit aussi le judaïsme. 
Voilà comment Bulan vint à choisir le judaïsme pour lui-même et son peuple de 
Khazarie au septième siècle apr. J.-C. et dès lors, les Khazars (quelques fois 
appelés Chazars et Khozars) vécurent selon les lois judaïques. » 

Le kagan Joseph continua en disant comment, plus tard, sous le règne du kagan 
Abdias, le judaïsme gagna en vigueur en Khazarie. On construisit des synagogues et 
des écoles pour enseigner la religion juive. Cette immersion dans le judaïsme 
talmudique est également enregistrée par le professeur Graetz dans son Histoire des 
Juifs : 

« Un successeur de Bulan, qui portait le nom hébreu d’Abdias, fut le premier à 
faire de sérieux efforts pour faire avancer la religion juive. Il invita des sages juifs 
à s’installer dans le dominion en les récompensant royalement … et il mit en place 
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un service divin modelé sur les anciennes communautés. Après Abdias, vint une 
longue série de Chagans (Khagans) juifs, car, selon une loi fondamentale de l’état, 
il n’était permis qu’à des dirigeants juifs de monter sur le trône. » 

Les armées khazares et musulmanes arabes se firent la guerre pendant plus de deux 
cent ans. D’après les chroniques arabes, les Khazars furent aptes à placer jusqu’à trois 
cent milles soldats dans leurs batailles. Les Khazars régnaient sur toute la région au-
delà des montagnes du Caucase, prélevant un tribut sur toutes les peuplades des 
Steppes et de toutes les caravanes de marchands. 

Ils contrôlaient les passages de la Volga, entre les Mers Noire et Caspienne. Leurs 
ennemis les décrivaient comme de féroces guerriers, presque comme des démons 
venus de l’enfer, utilisant les crânes de leurs ennemis comme coupes à boire et leurs 
scalps comme serviettes de table. Ils massacrèrent et tuèrent plus de gens que la Peste 
noire. La dimension et la puissance du Royaume de Khazarie s’indique par le fait 
qu’il envoya une armée de 40 000 soldats (en 626-627) pour aider Héraclius le 
Byzantin à conquérir les Perses. L’Encyclopédie juive déclare fièrement que les 
Khazars avaient un « gouvernement bien constitué et tolérant (ce sont les mêmes 
personnages qui écrivirent aussi que Staline avait aussi un gouvernement tolérant), un 
commerce florissant et une armée bien disciplinée. » 

Face à l’accablante évidence de la relation Khazar/Juif, Koestler semble aboutir à 
une certaine forme de « double-pensée » orwellienne pour rationaliser dans son esprit 
l’état présent d’Israël. Il dit que, même si l’état d’Israël fonde son existence sur un 
lien historique avec l’Israël biblique qui s’avère une totale illusion, l’état sioniste doit 
tout de même exister parce qu’il est là maintenant. 

Koestler n’était pas un Juif religieux, mais il n’abandonna jamais son identité juive 
séculière, bien qu’il ait été assez honnête pour admettre l’illusion de son histoire de 
« peuple élu ». Son livre devrait se trouver comme référence sur tout bureau de 
pasteurs chrétiens afin de les réveiller de leur propre illusion et de leur propre 
fantasme, en ce qui a trait au prétendu « peuple élu » et au « retour » vers la « Terre 
promise » qui ne fut jamais promise à aucun des ancêtres des Khazars et, en premier 
lieu, aux Édomites. 

Antérieur à celui de Koestler, un certain livre au sujet de l’origine khazare des Juifs 
ashkénazes a été rédigé par le professeur d’histoire juive médiévale, à l’Université de 
Tel-Aviv, A. N. Poliak. Son livre, Khazarie, fut publié en 1944 à Tel-Aviv, suivi 
d’une seconde édition en 1951. Les détracteurs considèrent le livre de Poliak encore 
plus radical que celui de Koestler. Il ne fut publié qu’en hébreu, mais créa une 
tempête dans toute la judéité en défiant la thèse du « peuple élu » sur laquelle se fonde 
la nation israélienne. Dans son introduction, il écrit que : « Les faits exigent une 
approche nouvelle, à la fois sur le problème des relations entre la juiverie khazare et 
les autres communautés juives, et sur la question à savoir jusqu’où devons-nous 
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considérer cette juiverie [khazare] comme le noyau de la grande colonisation juive en 
Europe de l’Est … puisque les descendants de cette colonisation constituent 
maintenant la grande majorité du monde juif. » 

Pour les sionistes, ces livres révélateurs sur l’origine des Juifs ashkénazes sont 
comme un Frankenstein cauchemardesque qui ne veut pas mourir, malgré toutes les 
fois qu’ils essaient de le tuer dans leurs media. Il fut ravivé de nouveau par un autre 
chercheur de vérité juif ashlénaze dans un livre édité en 1993, The Ashkenazic 
‘Jews’: A Slavo-Turkic People in Search of a Jewish Identity (Les « Juifs » 
ashkénazes : un peuple turco-slave à la recherche d’une identité juive) (Éditions 
Slavica), par le Dr Paul Wexler, linguiste à l’Université de Tel-Aviv. Le titre seul 
suffit à provoquer « choc et crainte » dans le cerveau des sionistes. 

Un des critiques résuma le livre de Wexler en un paragraphe : « Wexler utilise une 
reconstitution du yiddish pour arguer que celui-ci avait débuté en tant que langage 
slave dont le vocabulaire fut largement remplacé par des mots allemands. Allant 
même plus loin, il prétend que les Juifs ashkénazes sont une prédominance de Slaves 
et de Turcs convertis qui se mêlèrent à une minuscule population de Juifs 
palestiniens de la Diaspora. » 

Il y a encore quelques autres livres sur le sujet. Le livre de Koestler et des 
références à son effet sont partout sur Internet. Si vous cherchez diligemment, vous 
pourrez le trouver dans son entièreté, prêt à copier, ou à acheter sur Amazon ; et 
offrez-en des copies à vos « chrétiens » sionistes favoris. Donc, la vérité est 
disponible pour ceux qui veulent l’avoir, si non, ils peuvent toujours s’en tenir à 
l’Écriture : « Pour les incrédules, dont le dieu de ce siècle [Satan] a aveuglé l’esprit, 
afin qu’ils ne soient pas éclairés par la lumière du glorieux Évangile de Christ, qui 
est l’image de Dieu » (2 Corinthiens 4:4). Après tout, c’est bien plus facile de croire 
un mensonge. 

QUATRIÈME INDICE — La maison des Juifs de Togarmah/Khazar/Ashkénaze 
s’harmonise avec GOG 

Cela nous amène à notre quatrième indice. Gog/Agag/Édom/Judéité s’associe aux 
Khazars qui, comme le roi Joseph le révèle dans sa lettre, sont de la lignée de 
Togarmah, ou, comme le dit Ézéchiel, la « maison de Togarmah ». 

En l’an 1000 apr. J.-C., il y avait des Juifs qui vivaient à Babylone, maintenant 
appelée Bagdad, depuis près de 1 600 ans, soit à partir de l’an 586 av. J.-C., lors de la 
destruction de Jérusalem par Nébuchadnetsar et son armée qui ruinèrent Jérusalem et 
firent prisonniers des milliers de Juifs pour les rendre esclaves dans la cité-royaume 
de Babylone. Autour de l’an 516 av. J.-C., plusieurs Juifs retournèrent en Judée et 
reconstruisirent le temple et la cité de Jérusalem. Plus tard, en 70 apr. J.-C., et 
encore en 126, les Juifs, accompagnés de leurs convertis juifs/édomites/Gog/Agag, 
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fuirent la destruction romaine de la Jérusalem reconstruite et rejoignirent leurs frères 
juifs à Bagdad/Babylone. D’autres Juifs de Palestine s’enfuirent vers la capitale 
orientale romaine de Constantinople, en Byzance. 

À cause de « persécutions » variées contre les Juifs dans ces capitales musulmanes 
et chrétiennes, certains Juifs quittèrent Babylone/Bagdad, et Byzance pour se réfugier 
dans le Royaume de Khazarie. Là, ils devinrent une seule, grosse et heureuse famille 
ashkénaze aidant à mettre sur pied des écoles/yeshiva et des synagogues talmudiques 
dans tout le pays et en cimentant encore davantage les Khazars à la religion juive. 
Comme l’a dit Jésus aux Pharisiens : « …vous courez la mer et la terre pour faire un 
prosélyte ; et quand il l’est devenu, vous le rendez enfant de la géhenne deux fois plus 
que vous » (Matthieu 23:15). Deux cents ans plus tard, dans les années 1200, quelque 
ait été le sang judaïque original chez les habitants de Judée du premier siècle, il était 
maintenant complètement mélangé à deux énormes transfusions sanguines. La 
première par leurs parents édomites, en 126 av. J.-C., et la deuxième par les convertis 
khazars, les enfants de Japhet non sémites, à partir de 740 apr. J.-C. 

Cela nous amène au milieu du 12e siècle, au moment où Gengis Khan et ses 
Hordes d’Or sanguinaires arrivèrent en scène. Les armées du Khan chassèrent les 
Khazars des Steppes, vers la Russie et l’Europe de l’Est.  

Avant l’invasion de Gengis Khan, les Khazars possédaient déjà de petites enclaves 
en Europe de l’Est et en Russie, plus notamment à Kiev où de nombreux historiens 
croient que se sont d’abord installés les Khazars. Mais, avec l’arrivée de l’armée du 
Khan, le ruisseau de l’émigration khazare vers ces pays se transforma en inondation. 
Koestler montre par une documentation méticuleuse que seul l’influx de cette 
multitude de Khazars peut justifier la soudaine apparition en Europe de l’Est de 
dizaines de milliers de « Juifs », à l’époque. 

L’historien et auteur Michael A. Hoffman II, de RevisionistHistory.org, a 
découvert la photo d’une statue ukrainienne représentant la « victoire du Prince 
ukrainien Sviatoslav sur l’armée khazare, en 968 apr. J.-C. (remarquez l’hexagramme 
sur le bouclier du soldat khazar). Selon Hoffman, « Le Magen David était utilisé dans 
les rituels kabbalistiques juifs au Moyen-Âge, mais ne devint universellement « juif » 
qu’au 19e siècle quand il fut adopté par le mouvement sioniste en tant que symbole 
national : l’improprement nommée « Étoile de David », qui ne l’est définitivement 
pas. » 

La défaite aux mains des Russes amena une réduction de la souveraineté des 
Khazars, mais ce n’est qu’à l’arrivée des armées de Gengis Khan, dans les années 
1200, que débuta la migration en masse des Khazars vers l’Europe de l’Est. 
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Cette photo est celle d’une statue qui se trouvait en Ukraine, 
dépeignant la victoire ukrainienne sur les Khazars, en 968 apr. 
J.-C.. Notez la soi-disant « Étoile de David » sur le bouclier du 
soldat khazar. Khazar = Juif ! 

*** 

Koestler raconte : 

« L’historien polonais Adam Vetulani [écrit] : �Les 
érudits polonais s’accordent à dire que ces plus anciennes colonisations [en 
Pologne] furent fondées par des émigrés juifs provenant de l’état khazar et de 
Russie, alors que les Juifs arrivant de l’Europe du Sud et de l’Ouest [les Séfarades] 
ne vinrent s’installer que plus tard … et qu’au moins une certaine proportion de la 
population juive (au début, la part principale) émanèrent de l’est, du pays khazar, 
et plus tard de Kiev, en Russie”. » 

Koestler démontre ensuite jusqu’à quel point cette immigration a dû être massive : 

« Cela nous amène à la question de savoir la dimension approximative et la 
composition de l’immigration khazare en Pologne. En ce qui regarde le nombre 
entraîné, nous n’avons pas d’information fiable pour nous guider. Nous nous 
rappelons les sources arabes parlant des armées khazares se chiffrant à trois cent 
milles hommes impliqués dans les guerres musulmanes-khazares, entre 740 et 900 
apr. J.-C. ; et même si l’on tient compte d’une exagération plutôt extravagante, cela 
nous indiquerait une population khazare totale d’au moins un demi million 
d’âmes. » 

Koestler nous informe plus loin que SEULS les Khazars peuvent justifier le 
nombre énorme de Juifs ashkénazes en Europe de l’Est : 

« Le concept traditionnel des historiens juifs disant que la Croisade de 1096 … ou 
la Peste noire du milieu des années 1200 … provoquèrent une migration en masse 
des Juifs allemands vers la Pologne n’est tout simplement qu’une légende — ou 
plutôt une hypothèse ad hoc inventée parce que, comme ils ne connaissaient que 
très peu l’histoire des Khazars, ils ne purent trouver aucune autre façon d’expliquer 
l’émergence, à partir de nulle part, de cette concentration sans précédent de Juifs 
en Europe de l’Est. » 

Comme le documentent Koestler et de nombreux historiens, en réalité, il n’y eut 
qu’un très petit nombre de Juifs possédant des communautés en Allemagne, en 
France, en Hollande et en Angleterre. Ces Juifs étaient de la Diaspora de l’époque 
préromaine et romaine, à qui s’étaient joints des Juifs séfarades après avoir été 
expulsés d’Espagne à la fin du quinzième siècle. 



26 

Je suis aussi d’accord avec Koestler quand il dit ce qui suit : 

« Ce serait folie, bien sûr, que de nier que des Juifs de différentes origines ont aussi 
contribué à la communauté juive mondiale actuelle. Le ratio numérique des 
Khazars à la contribution sémite et aux autres est impossible à établir. Mais les 
preuves cumulatives nous poussent à être du même avis que le consensus des 
historiens polonais disant que �dans les premiers temps, la masse principale 
provenait de la contrée khazare”, et, conséquemment, la contribution khazare à la 
composition génétique des Juifs doit être substantielle et, selon toute probabilité, 
dominante. » 

Le recensement qui eut lieu juste avant que Koestler écrive son livre révèle que : 

« Dans les années 1960, le nombre des Séfarades était estimé à 500 000. À la 
même période, les Ashkénazes se chiffraient à environ onze millions. Donc, en 
langage courant, Juif est pratiquement synonyme de Juif ashkénaze. Mais le terme 
est trompeur, car le mot hébreu ashkenaz était, dans la littérature rabbinique 
médiévale, appliquée aux Allemands – contribuant ainsi à la légende que la judéité 
moderne provient du Rhin. Il n’y a, toutefois, aucun autre terme pour se référer à la 
majorité non séfarade de la judéité contemporaine. Pour ajouter du piquant 
[stimuler la dissension], on doit mentionner que les Ashkénazes de la Bible se 
rapportent à un peuple vivant quelque part dans le voisinage du Mont Ararat, en 
Arménie. Le nom se trouve dans Genèse 10:3 et 1 Chroniques 1:6, comme un des 
fils de Gomer, qui était fils de Japhet. Ashkénaz est aussi frère de Togarmah et 
neveu de Magog, que les Khazars, d’après le roi Joseph, déclarent avoir eu comme 
ancêtre. » 

Nous mettons le dernier clou au cercueil de ce vol d’identité « juive » en passant 
par le site de Texe Marrs (www.texemarrs.com) et son livre remarquable, La science 
de l’ADN et la lignée juive, à propos de l’ADN des prétendus Juifs. De nouveaux tests 
d’ADN montrent de manière concluante que l’histoire que Koestler et les autres 
révèlent, c’est-à-dire que les Juifs ashkénazes sont des Khazars, est maintenant 
confirmée par la science de l’ADN. 

Texe écrit que l’identité des Juifs fut assez bien ignorée, mais on a commencé à la 
dénouer à partir de 1968 : 

« En 1968, deux scientistes britanniques, Watson et Crick, proposent la science de 
l’ADN. Depuis cette date, l’ADN est devenue la principale science employée en 
criminologie, que ce soit pour déclarer coupable ou pour exonérer. C’est devenu si 
populaire que l’on peut acheter des « kits d’ADN » individuels pour que chacun 
puisse faire ses propres tests sanguins et déterminer son héritage jusqu’au dernier 
degré de pourcentage. 
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« Grâce à la science de l’ADN, les historiens et les anthropologues sont maintenant 
capables de trouver les chaînons manquants et démêler les mystères de la race et de 
l’ethnologie. 

« En 2001, le Dr Ariella Oppenheim, biologiste de l’Université hébraïque, publia la 
première étude approfondie sur l’ADN et l’origine des Juifs. Ses recherches 
établirent que presque tous les Juifs proviennent de sang turc et kurde. Non 
seulement cela, mais le Dr Oppenheim fit voir que les Palestiniens — le peuple 
même que les Juifs ont persécuté et éjecté de la terre d’Israël depuis 1948 — ont 
peut-être plus de sang israélite que les Juifs. En somme, la vaste majorité des Juifs 
ne sont pas juifs ; certains Palestiniens le sont. Plusieurs Palestiniens ont même un 
chromosome d’ADN établissant qu’ils sont « Cohens » — ouvriers de l’ancien 
Temple et de l’ancienne synagogue des Juifs. » 

L’étude d’ADN définitive 

Marrs procéda à la publication de son livre révolutionnaire, La science de l’ADN et 
la lignée juive (2013). Dans son volume, il déclare :  

« Maintenant, voici l’étude d’ADN ultime et définitive du Dr Eran Elhaik et 
associés de l’Institut de médecine génétique McKusick-Nathan, de l’École 
universitaire de médecine Johns Hopkins. Intitulée The Missing Link of Jewish 
European Ancestry : Contrasting the Rhineland and the Khazarian Hypotheses (Le 
chaînon manquant de l’ascendance européenne juive : contraste entre les 
hypothèses de Rhénanie et de Khazarie) et publié par l’Oxford Journal au nom de 
la Société de biologie et évolution moléculaire, l’étude confirme les recherches 
d’Oppenheim et les nombreux bouquins savants. 

« Le Dr Elhaik et la prestigieuse École universitaire de médecine Johns Hopkins 
concluent dans leur rapport : �L’Hypothèse khazare propose que les Juifs 
d’Europe de l’Est descendent des Khazars, amalgame de clans turques qui colonisa 
le Caucase dans les premiers siècles après J.-C. et se convertirent au judaïsme au 
huitième siècle … À la suite de l’écroulement de leur empire, les Judéo-khazars 
s’enfuirent en Europe de l’Est. L’essor de la juiverie européenne s’explique dès 
lors par la contribution des Judéo-khazars.” » 

Qui peut s’obstiner contre la science de l’ADN ? 

Marrs conclut comme suit : 

« Ainsi, la science de l’ADN a prouvé que les découvertes des nombreux historiens 
et anthropologues sont exactes. Les « Juifs » d’Israël ne sont pas de la descendance 
d’Abraham, mais proviennent plutôt des sujets du roi Bulan de Khazarie. » 
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Eh bien, là, vous y êtes, la science de l’ADN confirme ce que savaient déjà les 
historiens, Les Juifs ashkénazes ne sont PAS la semence d’Abraham, mais sont 
véritablement des Khazars convertis de la « Maison de Togarmah ». Exactement 
comme la prophétie d’Ézéchiel l’avait prédit depuis longtemps. La prophétie 
s’accomplit à la lettre. 

SAISISSEZ-VOUS LE PORTRAIT ? 

Lentement mais sûrement, Gog/Agag commence à rassembler les traits de 
caractère qui lui sont associés dans Ézéchiel 38 et qui font partie de son armée. 
Premièrement, nous avons Gog lui-même qui est Agag, roi des Amalécites/Édomites 
s’étant convertis au judaïsme en 126 av. J.-C.. Ensuite, nous avons les Khazars qui 
sont de la lignée de Togarmah ou, comme le dit Ézéchiel, « la maison de Togarmah à 
l’extrême NORD » et qui, selon Genèse 10:2-4, est neveu de Magog et frère 
d’Ashkénaz qui s’adonne justement à avoir donné son nom aux Juifs ashkénazes. 
Saisissez-vous le portrait ? Nous allons ramasser le reste de l’équipage de Gog à 
mesure que nous allons suivre sa trace dans les prochains chapitres. 
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CHAPITRE QUATRE 

Gog et le capitalisme 

« Ephraïm est un marchand ; il y a en sa main des balances trompeuses; il aime à 
faire des extorsions » 

(Osée 12:7) 

C’est là où la Matrice Monétaire de Gog commence à prendre le pouvoir. Après la 
migration massive des Khazars vers l’Europe de l’Est, Koestler nous dit comment les 
Khazars se sont impliqués dans l’industrie financière : 

« Il y a une similitude frappante entre certaines positions privilégiées détenues par 
les Juifs khazars en Hongrie et en Pologne, dans ces premiers jours. Des sources 
hongroises et polonaises se réfèrent toutes les deux aux Juifs employés comme 
maîtres-monnayeurs, administrateurs du revenu royal, contrôleurs du monopole du 
sel, percepteurs de taxes et « prêteurs sur gages » – i.e. banquiers. Ce qui n’est pas 
surprenant, puisque le commerce extérieur et la perception des droits de douane 
avaient été la principale source de revenus des Khazars dans le passé. » 

 

Derrière la montée du pouvoir monétaire juif, il y a les forces 
spirituelles sataniques. « Le dragon lui donna sa force, et son trône, 

et un grand pouvoir » (Apocalypse 13:2). 

Les Juifs ashkénazes et séfarades semblent avoir une affinité toute spéciale pour 
l’argent. Je suppose que cette « affinité » pourrait bibliquement remonter aux 
changeurs du Temple, à Jérusalem, mais dans les temps modernes, cela a mené au 
contrôle du système financier mondial. 
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Cette affinité spéciale pour le « fric », ou l’argent, fit en sorte que les rois et les 
empires employèrent les Ashkénazes et les Séfarades comme conseillers financiers. 
En Angleterre, vers la fin du premier millénaire, et avant leur expulsion en 1290, les 
prétendus Juifs de la Diaspora de l’époque romaine et préromaine étaient les 
financiers et les conseillers des rois. Même situation en France avant leur expulsion en 
1391. En passant, ces soi-disant Juifs de la Diaspora ne se chiffraient qu’à environ 
2 500 lors de leur expulsion d’Angleterre, et c’était probablement le même nombre en 
France. (S’il vous plaît, veuillez également noter que leur expulsion n’était pas due au 
fait qu’ils allaient à la synagogue et dansaient la Hora au lieu d’aller à l’église, mais 
bien à cause de leur quasi-monopole du système monétaire qui causait le naufrage du 
pays.) Ces chiffres modestes de la population juive à leur expulsion confirment les 
historiens polonais et hongrois en ce qu’ils ne peuvent justifier les multitudes 
d’Ashkénazes en Europe de l’Est. 

De toute façon, le point principal est que, par amour de l’argent, racine de tous les 
maux (1 Timothée 6:10), Gog et son armée de Goguistes avaricieux ont gravité autour 
comme personne dans toute l’histoire, ce qui a eu pour résultat qu’aujourd’hui ils 
contrôlent les banques d’état de tous les pays d’importance. Les cordons de la bourse 
financière du monde sont fermement entre leurs mains et ces mains appartiennent au 
premier chef à la Maison des Rothschild. Je crois que le leader de la Maison 
Rothschild est la manifestation moderne de Gog sur terre. 

Ce qui nous amène à notre 5e indice pour déterminer l’identité de Gog : comment 
le Dragon a-t-il amené le Prince/Seigneur de la Maison Rothschild sur le trône 
financier du monde entier. « …et le dragon lui donna sa puissance, son trône, et une 
grande autorité » (Apocalypse 13:2). 

Cinquième indice – Gog prend contrôle de l’argent du monde 

Lorsque Rothschild entra en scène, il y avait déjà des familles juives fermement 
établies dans de nombreuses villes partout en Europe en tant que prêteurs sur gages, 
comme on appelait en ce temps-là les banquiers. Au début de sa carrière, Mayer 
Amschel Rothschild travaillait pour eux. Ce qui suit montre comment la Maison 
Rothschild finit par atteindre le haut de l’échelle. La plupart des informations ci-après 
viennent de The Rothschild Money Trust (Le cartel monétaire de Rothschild), écrit 
par George Armstrong. Mes commentaires sont en italique. Ce livre a été rédigé en 
1940, mais il nous met au courant de l’ère moderne qui, depuis ce temps, a vu le 
pouvoir des Rothschild s’accroître de manière exponentielle. 

MAYER AMSCHEL ROTHSCILD, I – 1743-1812 

Mayer Amschel est né en 1743 et est décédé le 29 septembre 1812. Il épousa 
Gutter Schnaper en 1770. Ils eurent une grande famille composée de cinq fils et cinq 
filles. Il eut une éducation de rabbin et, au début de sa vie, il fut à la fois rabbin et 
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marchand de pacotille et de pièces de monnaie. Il devint prêteur sur gages et, à ce 
propos, il fit office d’agent pour Guillaume IX, Landgrave d’Hesse-Cassel. 

Mayer Amschel Rothschild est Red Shield [écu ou bouclier rouge]. 

*** 

Mayer Amschel adopta le surnom de Rothschild à cause de 
l’écu ou enseigne rouge (red shield) qu’il accrocha au haut de 
la porte de sa maison d’où il dirigeait ses affaires. Rothschild 
veut dire littéralement RED SHIELD en allemand. Cette 
enseigne était gravée d’une étoile en hexagramme rouge qui fut 
adaptée plus tard par le mouvement sioniste et incorporée au 

drapeau israélien avec l’hexagramme en bleu. Cette étoile à six pointes s’interprète 
géométriquement par le chiffre 666 (voir l’illustration en page 4). Bien sûr, 666 est le 
chiffre de la marque de la bête d’Apocalypse 13. 

Il règne une grande obscurité sur l’histoire de la famille Rothschild, dû au fait 
qu’elle opère dans le secret. Les conclusions présentées ici sont principalement basées 
sur l’histoire juive ou pro-juive. Je citerai de façon libre l’Encyclopédie juive parce 
qu’elle a été, tel que mentionné dans sa préface, « préparée par plus de 400 érudits et 
spécialistes », tous Juifs. Elle a été publiée en 1905, puis rééditée en 1909. Bien que 
ce soit une histoire partisane, elle est dans l’ensemble précise dans ses déclarations de 
faits — elle présente au moins la version juive des faits. 

L’ Encyclopédie juive déclare : 

« Dans une dernière relation (en tant que prêteur sur gage), il [Rothschild] devint 
agent de Guillaume IX, Landgrave d’Hesse-Cassel, qui, à la mort de son père, en 
1785, hérita de la plus grande fortune privée d’Europe (estimée à 40 000 000 $) 
dérivant principalement de la location de troupes au gouvernement britannique 
pour l’étouffement de la révolution aux États-Unis … Après la bataille de juin, en 
1806, le Landgrave s’enfuit au Danemark, laissant 600 000 livres (environ 
3 000 000 $) à la sauvegarde de Mayer Rothschild. 

« Selon la légende, cet argent fut caché dans des tonneaux de vin et, échappant aux 
recherches des soldats de Napoléon lorsqu’ils entrèrent dans Frankfort, fut remis 
intact dans les mêmes tonneaux en 1814, quand l’électeur retourna devant 
l’électorat. Les faits sont quelque peu moins romantiques et plus commerciaux. » 

La raison pour laquelle l’Encyclopédie juive dit que les faits sont « quelque peu 
moins romantiques et plus commerciaux », c’est que l’encyclopédie les voit à partir 
d’une perspective talmudique « d’affaires », par laquelle tous les biens des goyim 
appartiennent aux Juifs qui sont autorisés à les prendre par tous les moyens qu’ils 
peuvent. Le prophète Osée jette un peu plus de lumière sur ces pratiques 



32 

commerciales : « Ephraïm est un marchand; il y a en sa main des balances 
trompeuses ; il aime à faire des extorsions » (Osée 12:7). 

Ils sont « plus commerciaux » parce que Mayer Amschel Rothschild détourna 
l’argent. Celui-ci était sale dès son origine. Il fut payé par le gouvernement 
britannique au Landgrave pour le service de ses soldats utilisés pour supprimer la 
révolution américaine, et les soldats furent moralement autorisés à le faire. Il fut 
d’abord détourné par Guillaume d’Hesse et ensuite par Mayer Amschel. 

Cet argent volé par deux fois est le fondement de l’énorme fortune des Rothschild. 
Depuis, elle a été fidèle à ses origines. Il n’y a pas un dollar acquis honnêtement dans 
les centaines de milliards que possède maintenant la famille Rothschild. 

Six triangles extérieurs. Six côtés à l’intérieur de l’étoile. Six 
côtés sur les deux grands triangles – 666. En plus, c’est le 
nombre d’un homme, la marque sur l’enseigne de Rothschild. 

***  

Au lieu de mettre l’argent dans des tonneaux de vin, 
Mayer Rothschild envoya toute la somme, avec son fils 
Nathan, à Londres, et établit ainsi la branche 
londonienne de la famille. 

« Nathan l’investit en de grands montants d’or venant de la Compagnie des Indes 
orientales, sachant qu’on en aurait besoin pour la campagne insulaire de 
Wellington [contre Napoléon, en 1815]. Par ce moyen, il ne fit pas moins de quatre 
profits : (1) sur la vente du papier de Wellington (qu’il acheta 50¢ par dollar et 
recueillit au pair) ; (2) sur la vente d’or à Wellington ; (3) sur son rachat ; et (4) en 
l’expédiant au Portugal. Ce fut le début de la grande fortune. » [Encyclopédie juive, 
p. 494.] 

Eh bien, en réalité, le récit est plus complexe que ce que l’Encyclopédie juive nous 
raconte. On y a laissé tomber la partie où Nathan manipula le marché financier de 
Londres par la tromperie. En fait, le gros de la fortune faite à partir des 
investissements Wellington ne fut PAS fait à cause de l’investissement même, mais 
parce que Nathan manipula le marché financier londonien par la tricherie. Ce genre de 
tricherie est devenue la marque de commerce de la manière « d’investir » des 
Rothschild. Ils font de l’argent à l’ancienne, ils le volent. Et voici la manière dont 
Nathan a conclu l’affaire : Nathan et ses agents s’étaient postés en sol français et 
belge près de la ligne de bataille. Son agent vit la défaite de Napoléon aux mains de 
l’armée de Wellington et envoya un mot par pigeon voyageur à Nathan, alors tout 
près de Paris, afin de lui signifier la défaite. 
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Dans son livre, Les Rothschild, l’historien John Reeves décrit de façon frappante 
comment Nathan, revenant de la bataille de Waterloo, se rendit à toute allure à la 
Manche où il affréta à grands frais un bateau pour la traverser malgré le temps 
orageux, puis il fonça vers le marché financier de Londres, y apparaissant couvert de 
boue et découragé, et il passa le mot que Wellington avait été vaincu à Waterloo, et il 
renforça ses dires en écoulant à bas prix des actions sur le marché. Cela provoqua une 
panique monstre à la Bourse et tout le monde vendit ses actions à prix sacrificiel. 
Pendant ce temps-là, Nathan les rachetait secrètement par l’intermédiaire de ses 
agents. 

Ils « misent » encore de cette façon sur les événements mondiaux, seulement, 
aujourd’hui, ils ont un contrôle si fort que l’issue est très bien déterminée d’avance. 

A cette époque, il n’y avait ni télégraphe, ni téléphone, ni radio, ni poste rapide. Il 
fallut plusieurs jours avant que la nouvelle que Wellington avait remporté la bataille 
de Waterloo n’arrive à Londres. Il y eu alors de grandes réjouissances et le marché 
financier rebondit et les actions atteignirent des sommets sans précédent, quand 
Nathan se débarrassa des siennes. 

C’est précisément la méthode que les Rothschild ont suivie depuis lors, et une de 
celles par lesquelles ils ont amassé leur fortune colossale. 

En effet, ce fut « moins romantique et plus commercial ». Grâce à cette vaste 
somme d’argent, des branches de la Maison Rothschild furent établies à Berlin, à 
Paris, à Vienne et à Naples, avec un des frères en charge de chacune d’elles. Toutes 
ces maisons furent extrêmement prospères, particulièrement les branches de Londres 
et de Paris : 

« Nathan se vanta qu’il avait multiplié leur capital par 2 500 en cinq ans. » [The 
Rothschilds, Financial Rulers of Nations (Les Rothschild, dirigeants financiers des 
nations), p. 167.] 

Si c’est vrai, cela veut dire qu’à l’époque (autour de 1850), le capital de la branche 
anglaise s’est accru de 3 000 000 $ à environ 7 500 000 000 $. 

Le Juif Benjamin Disraeli, (devenant plus tard Premier Ministre de Grande-
Bretagne) dans sa nouvelle, « Coningsby », nomme Nathan et aussi son fils, Lionel, 
« Sidonie ». Il dit de « Sidonie » l’aîné : 

« Il arriva ici (Londres) après la paix de Paris avec son gros capital. Il finança tout 
ce qui avait de la valeur sur le prêt Waterloo [au gouvernement britannique pour 
l’armée de Wellington] et l’évènement en fit un des plus riches capitalistes 
d’Europe … Il récolta la récompense de sa sagacité [et de sa tricherie]. L’Europe 
avait besoin d’argent et Sidonie était tout disposé à le prêter à l’Europe. La France 
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en voulait, l’Autriche en voulait plus, la Prusse un peu, la Russie quelques 
millions, Sidonie pouvait leur en fournir à tous. » 

Disraeli dit plus loin de lui : 

« Il établit un frère, ou un proche en qui il pouvait se fier, dans la plupart des 
principales capitales. Il était seigneur et maître des marchés financiers du monde 
et, bien sûr, seigneur et maître de toutes les autres choses. Il maintenait 
littéralement les revenus du sud de l’Italie en gage, et les monarques et ministres de 
tous les pays recherchaient ses conseils et se guidaient sur ses suggestions. » 

Il était probablement dans le dessein de Mayer Amschel dès le début d’établir une 
dynastie juive grâce à ses descendants mâles agissant comme dirigeants. Que cela ait 
été son dessein ou non, ce fut l’effet de sa volonté. Il mit en place le royaume des Juifs 
qui est gouverné depuis par ses descendants mâles. [On dit qu’il est maintenant 
gouverné par une cabale de banquiers internationaux qui votent sur les décisions à 
prendre, Rothschild ayant le vote final avec son yay ou nay (oui ou non) ; le vote de 
Rothschild ne peut être renversé que par une majorité du trois-quarts des votes.] 

Nous ne savons pas si, à cette époque, il méditait sur un empire mondial juif. 
Apparemment, ce ne fut qu’un développement ultérieur. Il y a de bonnes raisons de 
croire que cette entreprise ambitieuse fut présentée par Théodore Herzl. Ce dernier 
était un rabbin-politicien actif et ambitieux, et il haïssait intensément les Gentils. On 
lui donna crédit d’avoir organisé le sionisme moderne à un congrès de dirigeants à 
Bâle, en Suisse, en 1897. On pense que, lors de cette rencontre, plusieurs Protocoles 
furent adoptés comme préceptes à l’établissement de l’empire juif envisagé.  

Herzl organisa probablement deux importants mouvements juifs : (1) une super-
organisation secrète composée de 300 hommes dont l’identité devait demeurer secrète 
et qui devait constituer le super-gouvernement de la race juive ; (2) une organisation 
religieuse populaire composée de 450 délégués sélectionnés par les rabbins et les 
églises hébraïques. 

Par les activités d’Herzl, le Comité secret des 300 fut établi pour la gérance du 
pouvoir politique de l’énorme état avec le consentement des Rothschild. On sait que 
Théodore Herzl était un ami intime personnel de Lord Rothschild II. 

Mayer Amschel Rothschild I passa sa succession à son troisième fils, Nathan, de 
Londres. Celui-ci possédait une habileté financière mystérieuse et sans scrupules. 
Avant la mort de son père Amschel, Nathan avait établi la maison bancaire privée de 
N. M. Rothschild & Sons et il augmenta énormément la fortune familiale. Il appert 
que le frère aîné, Mayer Amschel Jr, continuant sa charge de la branche de Frankfurt, 
reconnut les qualifications supérieures de Nathan et accepta volontiers de renoncer à 
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son droit de primo geniture. Nathan fut, par conséquent, choisi par ses quatre frères 
comme successeur de son père. 

NATHAN ROTHSCHILD 

Nathan, le second Rothschild Rouge. 

***  

Nathan épousa la belle-sœur de Moïse Montefiore, et il 
s’associa ainsi avec la tête de la communauté séfarade 
dirigeant alors le monde financier de Londres par ses 
relations avec Amsterdam (Encyclopédie juive, vol. X, p. 
494.) 

L’historien John Reeves, partisan des Rothschild, décrit 
Nathan comme homme très astucieux, sans aucun scrupule, grossier et excessivement 
grippe-sou. Il dit qu’il « ne paya jamais ses employés plus que le nécessaire pour leur 
stricte subsistance, ou du moins, pas plus que ce qu’ils pouvaient le contraindre à 
payer » (The Rothschilds – Financial Rulers of Nations). 

Reeves donne un autre aperçu de la pratique commerciale des Rothschild : 

« Une des causes de son succès [à Nathan] fut le secret dans lequel il s’enveloppait, 
et la politique tortueuse par laquelle il éconduisait ceux qui le surveillaient le plus 
vivement » (p. 189). 

Et l’on doit ajouter que ce principe a gouverné la gérance de la fortune Rothschild 
du début à aujourd’hui. 

Nathan mit sur pied la firme bancaire privée N. M. Rothschild & Sons à Londres, 
avec des succursales à Paris, Berlin, Vienne et Naples. Cette firme opère sur le 
change, garantit le gouvernement et les prêts ; elle est l’agent et la gérante des 
banques, des chemins de fer, de l’acier, de l’armement et d’autres sociétés 
commerciales. Elle possède des succursales sous de nombreux autres noms. En 
Amérique, elle est représentée par Kuhn, Loeb & Co. Et, anciennement, par August 
Belmont & Co. Il est aussi probable que J. P. Morgan & Co., Seligman & Co., Speyer 
& Co., Lehman & Co. et d’autres banques privées juives soient clandestinement de 
ses succursales. 

Ce dont nous sommes témoins aujourd’hui, c’est la prise complète du pouvoir sur 
tous les pays par les Rothschild et leur Banque de la Réserve Fédérale américaine, la 
Cité de Londres, la Banque Centrale européenne, le FMI, la Banque Mondiale et la 
Banque des Règlements Internationaux — CE QUI CONDUIRA VERS LA 
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TROISIÈME GUERRE MONDIALE ET LEUR ESPOIR D’UN NOUVEL ORDRE 
MONDIAL. 

Lionel Rothschild, le fils aîné de Nathan, lui succéda à la tête et à une partie de la 
gérance de N. M. Rothschild & Sons. À sa mort, en 1879, le plus vieux fils de Lionel, 
Nathan Mayer (Lord Rothschild Iier) lui succéda. L’Encyclopédie juive déclare que : 

« En 1885, il [Nathan] fut élevé à la pairie et fut le premier Juif à prendre siège 
dans la Chambre des Lords, événement qui fut considéré comme la complétion de 
l’émancipation des Juifs … Lord Rothschild est un gouverneur de la Banque 
d’Angleterre et membre directeur de nombreuses grandes entreprises … En 1902, 
il fut assigné membre de la Commission Royale de l’Immigration Étrangère, 
fonction qui le mit en contact avec feu Théodore Herzl. » 

C’était le début de la transformation de la Chambre des Lords britannique 
d’aristocratie terrienne de Gentils à ploutocratie juive ; et d’un gouvernement gentil à 
un gouvernement juif. On rapporte qu’il y a maintenant [en 1940] soixante Juifs à la 
Chambre des Lords, sans compter les hybrides que l’on doit inclure, en fait. Ils sont 
aujourd’hui étroitement croisés avec les « Royaux » de Grande-Bretagne. 

En tant que rabbin, élevé dans les enseignements racistes du Talmud, Mayer 
Amschel Rothschild haïssait les Gentils d’une haine religieuse intense qui se transmit 
de génération en génération. C’est une haine qui exige vengeance sur la race des 
Gentils — « œil pour œil, dent pour dent ». On la voit dans chaque paragraphe, 
chaque phrase et chaque mot des trois codes de la famille, c’est-à-dire, le Talmud, les 
Protocoles et le code du communisme. 

Nathan Mayer Rothschild mourut en 1915 et son fils aîné, Lionel Walter, second 
Lord Rothschild, lui succéda comme chef de la firme bancaire N. M. Rothschild & 
Sons. Il semble bien avoir été membre du Conseil de l’Agence juive. Il décéda en 
1937 et fut succédé à la tête de la branche londonienne de la firme bancaire par son 
fils aîné, Nathan Mayer Victor (troisième Lord Rothschild). 

Warren Buffet, Arnold Schwarzenegger et Lord 
Jacob Rothschild au Manoir Waddesdon, 
domaine Rothschild d’Angleterre. On était à l’été 
2002, juste avant qu’Arnie fasse sa tentative 
comme Gouverneur. La Californie est le 10e plus 
gros marché économique du monde et Rothschild 
voulait s’assurer qu’Arnie serait un bon gérant. 
Il semble avoir pensé que Schwarzenegger était 
le bon homme pour le poste. 

***  

Aujourd’hui, Lord Jacob Rothschild 
mène le bal. Voyez cette photo prise 
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avec Arnold Schwarzenegger et Warren Buffet. 

Pour vous donner une idée de l’étendue de la richesse Rothschild, reculons jusqu’à 
la vantardise de Nathan Rothschild qui dit avoir accru la fortune de 3 000 000 $ à 
environ 7 500 000 000 $ en cinq ans, autour de l’an 1850. 

Cela voudrait dire un accroissement de 500 % par année, mais c’était fondé sur un 
pari énorme en ayant tout misé ce qu’il avait dans le financement de la victoire de 
Wellington et la manipulation de la Bourse de Londres, donc il est peu probable que 
ce taux d’accroissement ait continué. Mais il est possible qu’il continua à l’accroître 
au taux de 10 % ou plus par année. À ce niveau, le montant se serait chiffré à environ 
20 000 000 000 $, en 1840. 

Si vous êtes habitué d’entendre les banquiers d’aujourd’hui parler en termes de 
trillions de dollars, 20 $ milliards ne semblent pas si énorme, Mais le gros de 
« l’argent » d’aujourd’hui n’est que du papier à la valeur haussée de manière 
excessive, ainsi que des entrées informatiques. Toutefois, dans les années 1840, tout 
le papier monnaie était fortement ancré sur la valeur de l’or ou de l’argent et valait 
réellement quelque chose. Par exemple, dans les années 1920, vous pouviez acheter 
une once d’or pour 20 $ dollars – aujourd’hui, il est à environ 1 200 $ dollars et va 
probablement crever ce plafond. Ou plutôt, il montera aussi haut que le voudront les 
Rothschild, puisqu’ils établissent son prix tous les jours à partir de leur quartier 
général de Londres. 

L’on peut prendre un crayon et du papier et figurer avec précision l’accroissement 
de 20 000 000 000 $ à 5 % d’intérêt composé sur une durée de 100 ans, mais il est 
impossible de même se rapprocher des profits provenant d’une manipulation du 
change. 

En vertu de leur immense pouvoir financier, ils ont été capables de hausser ou de 
baisser les prix à volonté, pour créer un boum ou amener une dépression, d’acheter 
quand les actions et les commodités sont en baisse et vendre quand elles sont en 
hausse. 

Le Major Général russe, le Comte Cherep-Spiridovich, dit que la fortune des 
Rothschild s’élevait, en 1925, à 300 000 000 000 $ et que 100 000 000 000 $ de cette 
somme provint de la Grande Guerre, maintenant appelée Première Guerre Mondiale. 
[The Secret World Government or �The Hidden Hand” (Le gouvernement mondial 
secret ou « La main cachée »)]. 

Il est probable que la fortune de la famille Rothschild s’élevait, en 1940, aux 
alentours de 500 000 000 000 $, soit deux fois la valeur des richesses de tout le peuple 
des États-Unis. 
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Il y a de nombreux autres Juifs riches, en plus des Rothschild, mais l’immense 
fortune des Rothschild représente la plus grosse partie des richesses de tous les Juifs 
du monde. L’autorité déjà mentionnée dit : 

« Les Rothschild ne furent pas sans compétiteurs ; d’autres familles juives, les 
Lazard, les Stern, les Speyers et les Seligman adoptèrent le plan Rothschild » 
[Encyclopédie juive, Vol. 2, p. 496.] 

 

Salut ! Nous sommes les Rothschild ! 

Notre famille possède la Banque d’Amérique, la Goldman Sachs, la Banque de la Réserve 
Fédérale, la Banque Mondiale, le FMI, la Banque de Règlements Internationale, le Service 
d’Environnement de la Planète (Banque du Changement Climatique) et TOUT l’argent 
dans vos poches. Nous créons l’argent à partir de rien et vous le faisons acheter avec 
intérêt ! Nous sommes le Marteau qui veut absolument réduire en miettes les derniers 
vestiges de votre culture. Nous sommes la Faucille qui moissonnera tout votre labeur et 
toute votre richesse. Vous vivez dans notre Matrice Monétaire. Nous conduisons les armées 
d’Ézéchiel 38. Nous sommes GOG ! 

*** 

Les Rothschild, par les Sassoon (une des branches femelles de leur famille), 
possèdent et contrôlent les banques de Chine et d’Inde. De plus, ils possèdent, 
contrôlent et opèrent l’immensément lucratif commerce illicite de l’opium. 

Un certain nombre de riches catholiques entreprirent d’organiser une banque 
compétitrice pour rivaliser avec le pouvoir des Rothschild. J’ai été incapable de 
découvrir quand fut lancée cette entreprise, mais ce fut quelque part autour de 1830. 
Les Rothschild l’écrasèrent. L’Encyclopédie juive admet que :  

« L’échec de la banque catholique fit des Rothschild les leaders de la finance de 
France de manière encore plus absolue, mais laissa également un héritage de haine 
qui influença fortement la montée du mouvement antisémite en France » 
[Encyclopédie juive, Vol. 2, p. 497.] 

Elle dit plus loin : 
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« La tentative de mise sur pied d’un compétiteur catholique contre les Rothschild 
eut pour conséquence quelque peu curieuse qu’à l’époque présente (1905), ces 
derniers sont les gardiens du trésor papal » [Encyclopédie juive, Vol. 2, p. 497.] 

Si cette dernière déclaration est exacte, les Rothschild contrôlent, en plus de leur 
propre fortune, les immenses ressources liquides de l’Église catholique, qui occupe le 
second rang derrière les Rothschild en richesse et en pouvoir. Ce n’est probablement 
pas littéralement vrai, puisque la firme bancaire privée ne fait pas d’opérations 
bancaires commerciales. Il est probable que le trésor papal est déposé à la Banque 
d’Angleterre ou une quelconque autre banque « de façade », mais même ainsi, il 
contribue au pouvoir des Rothschild. 

Grâce aux Jésuites, les catholiques ont leur propre conspiration en marche ; mais 
sans le contrôle de la finance mondiale entre leurs mains, eux aussi sont asservis aux 
Rothschild, comme on peut le voir par les deux derniers papes ayant accordé leur 
bénédiction au sionisme. 

On peut observer, grâce à la citation ci-haut, que les Rothschild causèrent une 
dépression majeure [afin d’écraser la banque catholique en France] qui provoqua 
l’antisémitisme. Je l’identifie comme la catastrophe de 1839-1840, connue sous le 
nom « d’années quarante de la faim » que nos historiens américains ont faussement 
attribuée au veto sur la charte de la Deuxième Banque des États-Unis par Andrew 
Jackson, en 1836. 

La dépression majeure suivante en ce pays et partout dans le monde est survenue 
en 1873 – « le crime de ‘73 ». elle fut amenée par la démonétisation de l’argent métal. 
Les Rothschild avaient déjà provoqué la démonétisation de l’argent métal en 
Allemagne, comme partie de leur plan pour « faciliter le paiement des indemnités de 
la France à l’Allemagne », mais il était nécessaire à la perfection du plan que l’or soit 
établi comme standard en Amérique. Par la corruption, ils firent en sorte que l’on 
insère clandestinement une clause dans la Loi Monétaire de 1873 qui démonétisait 
l’argent métal. 

La dépression importante subséquente aux États-Unis et dans le monde entier fut la 
panique de 1893, qui fut amenée par la compétition entre la Maison juive des 
Rothschild et la firme juive rivale de Baring Brothers. Le directeur des Rothschild 
était déterminé à écraser la firme Baring. L’Encyclopédie juive dit de cette opération : 

« De manière semblable, on déclare que la crise financière d’Allemagne et 
d’Autriche [et de l’Amérique, et du monde] fut également source d’antisémitisme 
parce que la sagacité des banquiers juifs avait prévu le crash et ils purent l’éviter » 
[Encyclopédie juive, Vol. 2, p. 493.] 
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Les banquiers juifs sont toujours capables de « prévoir  » et « d’éviter  » ces 
dépressions parce qu’ils les créent. Non seulement évitent-ils ces crises, mais ils 
vendent leurs titres d’avance et les rachètent une fois que leur valeur a chuté, à une 
fraction de leur valeur initiale, et ainsi ils réalisent d’immenses profits. C’est par la 
répétition de ce procédé d’une panique à l’autre qu’ils se sont si rapidement emparé 
de la richesse du monde. Les Juifs ne perdent rien dans la panique, car le mot se passe 
quand elle arrive. Habituellement, ils en profitent ; la panique est leur riche moisson. 

Il y eut ensuite la panique majeure de 1907 que les banques sous contrôle 
Rothschild créèrent en refusant de payer à leurs clients et leurs correspondants 
bancaires l’argent qui leur était dû et que l’on maintint en dépôt. Ils dirent 
simplement, froidement et brutalement aux autres banques ayant des dépôts chez eux : 
« Nous ne pouvons et ne vous donnerons pas votre argent et vous devrez prendre soin 
de vos propres clients du mieux que vous pouvez. » Il en résultat que toutes les 
banques du pays prirent des mesures autoritaires contre leurs clients et refusèrent de 
leur payer leur argent, ce qui eut en retour comme conséquence de mettre en échec 
toutes les entreprises commerciales, et une forte chute des salaires et des prix, et une 
panique désastreuse. 

Il s’en suivit aussi que les gens et les banques se mirent ensemble dans le dessein 
d’organiser un système monétaire et de crédit extensible pour prévenir que ce genre 
de panique ne se reproduise. Et le pire de tout, c’est que ce sont les Rothschild qui 
organisèrent ce système pour nous, du genre qu’ils purent manipuler en provoquant 
des paniques à venir de façon à ce qu’ils puissent fixer et régler les salaires et le 
niveau des prix. Ce système est responsable des dépressions de 1920, 1930 et de la 
dépression Roosevelt de 1937 qui donna le « New Deal » et amener une banqueroute 
générale. 

Bien sûr, ce système, c’est la Réserve Fédérale qui est aussi « fédérale » que la 
Federal Express. En fait, c’est une banque privée dont les membres directeurs sont 
les banquiers internationaux et, à leur tête, les Rothschild. Chaque fois que le 
décident les Rothschild, le monde se retrouve dans une Dépression toujours plus 
grande conçue par les banquiers des Rothschild et par laquelle ils entendent inciter 
un « chaos contrôlé » qui les maintiendra solidement sur le trône en tant que despotes 
absolus de ce monde – que vous le croyiez ou non. 

Nous avons subi ces dépressions si fréquemment et si régulièrement que nous en 
sommes venus à les considérer comme des phénomènes naturels. Des économistes 
tentent de les prédire. Elles surviennent habituellement tous les dix ans. Elles ont 
toutes été manipulées dans un même dessein, c.-à-d., le vol et l’escroquerie, et pour 
établir le Royaume de Juda dans le monde entier. 

Pour autant que ces paniques soient cruelles et destructrices, elles ne sont pas aussi 
mauvaises que la guerre. La puissance des Rothschild fut responsable de la Première 
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Guerre Mondiale et la très dévastatrice Deuxième Guerre Mondiale. Cette famille est 
responsable de la plupart des guerres ayant éclaté dans les 150 dernières années. Elle 
a l’habitude de financer les deux côtés de ces guerres., non pas qu’elle soit intéressée 
à ce que l’un des deux côtés gagne, mais parce que les guerres démoralisent et 
détruisent les Gentils et parce qu’elles amènent les Juifs plus près de leur but ultime, 
soit devenir les dirigeants du monde.  

Les guerres constituent la route la plus courte et la plus rapide vers le trône. 
L’accumulation des intérêts composés est définitivement trop lente pour eux. 
L’escroquerie du peuple par leur manipulation de l’argent et du crédit, aussi efficace 
soit-elle, est aussi trop lente. La guerre, avec toute la misère humaine qui 
l’accompagne, est leur chemin le plus sûr et le meilleur — et nous avons donc des 
guerres et allons continuer à en avoir aussi longtemps que ce pouvoir dominera le 
monde. 

Dans sa nouvelle de 1844, Coningsby, Disraeli fait dire à « Sidonie » (Rothschild) 
la déclaration révélatrice suivante au sujet du contrôle juif des finances mondiales : 

« J’ai eu à mon arrivée (à Saint-Pétersbourg) une entrevue avec le Ministre russe 
des Finances, le Comte Cancrin ; je voyais en lui le fils d’un Juif lituanien … J’eus 
une audience à mon arrivée à Madrid avec le ministre espagnol ; j’y vis un pareil à 
moi, le fils d’un Nuovo Christiano, un Juif d’Aragon. Suite à ce qui s’ébruite à 
Madrid, j’allai directement consulter le Président du Conseil français ; je vis devant 
moi le fils d’un Juif français … Nous choisîmes la Prusse … Le Comte Arnim 
entra dans le cabinet, et je vis un Juif prussien. Donc, vous voyez, mon cher 
Coningsby, que le monde est gouverné par des personnages fort différents de ce 
qu’imaginent ceux qui ne se tiennent pas en arrière-scène. » [Coningsby, par 
Benjamin Disraeli, pp. 207-209.] 

*** 

Cela nous mène à la fin de l’histoire des Rothschild par Armstrong. Nous 
pourrions continuer longtemps, mais le point que je veux vous ancrer à l’esprit, c’est 
le pouvoir de l’Argent Édomite-Juif, particulièrement de la manière qu’il se manifeste 
dans la Maison Rothschild — parce qu’ils sont la manifestation moderne de 
Gog/Agag, le Roi des Juifs et le Roi de l’Argent du Monde, espérant être bientôt le 
Roi Despote du Monde. 

Jusque vers la première partie des années 1900, le contrôle du pouvoir GOG/juif se 
traduisait principalement par le pouvoir et l’attraction de l’argent. Les Juifs régnaient 
sur les nations de Gentils à la façon d’une prostituée qui a le « contrôle » sur un marin 
ivrogne et obsédé sexuel au moyen des « charmes » de son attraction sexuelle, ce qui 
revient à dire, de manière très précaire. Mais c’est la manière dont Jésus fait Lui-
même la description du « pouvoir » de Gog, dans le livre de l’Apocalypse — comme 
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une prostituée assise sur une bête ! Saviez-vous que le Talmud mentionne en plusieurs 
endroits que les Gentils sont des bêtes ? 

Le Talmud dit que les Goyim/Gentils ne se différencient des bêtes que par la 
forme ; en d’autres mots, les Gentils ne sont que des bêtes sous forme humaine. Dans 
Midrasch Talpioth (fol. 225d), cela dit : 

« Dieu les a créés [les Gentils] sous forme d’homme pour la gloire d’Israël … Les 
Akum [Gentils] furent créés pour seule fin de les servir [les Juifs] nuit et jour. Ils ne 
peuvent d’ailleurs pas être relevés de ce service. Il revient au fils d’un roi [un 
Israélite] que les animaux dans leur forme naturelle, et les animaux dans leur forme 
humaine soient à son service. » 

Avec un enseignement aussi raciste fourré dans le cerveau, pas étonnant que 
l’ancien Premier Ministre israélien Menahem Begin est cité avoir dit : « Les 
Palestiniens sont des bêtes à deux pattes. » Les sites sionistes affirment que cela n’a 
jamais été dit par Begin — mais pourquoi pas ? Il ne fit que citer le Talmud ! 

Mais peut-être que le Talmud a raison, parce que la plupart des chrétiens gentils 
soutiennent les Israéliens dont le livre religieux officiel dit que Jésus-Christ est en 
enfer en train de bouillir dans de la matière fécale. Peut-être sont-ils des bêtes ! C’est 
semblable à la façon dont Jésus l’illustre dans le Livre de l’Apocalypse. Là, Il fait un 
portrait vivant d’une Prostituée/Babylone/Talmud ivrogne se promenant sur sa 
Bête/Gentille. (Exactement comme notre illustration des « chrétiens » sionistes au 
chapitre 6.) 

« Et sur son front était écrit un nom : Mystère : Babylone la grande, la mère des 
fornicateurs et des abominations de la terre » (Apocalypse 17:5). La SEULE religion 
qui possède un livre babylonien à la base de ses dogmes religieux et de sa culture, est 
celle qui a le Talmud babylonien. Babylone est « écrite » sur leur front — dans leur 
esprit. Mais parfois, quand on regarde comment se joue ce petit rendez-vous 
« argent/sexe » en temps réel, il est difficile de distinguer qui est la prostituée et qui 
est la bête, car ils sont devenus une seule chair ! Cette Prostituée est habillée 
d’écarlate et monte une Bête de couleur écarlate. « Édom » veut dire « rouge », 
Rothschild veut dire « bouclier rouge », les communistes sont rouges — ils sont tous 
un ! (Et nous ne pouvons oublier toutes ces robes écarlates de cardinaux desquels est 
venu le père jésuite Jorge Mario BerGOGlia, devenu récemment le pape François, 
autre GOGuiste déguisé.) 

Au début du dernier siècle, les choses commencèrent à aller beaucoup mieux pour 
Gog ! N’étant alors qu’une prostituée à l’argent, Gog commença à se transformer en 
roi de la terre se dirigeant vers un contrôle dictatorial absolu sur les nations. La 
prostituée babylonienne de l’argent commença à « règne[r] sur les rois de la terre » 
(Apocalypse 17:18).  
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Or, bien que le pays moderne « d’Israël » ait été fondé en 1948, sa venue fut 
d’abord signalée par la Déclaration Balfour en 1917. La main mise sur l’URSS en 
1917 fut une confirmation supplémentaire que Gog était en marche vers son but final. 

Ce qui nous amène à notre 6e indice sur l’identité de Gog. 
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CHAPITRE CINQ 

Gog et le communisme 
 

SIXIÈME INDICE — Gog devient Prince de Rosh/Russie et attaque les « montagnes 
d’Israël ». 

Deux événements eurent lieu dans une même semaine de novembre 1917, 
commençant à positionner Gog sur un niveau entièrement nouveau — Gog débuta 
réellement la guerre physique contre les « montagnes d’Israël » ! C’est ce vers quoi 
nous mène la piste d’indices et où je crois que la prophétie du Livre d’Ézéchiel 38 
commence ; elle débute en une semaine de novembre 1917. 

1 – Le 2 novembre 1917, la Grande-Bretagne émit la prétendue Déclaration 
Balfour donnant aux Juifs la contrée de la Palestine. Cette « Déclaration » de soutien 
britannique, imprimée plus loin dans ce chapitre, s’adresse au Lord Rothschild !  

2 – le 7 novembre 1917, les Communistes bolcheviques, conduits par les Juifs et 
financés par les Rothschild, s’emparèrent de la Russie et Gog devint le « Prince de 
Rosh/Russie, Méchec/Moscou et Tubal/Tobolsk ». 

Je pense que cette semaine de 1917 débute la prophétie d’Ézéchiel 38 et 39. Elle 
commence avec la Déclaration Balfour qui lança officiellement l’invasion 
sioniste/Gog de la « TERRE d’Israël » littérale/physique. Ensuite, le communiste/Gog 
conquit physiquement sa première « MONTAGNE d’Israël » spirituelle (Ézéchiel 
38:8), i.e. la nation russe « officiellement » chrétienne orthodoxe, et Gog devint le 
« Prince de Rosh, dictateur physique littéral de la Russie. 

Le grand-père de Lénine se nommait Israël Blank, un Juif. C’est 
maintenant confirmé par les comptes-rendus soviétiques. 

***  

Cette prophétie est à la fois une manifestation physique de 
la conquête de la Palestine par Gog et une manifestation 
symbolique de la conquête de l’Israël spirituelle par Gog, 
chez les pays chrétiens du monde. 

*** 
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Karl Marx, père du communisme, était juif et d’une longue lignée de rabbins. Marx écrivit le 
manuel du communisme, Le Capital. Ce livre était tout consacré à l’argent, mais sans 
mentionner son cousin Rothschild qui en contrôlait la plus grande partie. Jacob Schiff, de la 
firme bancaire Kuhn, Loeb & Co. appartenant aux Rothschild, donna 20 $ millions en or à 
Lénine et Trotski pour financer la Révolution communiste de 1917. Schiff n’était qu’un parmi 
de nombreux autres financiers juifs qui donnèrent des fonds au communisme, leur soi-disant 
ennemi. Pourquoi ? Ils avaient idée de créer et de contrôler deux forces « opposées » 
desquelles ils espéraient amener une synthèse finale. Cette synthèse est leur Nouvel Ordre 
Mondial, avec eux à la tête et en parfait contrôle de toute chose sur la planète ; un rêve insensé 
et totalement mégalomaniaque qui est devenu le cauchemar du monde. 

*** 

Dans les Écritures, les « montagnes » signifient toujours des « royaumes ». Le 
Royaume de Babylone est appelé « montagne de destruction » dans Jérémie 51:25. 
Ésaïe dit que : « la montagne de la maison de l’Éternel sera établie au-dessus des 
montagnes » (Ésaïe 2:2). En d’autres mots, le Royaume du Seigneur sera établi au-
dessus de tous les autres royaumes. Et Daniel dit : « la pierre [le Seigneur] qui avait 
frappé la statue devint une grande montagne et remplit toute la terre … le Dieu des 
cieux suscitera un royaume qui ne sera jamais détruit ; et ce royaume ne passera 
point à un autre peuple ; il brisera et anéantira tous ces royaumes-là, et lui-même 
subsistera éternellement » (Daniel 2:35, 44). 

Le chapitre suivant ira plus en profondeur quant à ce que constitue réellement 
« Israël ». Disons seulement que, dans le Nouveau Testament, l’apôtre Paul définit 
« l’Israël de Dieu » comme ceux qui croient en Jésus-Christ (Galates 6:15-16). Le 
pays qui fut donné à Israël (pas les Khazars, les Édomites ou les Juifs/Juda déshérités) 
est vraiment là, au Moyen-Orient, mais cette terre n’a toujours été que symbolique de 
la vraie « terre » constituée de nos propres corps biologiques, faits de la « poussières 
de la terre » et qui appartiennent maintenant à Jésus-Christ, notre Roi. Les chrétiens 
sont collectivement le « Temple » même de Dieu. 

Jésus est le « Roi d’Israël ». Lorsque nous devenons chrétiens, nous reconnaissons 
la royauté de Jésus sur nous et nous devenons Israël. « L’Israël de Dieu » occupe 
physiquement les pays dans lesquels cet « Israël-ci » vit, et qui, jusqu’à tout 
récemment, se trouvait principalement en Occident. Aujourd’hui la Chine a sans 
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doute plus de chrétiens véritables que l’Occident ; la Corée du Sud n’est pas très loin 
derrière, sans mentionner l’Afrique. Cependant, la plupart de ces pays ne devinrent 
jamais une nation « officiellement » chrétienne, comme les pays d’Europe, 
l’Amérique, l’Australie, la Nouvelle-Zélande, etc. Ces pays sont devenus les nations 
que Gog envahit et conquiert en même temps qu’il conquiert la terre « symbolique » 
d’Israël au Moyen-Orient. 

La Russie a été un pays officiellement chrétien orthodoxe. Ce fut la première 
« montagne d’Israël » sur laquelle Gog devint le Prince. Les États-Unis deviendront la 
dernière. Puis, Gog aura le contrôle physique total sur toute la planète. Qu’arrivera-t-il 
ensuite ? Plus que probablement, « une grande affliction ; telle qu’il n’y en a point eu 
depuis le commencement du monde jusqu’à présent, et telle qu’il n’y en aura jamais » 
– Jésus-Christ (Matthieu 24:15 à 21). 

 

Les États-Unis expérimenteront-ils ce qu’a déjà vu l’URSS ? 
Le Juif Lénine et le Juif Chertoff. 

***  

Vous demanderez : « Pourquoi Dieu laisse-t-Il faire cela ? » Cela arrive à cause de 
la corruption de ces prétendues nations chrétiennes qui ne l’étaient vraiment que de 
nom seulement. La prise du pouvoir sur le monde par l’Antichrist de Gog est un 
jugement de Dieu. Vous saisissez ? Ce qui rend la chose si intéressante, c’est que tout 
est étalé dans l’ancienne prophétie d’Ézéchiel. 

Voici comment Gog envahit et prit le contrôle militaire et politique de la première 
« Montagne chrétienne d’Israël », la Russie. Rappelez-vous que Gog est dans la 
judéité et qu’il est le Roi des Juifs. 

C’est un fait bien connu que les communistes Juifs/bolcheviques furent financés 
par des intérêts juifs occidentaux. A peine quelques mois avant la prise du pouvoir 
communiste, en novembre 1917, lors d’un ralliement bolchevique au Carnegie Hall de 
New York, le soir du 23 mars 1917, fut lu à haute voix un télégramme de soutien 
provenant du Juif Jacob Schiff de la Kuhn, Loeb & Co. (banquiers Rothschild aux 
États-Unis). Le télégramme fut reproduit dans le New York Times du lendemain 
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matin. Schiff tenta de nier son implication, mais, trente ans plus tard, son petit-fils 
John admit dans le New York Journal-American (du 3 février 1949), que le vieil 
homme avait englouti vingt millions de dollars dans la cause bolchevique. 
(20 000 000 $ en 1917 équivaut à environ 212 245 000 $ en argent artificiellement 
haussé d’aujourd’hui.). Et Schiff ne fut qu’un parmi bien d’autres Juifs qui 
contribuèrent à la « cause ». 

Olaf Ashberg, de la Nia Banquen de Stockholm, autre banque Rothschild, fut aussi 
un Juif ayant mis des fonds dans la Russie bolchevique. Il demeura intendant des 
Soviétiques jusqu’à la fin des années 1940. Le London Evening Standard du 6 
septembre 1948 rapporta une visite d’Ashberg en Suisse « pour des rencontres 
secrètes avec des fonctionnaires gouvernementaux et des exécutifs d’institutions 
bancaires suisses ». Les milieux diplomatiques décrivent M. Ashberg comme le 
« banquier soviétique » qui avança de grandes sommes à Lénine et Trotski en 1917. 
Au moment de la révolution, M. Ashberg donna de l’argent à Trotski pour qu’il forme 
et équipe la première unité de l’Armée rouge. 

Les bolcheviques reçurent également de l’aide du vieil ami de la famille d’Al 
Gore, le financier juif maintenant décédé, Armand Hammer, qui, avant sa mort, faisait 
la navette entre New York et Moscou pour prendre soin de ses intérêts financiers dans 
les deux communautés. L’Occidental Oil Company de Hammer construisit un 
pipeline chimique de 1 600 milles [2 560 km] dans le sud de la Russie. Il fut aussi en 
si bon termes avec les Soviétiques qu’il s’arrangea personnellement pour que les 
galeries d’art soviétiques prêtent des toiles à l’Amérique. Le père de Hammer, Julius, 
fut un des fondateurs du parti communiste aux États-Unis. 

Plusieurs historiens ont démontré que des intérêts financiers et industriels 
d’Occident sont largement responsables de la construction des infrastructures 
industrielles de leur soi-disant ennemi, l’Union soviétique. La vaste création de 
l’Union soviétique est minutieusement détaillée dans le livre révélateur d’Antony 
Sutton, The Best Enemy Money Can Buy (Le meilleur ennemi que l’argent puisse 
acheter) (Liberty House Press, 1-800-343-6180). Sutton démontre comment la 
finance et la technologie américaines octroyées à l’URSS sont responsables de la plus 
grosse partie de l’infrastructure industrielle de l’Union soviétique construite durant la 
prétendue « Guerre froide » — tant et si bien, en fait, que certains ont dit que les 
produits russes devraient porter l’étiquette « Fait aux USA ». Alors que Sutton raille 
en disant que « Nous avons le meilleur ennemi que l’argent puisse acheter », presque 
toute cette « aide » américaine donnée aux ennemis des États-Unis, lors de la Guerre 
froide d’alors, fut acheminée par le Département d’État américain contrôlé par les 
Juifs. 

L’enquête d’un sous-comité du sénat américain sur la preuve entendue dans 
l’affaire de la Révolution bolchevique inscivit dans le compte-rendu du congrès que 
« En décembre 1919, sous la présidence d’un homme appelé Apelbaum (Zinovieff) … 
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des 388 membres du gouvernement central bolchevique, seulement 16 étaient de 
véritables Russes, et tout le reste (exception faite d’un Noir des USA) était juif » 
(Document 62 du Sénat des USA, 1919). 

Des 25 leaders de la Révolution communiste bolchevique, tous étaient juifs, même 
Lénine ! Le grand-père maternel de Lénine, Israël Blank, était juif. Lénine connaissait 
ses racines « juives » et il écrivit un jour : « Les meilleurs révolutionnaires sont juifs » 
— se référant sans aucun doute à lui-même. Sous la « Loi du retour » d’Israël, on tient 
compte de la judéité du côté de la mère. Mais puisque la judéité de la mère de Lénine 
ne pouvait pas se transmettre de son père, alors Lénine n’aurait pas pu être considéré 
juif déclaré, s’il était vivant aujourd’hui. Ce qui signifie qu’il n’aurait pas pu faire son 
aliyah, ou « retour » en �Israël” en tant que Juif – dommage, hein ? – mais peut-être 
sa femme l’aurait-elle fait entrer puisqu’elle était juive. 

L’écrasante judéité du communisme amena Stephen Wise, rabbin-en-chef des 
États-Unis des années 1930, à déclarer ceci : « Certains l’appelle marxisme, moi, je 
l’appelle judaïsme ». 

Voici la photo du très respecté rabbin-en-
chef des États-Unis durant les années 1930, 
Stephen S. Wise. Quand on lui demanda ce 
qu’il pensait du communisme, il répondit : 
« Certains l’appelle marxisme, moi, je 
l’appelle judaïsme » [The American Bulletin, 
5 mai 1935]. Retournez un peu ces mots 
dans votre tête et peut-être que votre 
cerveau va allumer. 

***  

Mais pour ce qui est de Staline, 
n’était-il pas russe ? Eh bien, selon des 

sources juives, il était juif. L’écrivain juif, Louis Levine, consigna, dans le Soviet 
Russia Today de novembre 1946 : « Staline et le père de son beau-fils juif burent à la 
façon « Lachaim », ensemble au Kremlin. » Et encore, David Weissman écrivit dans 
un article paru le 3 mars 1950 dans le B’nai B’rith Messenger, que Staline était juif. 
Cette citation se trouve également dans le Judaism and Bolchevism (Judaïsme et 
bolchevisme) (The Britons Publishing Society). Sous Staline, il y avait des guerres de 
gangs juifs rivaux, tout comme avec les gangs de la Maffia. Éventuellement, Staline 
perdit et le gang gagnant tourna toute l’affaire en fiction disant que Staline était 
antisémite, ainsi, les Juifs continuèrent à  maintenir leur statut de « victimes ». 

 



49 

Voici la photo de Staline dans sa jeunesse. Il parlait yiddish. 
Des publications juives de 1946 et 1950 disent que Staline était 
juif. Pourquoi réviser leurs déclarations maintenant ? Son 
« antisémitisme » n’était qu’une affaire de guerre de gangs 
juifs et Staline perdit. 

***  

Vous devez vous souvenir que la tricherie est l’atout 
maître du jeu et que ces gars-là obtiennent de l’aide 
spirituelle ainsi que leur plan de jeu du « père du 
mensonge », Satan en personne. Il s’agit de la grande 
supercherie dont Jésus nous a avertis qu’elle arriverait 

juste avant Son Retour et dont Paul a dit qu’elle serait un esprit d’égarement envoyé 
par Dieu Lui-même parce qu’ils ne croient pas à la vérité. « Parce qu’ils n’ont point 
reçu l’amour de la vérité, pour être sauvés, Dieu leur enverra un esprit efficace 
d’égarement, pour qu’ils croient au mensonge » (2 Thessaloniciens 2:10-11). Si vous 
vous croyez « chrétien » sioniste, ou judéo-chrétien, vous croyez au MENSONGE ! 
En vérité, ce sont mensonges sur mensonge, par-dessus mensonges ! 

Voici les noms des leaders juifs de la révolution russe, tels qu’ils apparurent dans 
le Rapport de Services Officiels américain, section III : 

 Nom présumé Nom réel Nationalité 

 Lénine Oulianow (Ulianoff) Partiellement juive 
 Trotski (Trotzki) Bronstein juive 
 Steckloff Nakhames juive 
 Martoff Zederbaum juive 
 Zinovieff Apfelbaum juive 
 Kameneff Rosenfeld juive 
 Dan Gourevitch (Yurewitsch) juive 
 Ganetzky Furstenberg juive 
 Parvus Helpfand juive 
 Uritzky Padomilsky juive 
 Larin Lurge juive 
 Bohrin Nathansohn juive 
 Martinoff Zibar juive 
 Bogdanoff Zilberstein juive 
 Garin Garfeld juive 
 Suchanoff Gimel juive 
 Kairmelff Goldmann juive 
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Dans le numéro du 8 février 1920 du Illustrated Sunday Herald of London, 
Churchill a écrit ce qui suit concernant la prise du pouvoir de la Russie par le 
communisme dirigé par les Juifs : 

« Point n’est besoin d’exagérer la part jouée dans la création du bolchevisme et la 
cause réelle de la Révolution russe par ces Juifs internationaux et, pour la plupart, 
athées. Assurément une grande ; elle surpasse probablement toutes les autres. Sauf 
la notable exception de Lénine, la majorité des figures dirigeantes sont juives. En 
outre, la principale inspiration et la puissance conductrice viennent des leaders 
juifs. Par conséquent, Tchitcherine, pur russe, s’éclipse devant son subordonné 
symbolique, Litvinoff, et l’influence de Russes comme Boukharine ou Lunacharski 
ne peut se comparer avec le pouvoir d’un Trotski ou d’un Zinovieff, dictateur de la 
Citadelle rouge (Petrograd), ou d’un Krasin, ou d’un Radek – tous juifs. 

« Dans les institutions soviétiques, la prédominance des Juifs est encore plus 
ahurissante. Et la part prédominante, si non en vérité la principale, dans le système 
de terrorisme appliqué par les Commissions Extraordinaires pour la Contre-
révolution Combattante, est prise par les Juifs et, dans certains cas remarquables, 
par des Juives. » 

Toutefois, dans ce même article, Churchill donne sa solution au problème 
communiste/juif en disant aux Juifs qu’au lieu de s’impliquer dans le communisme, 
ils devraient s’agrafer à l’invasion sioniste de la Palestine sous la protection 
britannique pour établir un état juif. 

« Le sionisme offre le troisième domaine aux concepts politiques de la race juive, 
En contraste violent avec le communisme international, il présente au Juif une idée 
nationale d’un caractère plein d’autorité. Il appartient au gouvernement 
britannique, comme conséquence de la conquête de la Palestine, de saisir 
l’opportunité et la responsabilité d’assurer à la race juive du monde entier un foyer 
et un centre de vie national. La diplomatie et le sens historique de M. Balfour 
furent prompts à saisir cette occasion. Des déclarations ont été faites décidant 
irrévocablement de la politique de la Grande-Bretagne. Les énergies flamboyantes 
du Dr Weisman, leader, dans des buts pratiques, du projet sioniste, soutenu par bon 
nombre des Juifs britanniques des plus prééminents, et supporté par l’entière 
autorité de Lord Allenby, sont toutes dirigées vers l’atteinte du succès de ce 
mouvement inspirant. 

« La bataille qui commence maintenant entre les Juifs sionistes et les Juifs 
bolcheviques n’est pas moins que la bataille pour l’âme du peuple juif. » 

La réalité veut que le sionisme, le communisme et le capitalisme soient les trois 
pattes du tabouret sur lequel s’assoit Gog/Rothschild, Roi des Juifs. Car ce sont 
l’argent et les intérêts bancaires de Rothschild qui contrôlent et financent les trois. 
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Maintenant, nous allons regarder comment Gog a commencé son invasion des 
« montagnes d’Israël » en Palestine. 

Le Ministre britannique des Affaires Étrangères, Lord Arthur James Balfour, un 
Juif, porte le crédit d’avoir rédigé la lettre que l’on appelle communément 
« Déclaration Balfour » et qui est reproduite ci-après : 

Bureau des Affaires Étrangères 
2 novembre 1917 
 
Cher Lord Rothschild, 
 
Il me fait grand plaisir de vous communiquer, au nom du Gouvernement de sa 
Majesté, cette déclaration de sympathie envers les aspirations sionistes qui ont été 
soumises et approuvées par le Cabinet. 
 
Le gouvernement de sa Majesté voit favorablement l’établissement en Palestine 
d’un foyer national pour le peuple juif, et il usera de ses meilleurs efforts pour 
faciliter l’accomplissement de cet objectif, étant clairement entendu que rien ne 
sera fait qui fasse préjudice aux droits civils et religieux des communautés non 
juives existantes en Palestine, ou aux droits ou statut politique dont jouissent les 
Juifs dans tout autre pays. 
 
Je vous en serais obligé si vous pouviez amener cette déclaration à la 
connaissance de la Fédération sioniste. 
 
Sincèrement vôtre, 
Arthur James Balfour 

Notez à qui la lettre est adressée : « Cher Lord Rothschild ». Il s’agissait de Lord 
Lionel Rothschild. Cinq semaines après la Déclaration Balfour, les Turques 
abandonnèrent Jérusalem aux mains des Forces britanniques, sans presque combattre. 
Le Bureau des Affaires Étrangères assigna un Juif, Sir Herbert Samuel, comme Haut-
commissaire britannique en Palestine. Abba Eban (ancien Premier Ministre d’Israël) 
qualifia la Déclaration Balfour, qui ouvrit le chemin à la création d’Israël, 
« d’authentique point tournant dans l’histoire politique juive ».  

Le mandat britannique sur la Palestine fut finalement approuvé le 24 juin 
1922, et officiellement endossé par dix pays [la Serbie, la France, l’Italie, la Grèce, la 
Hollande, le Siam, la Chine, le Japon, les États-Unis et l’Angleterre]. Les termes du 
mandat imposèrent à la Grande-Bretagne l’obligation d’assurer l’établissement du 
foyer national juif pour faciliter l’immigration juive et encourager l’installation juive 
dans le territoire. 
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Ce qu’on voit apparaître dans tout cela, c’est que, sans l’aide docile et soumise 
de la « bête » gentille, rien de tel ne serait arrivé. En fait, la « bête » gentille est 
celle qui porte au pouvoir la prostituée juive dans le Livre de l’Apocalypse ! Ces 
puissances gentilles sont vraiment comme les appellent le Talmud et le Livre de 
l’Apocalypse : « des Bêtes sous forme humaine ». 

Tous les « chrétiens » sionistes sont exactement ce qu’en disent leurs maître juifs : 
« Dieu les a créés [les Gentils] sous forme d’homme pour la gloire d’Israël. Mais les 
Akum [les Gentils] ont été créés pour seule fin de les servir [les Juifs] jour et nuit. Ils 
ne peuvent d’ailleurs pas être relevés de ce service. Il revient au fils d’un roi [un 
Israélite] que les animaux dans leur forme naturelle, et les animaux dans leur forme 
humaine soient à son service » [Midrasch Talpioth, fol. 225d, Talmud.] 

Le fait que les Juifs soient un parfait mélange d’Édomites et de Khazars, la 
« maison de Togarmah », etc., est une réalité historique. Je pense que cela inclut 
également du sang original judaïque. La seule raison de nier ce dernier fait, serait que 
vous souscriviez à des croyances tout aussi racistes et non bibliques que celles du 
Talmud. D’après Jésus Lui-même, les Judaïques originaux qui Le rejetèrent furent 
rejetés et amputés par Dieu : « Je vous dis que le royaume de Dieu vous sera ôté, et 
qu’il sera donné à une nation qui en rendra les fruits » (Matthieu 21:43). Autrement 
dit, Dieu ne pouvait pas leur « ôter » s’ils ne l’avaient pas auparavant. Ils possédaient 
le Royaume et Dieu le leur a enlevé. Maintenant, les seuls vrais Juifs et le seul vrai 
Israël aujourd’hui, ce sont ceux qui ont foi dans le Roi des Juifs, Jésus-Christ, qui 
hérita du trône de David sur Israël. 

La seule « monnaie » dont Dieu tienne compte, c’est la « FOI  », définie comme 
« la foi agissant par la CHARITÉ » (Galates 5:6) et « il est IMPOSSIBLE de lui être 
agréable sans la FOI » (Hébreux 11:6). Dieu n’est pas impressionné par votre race, 
vos titres et certainement pas votre argent. Selon ce que dit Jésus dans le Nouveau 
Testament : « la chair ne sert de rien » (Jean 6:63). Et, comme l’a mentionné l’apôtre 
Paul : « la chair et le sang NE PEUVENT hériter le royaume de Dieu » (1 Corinthiens 
15:50). Aussi, Paul, en donnant ses antécédents comme « Israélite », dit qu’il voyait 
son pédigrée juif/benjamite comme « une perte » (Philippiens 3:8). 

Finalement, nous en venons à la fin de cette piste d’indices menant à l’identité 
de Gog : 

1. Gog est Agag, roi d’Édom/Amalek (Nombres 24:7) – Septante et �sages” 
juifs. 

2. Gog/Agag/Édom disparut au sein de la judéité dès 126 av. J.-C. – Josèphe, 
Antiquité des Juifs. 

3. Gog/Édom devient le « Roi des Juifs » à partir du roi Hérode, l’Édomite. 
4. Gog/Judéité incorpore la « maison de Togarmah », les Khazars – autour de 

l’an 740 apr. J.-C. 



53 

5. Gog/Rothschild/capitalisme prend le contrôle du système monétaire du monde 
– 1740 jusqu’à nos jours. 

6. Gog/Rothschild/communisme devient « Prince/dictateur de Rosh/Russie » – 7 
novembre 1917. 

Ces 6 indices semblent un chiffre très approprié pour mettre fin à la piste des 
indices, puisque le diable semble aimer ce chiffre, 666 étant son propre numéro 
d’identité. Dans le chapitre suivant, nous allons vous montrer comment Ézéchiel 38 se 
déploie dans le monde d’aujourd’hui. 
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CHAPITRE SIX 

Ézéchiel et l’invasion de Gog 
 

Dans les chapitres précédents, nous avons pu identifier l’identité de Gog et de ses 
alliés comme étant les forces actuelles des hordes sionistes/communistes/capitalistes 
financées par Rothschild et conduites par les Juifs, et nous avons établi la date du 7 
novembre 1917 comme le jour où Gog est devenu le « Prince de Rosh/Russie ». 
Maintenant, nous allons plonger dans une explication point par point de toute la 
prophétie d’Ézéchiel dirigée contre Gog. La prophétie que l’on trouve dans Ézéchiel 
38 et 39 va commencer à abandonner son langage hautement symbolique et même 
vous faire rire, enfin, s’il ne se trouve pas que vous êtes un des « chevaux » de Gog. 

Ézéchiel 38 se révèle de deux manières. Premièrement, il présente un portrait 
littéral et imagé de l’invasion Gog/sioniste/Rothschild de la terre physique d’Israël. 
Deuxièmement, il fait une illustration symbolique imagée de la conquête 
Gog/communiste/Rothschild des « royaumes/montagnes » chrétiens du vrai Israël. 
Dieu œuvre de cette façon et c’est tout à fait manifeste dans les rituels et les sacrifices 
de l’Ancien Testament qui étaient des exemples ou des modèles des choses 
spirituelles révélées dans le Nouveau Testament. Dieu illustre Ses vérités en nous 
donnant d’abord « ce qui est animal ; et puis ce qui est spirituel » (1 Corinthiens 
15:46). Dans ce cas-ci, l’invasion des « montagnes naturelles d’Israël » et l’invasion 
des « montagnes spirituelles d’Israël » se produisent simultanément. Dans 
l’interprétation de cette prophétie, nous ferons des allées et venues entre ces deux 
entités — alors, faites attention. 

Chrétiens ukrainiens massacrés par les Juifs 
communistes. Les Juifs tuèrent approximativement 
65 millions de personnes dans tout l’URSS. Où est la 
« Liste de Schindler » de Steven Spielberg, dans cet 
Holocauste ? 

***  

La prophétie d’Ézéchiel sera en italique et 
l’interprétation suivra. 

1  La parole de l’Éternel me fut adressée en ces termes : 

2  Fils de l’homme, tourne ta face vers Gog, au pays de Magog, vers le prince de 
Rosh, de Méshec et de Tubal, et prophétise contre lui ; 
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3  Et dis : Ainsi a dit le Seigneur, l’Éternel : Voici, j’en veux à toi, Gog, prince de 
Rosh, de Méshec et de Tubal ; 

Nous devons prophétiser « contre Gog », non « bénir Gog » comme la majorité 
des chrétiens font quand ils soutiennent Gog et ses alliés dans leur invasion des 
« montagnes d’Israël ». Les « montagnes » sont à la fois dans la terre physique 
d’Israël et dans les royaumes christianisés du VRAI Israël qui sont, ou plutôt qui 
étaient, au sein de nombreux pays du monde. 

Au dernier siècle, Gog a envahi tous ces pays anciennement christianisés. 
Aujourd’hui, ils sont parmi les pays les plus dépravés. Saviez-vous que, lorsque Gog 
et ses Khazars/sionistes/édomites débutèrent leur invasion de la terre littérale d’Israël, 
plus de 25 % des Arabes palestiniens étaient chrétiens et qu’ils furent chassés de leurs 
foyers, hors du territoire ? Saviez-vous que, lorsque Gog et ses Khazars 
communistes/juifs s’emparèrent de la Russie chrétienne, ils exterminèrent les 
chrétiens par dizaines de millions ? 

Pour clarifier un peu plus cette affaire, il n’y a PAS, et n’a jamais eu ce qu’on 
nomme un vrai « pays chrétien ». Cependant, les nations que Gog a affrontées étaient 
« officiellement » des pays chrétiens ; ils avaient adopté le christianisme comme leur 
religion d’état. La Russie était « officiellement » un pays chrétien, de même que la 
plupart des états européens. L’Angleterre est encore « officiellement » un pays 
chrétien. Même les États-Unis, à une certaine époque avant que l’ACLU juif leur 
rentre dedans, se considéraient comme une nation « officiellement » chrétienne. Jésus 
a dit que Ses disciples devaient être le « sel de la terre ». Le sel donne de la saveur et 
préserve. Lorsque les chrétiens d’une nation suivent vraiment l’Esprit de Dieu, ils 
peuvent assaisonner et préserver cette nation. Ils peuvent christianiser un pays en 
élevant et en influençant la moralité de ce pays. Mais quand ils ne suivent pas l’Esprit, 
alors vous obtenez des cloaques comme sont devenus aujourd’hui les États-Unis et 
l’Europe. 

Le Mont Sion du territoire littéral d’Israël a toujours été censé symboliser le 
véritable Mont Sion spirituel/céleste. La Jérusalem littérale ne fut jamais que 
l’illustration symbolique de la « Jérusalem céleste ». Dans l’épître aux Hébreux, Paul 
dit ceci : « Mais vous vous êtes approchés [dès maintenant] de la montagne de Sion, 
de la cité du Dieu vivant, de la Jérusalem céleste » (Hébreux 12:22). La SEULE 
manière que vous pouvez « monter à la MONTAGNE du Seigneur », c’est d’avoir 
« les mains nettes et le cœur pur, dont l’âme ne se porte pas vers la fausseté, et qui ne 
jure pas pour tromper » (Psaume 15 et 24:4). 

Voilà où se trouve la « Montagne d’Israël ». Ces Montagnes d’Israël sont dans le 
monde entier. Elles sont partout où les disciples de Christ montent spirituellement le 
Mont Sion, la Jérusalem céleste. Ces « montagnes » peuvent être en Chine, en Iran, en 
Russie, aux États-Unis, au Mexique, au Vietnam, etc. Le pire ennemi de ces 
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montagnes, l’ennemi des chrétiens, c’est GOG ! En définitive, Ézéchiel 38 et 39 
parlent d’une guerre contre le christianisme, et Gog mène l’attaque. 

Le Colonel Jack Moore émit une analogie intéressante concernant tout cela : « Ce 
qui arrive aujourd’hui est presqu’une réplique, à l’échelle mondiale, du récit du bon 
roi Josaphat et Achab, enregistrée dans 2 Chroniques 18 et 19. C’est l’histoire du roi 
de Juda nommé Josaphat qui fut amené, par séduction, à prêter main forte à un roi 
méchant d’Israël appelé Achab lors d’une guerre dans laquelle il s’embarquait. » 
(Très semblablement à la guerre que ces leaders méchants d’Israël moderne 
déclenchent encore au Moyen-Orient.) 

Josaphat dit à Achab : « Dispose de moi comme de toi, et de mon peuple comme de 
ton peuple; et nous irons avec toi à la guerre » (2 Chroniques 18:3). Dans la bataille 
qui suivit, Achab fut tué et Josaphat échappa « par la peau des dents ». Lorsqu’il 
retourna à Jérusalem, il rencontra un prophète de l’Éternel qui lui dit : « Est-ce le 
méchant qu’il faut aider ? Sont-ce les ennemis de l’Éternel que tu aimes ? A cause de 
cela, l’Éternel est irrité contre toi » (2 Chroniques 19:2). 

Peut-être que les prêcheurs judéo-chrétiens, qui louangent les antichrists du 
judaïsme en les appelant les Élus de Dieu, devraient méditer ces paroles avant de 
s’attirer Son irritation contre eux et leur peuple. Si Dieu ne change pas, comme 
l’enseigne clairement la Bible, alors il vous faut prendre cette Écriture en 
considération : « Les méchants reculeront jusqu’aux enfers, et toutes les nations qui 
oublient Dieu » (Psaumes 9:18). 

Comment les chrétiens américains peuvent-ils dépenser une large portion de notre 
Aide à l’Étranger en donnant « assistance et réconfort » à un peuple qui haït notre 
Dieu et déteste tout ce à quoi nous tenons, nous les chrétiens ? 

4  Je t'entraînerai, et je mettrai une boucle à tes mâchoires, et je te ferai sortir 
avec toute ton armée, avec les chevaux et les cavaliers, tous parfaitement équipés, 
grande multitude armée d’écus et de boucliers, et tous maniant l’épée. 

Dieu va conduire Gog comme s’Il lui mettait « une boucle à la mâchoire ». Ces 
malfaisants « Goguistes » pensent qu’ils mènent la barque, mais Dieu les utilise 
comme un instrument de battage pour châtier Son propre peuple et l’amener à la 
repentance. Comme l’a dit le Psalmiste : « Délivre mon âme du méchant par ton 
épée ! » (Psaumes 17:13). [N.d.T. : Dans la version anglaise de la King James 
Autorisée, il est écrit : « Deliver my soul from the wicked, which is thy sword », ce qui 
se traduirait plus littéralement par : « Délivre mon âme du méchant qui est ton 
épée ! »] Et comme le Seigneur dit du roi d’Assyrie qu’Il envoya contre l’ancien 
Israël à cause de ses péchés : « Malheur à Assur, verge de ma colère, et qui a dans sa 
main le bâton de mon indignation ! Je l’envoie contre une nation impie ; je lui donne 
mission contre le peuple de mon courroux, pour piller et pour dépouiller, pour le 
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fouler comme la boue des rues » (Ésaïe 10:5-6). Dieu souleva les Assyriens pour 
juger et châtier Son peuple, et Dieu est toujours le même aujourd’hui. 

La Bible dit : « Quand l’Éternel prend plaisir aux voies d’un homme, il apaise 
envers lui même ses ennemis » (Proverbes 16:7). Pourquoi pensez-vous que Dieu 
soulève Gog et ses armées pour qu’ils aillent contre les royaumes/montagnes 
d’Israël ? Parce qu’ils ont besoin de beaucoup d’émondage et qu’ils ont nombre de 
points qui ne plaisent pas à Dieu, oserais-je dire. Et c’est pourquoi Gog a pu faire ce 
qu’il a fait et que les anciennes nations chrétiennes, comme les États-Unis et 
l’Angleterre, ont maintenant des gouvernements GOS/GOG (G.O.S. = Gouvernement 
Occupé par les Sionistes). 

Tous ces « chevaux, et ces boucliers, et ces épées, et ces équipements » (Ézéchiel 
38:4) symbolisent catégoriquement la guerre — mais ce sont des gaillards très rusés, 
ces enfants sionistes d’Agag. Quand ils se montrent, vous ne voyez pas l’épée avant 
qu’il ne soit trop tard. 

« Les paroles de sa bouche sont plus douces que le beurre, mais la guerre est dans 
son cœur ; ses paroles sont plus onctueuses que l’huile, mais ce sont des épées nues » 
(Psaumes 55:22). Ils ne veulent que  des « droits civils » et la « paix », un peu de ceci, 
un peu de cela et ils veulent que vous vous montriez « civils » lorsqu’ils vous les 
volent aussi ! La « guerre » que mène Gog est effectivement une « guerre de mots », 
une Guerre de Propagande ! Rappelez-vous que le Diable est le « père du mensonge » 
(Jean 8:44). Le mensonge est son arme la plus puissante. 

Les GOG/communistes arrivent avec la paix. « Oh, nous ne voulons que former 
quelques kibboutz et faire croître quelques légumes, ainsi qu’élever quelques poulets 
pour notre soupe poulet et nouilles à la pénicilline. » Voilà comment Gog s’est amené 
en Palestine. Voilà la manière que Gog a conquit la Russie. Pensez-vous que Lénine 
s’est levé, quelques semaines avant que les communistes ne prennent la Russie, et ait 
dit au peuple : « Nous allons tuer quiconque est en désaccord avec la ligne de parti et 
mettre des centaines de milliers d’entre vous dans des camps de travail d’esclave, et 
brûler toutes les églises et provoquer une paranoïa totale dans tout le pays où chacun 
est un informateur contre les autres. » Croyez-vous que c’est ce qu’il promit au 
peuple ? Ou bien s’il leur a fait le vieux tour de passe-passe de battage publicitaire : 
« CHANGEMENT ! » et « FAITES-MOI CONFIANCE ! » et encore « OUI, NOUS 
LE POUVONS ! » ? 
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« Il vient … pour mettre aux mâchoires des 
peuples un frein qui les égare » (Ésaïe 30:28). 

*** 

Sur quel genre de « chevaux » croyez-
vous que ces Khazars/Ashkénazes 
galopent en direction d’Israël ? Eh bien, 
puisque le Talmud dit que les « Goyim 
sont vraiment des bêtes à forme 
humaine » et sont « comme des 
chevaux », je crois qu’ils galopent sur le 
dos « D’IDIOTS UTILES », comme les 
appelait Lénine, et qui les servent encore 
maintenant, comme John Hagee, et Hal 
Lindsey, et Pat Robertson, et Tim 
LaHaye, et Paul Crouch avant sa mort, et 
Chuck Smith, et à peu près tout ce qu’il y 

a de chrétien évangélique, et n’oublions pas le pape et l’Église catholique. Ce sont les 
chevaux et les mules stupides qui donnent aux enfants de Gog une « randonnée 
pédestre » pour que ceux-ci viennent à posséder les « montagnes d’Israël », à la fois 
au Moyen-Orient et partout dans le monde. Ils sont même plus bêtes que l’âne de 
Balaam qui, au moins, se fit entendre de la voix pour « réprimer la folie du prophète » 
(2 Pierre 2:16), alors qu’il prenait le mauvais chemin. 

Mais non, ces gars-là ne sont même pas dans la même ligue que l’ÂNE de 
Balaam ! Au lieu d’avertir les gens, « ce sont tous des chiens muets, qui ne peuvent 
aboyer, voyant trouble » (Ésaïe 56:10). Ils pensent accomplir les Écritures en 
soutenant le sionisme, mais en réalité, ils accomplissent l’Écriture qui dit : « Ne soyez 
pas comme le cheval et comme le mulet sans intelligence, dont il faut serrer la bouche 
avec un mors et un frein, de peur qu’ils n’approchent de toi » (Psaumes 32:9). 

Eh bien, le « mors et la bride » se sont « approchés d’eux » et ils sont dans leur 
bouche, et les rênes sont dans les mains de leur maître GOG ! Pourquoi ? Parce qu’ils 
sont « sans intelligence » pour savoir qui est Gog et que l’amour de l’argent les 
aveugle. Mais avant tout : « par crainte des Juifs » (Jean 19:38). 

Leurs gloussements idiots soutiennent aussi leurs gouvernements « bestiaux » tout 
aussi aveugles dans leur allégeance servile au pouvoir monétaire juif. J’irais jusqu’à 
dire que, sans ce soutien aveugle du christianisme pour le sionisme, Gog n’aurait 
jamais été capable de réaliser le hold-up du monde. 

5  Ceux de Perse, d’Éthiopie, de Put, sont avec eux, portant tous des boucliers et 
des casques ; 
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6  Gomer et toutes ses troupes, la maison de Togarma à l’extrême nord, avec 
toutes ses troupes, peuples nombreux qui t’accompagnent. 

7  Sois prêt, prépare-toi, toi et toute la multitude assemblée avec toi; sois leur chef. 

« La Perse, l’Éthiopie, Put (la Libye) et Gomer » — ce sont les Juifs sortant de ces 
pays pour faire leur « aliyah », terme juif pour désigner le prétendu « retour » vers 
Israël. Les Juifs en provenance de Perse se font appeler « Juifs parsim » (qui signifie 
perse en hébreu). Dans le Moyen-Orient, les Juifs perses (iraniens) composent la plus 
grande communauté de Juifs en dehors d’Israël. 

Les Juifs noirs d’Éthiopie s’appellent les Falashas, les Juifs mizrahim sont venus 
du Yémen, les Séfarades de la Libye. Gomer est la région d’où proviennent les 
Ashkénazes d’Europe de l’Est. En 1949 et 1950, 30 000 Juifs libyens immigrèrent en 
Israël. Après la Guerre des Six-Jours, 22 000 Juifs arrivèrent d’Éthiopie en deux 
étapes, dont une de 14 325 personnes dans 34 avions en une journée. La Perse/Iran 
envoya une autre vague de 30 000 personnes après la révolution islamique de 
Khomeiny, en 1979, et ça continue, toutes ces « bandes » ou groupements de Juifs 
sortant de ces pays pour faire leur « retour » en Israël. 

Le « bouclier » de l’armée de Gog. 

***  

TOUS ont des BOUCLIERS [shields] parce qu’ils 
se font financer par ROTHSCHILD, qui veut dire 
RED SHIELD [bouclier rouge]. Bouclier rouge/Lord 
Rothschild, celui à qui la lettre de Balfour s’adressait, 
est le Bouclier rouge/Lord Rothschild qui finança la 
Révolution bolchevique/communiste de Lénine et de 

Trotski en Russie. Et Red Shield et son argent sont la « protection » de toute cette 
armée. Red Shield/Rothschild est la manifestation physique de GOG. C’est celui à qui 
il est dit d’être « leur chef » (v. 7), un bouclier de protection pour cette armée 
étrangère. Celle-ci se déplace encore et sa tactique clé est la TROMPERIE ! Tout est 
sauvegardé, enfoui et caché tant qu’elle n’a pas le pouvoir, ensuite la trappe s’ouvre et 
vous tombez dedans. 

8  Après beaucoup de jours, tu seras sommé ; dans la suite des années tu viendras 
en un pays délivré de l’épée et rassemblé d’entre plusieurs peuples, sur les 
montagnes d’Israël, longtemps désertes; maintenant tous ramenés d’entre les 
nations, ils y habitent en sécurité. 

C’est quelque chose que le prophète voit arriver loin dans le futur, « après 
beaucoup de jours », « dans les dernières années » (version David Martin), et « dans 
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les derniers jours » (v. 16). La prophétie nous dit que ce sera dans les derniers jours er 
les dernières années. Parce que la prophétie se réalise maintenant. 

Être « délivré de l’épée » est une autre façon de dire « la guerre est finie ». Le 
monde venait tout juste de sortir du désert et de la désolation de la Première Guerre 
Mondiale ; voilà pourquoi « tous ramenés d’entre les nations, ils y habitent en 
sécurité ». Tout ça a vraiment débuté à la fin de la Première Guerre Mondiale, qu’on 
appela « la guerre mettant fin à toutes les guerres ». Cela occasionna un grand et faux 
sentiment de sécurité couvrant presque le monde entier. Le chapitre 39 d’Ézéchiel le 
met en évidence en disant que leur « sécurité » n’était qu’illusion, car l’ennemi se 
tenait à la porte. La « Grande Guerre » était terminée et le monde entier avait 
finalement la paix. Les Montagnes d’Israël avaient été sorties des pays en guerre et 
tout était en repos. 

Pourtant, l’ennemi était aux portes, Gog avançait avec ses armées de séduction ! 

Le mur d’apartheid d’Israël 

Les dimensions du mur : 

• 216 milles [345 km] de long 
• 25 pieds [7m69] de haut 

• 95 à 315 pieds [27m à 97m] de zone tampon 
avec clôtures électriques, tranchées, caméras et 
patrouilles de sécurité. 

• Trois fois plus long et deux fois plus haut que le 
Mur de Berlin. 

Dans Ézéchiel 39, Dieu dit que cette période de 
« sécurité » fut le moment même où ils péchèrent contre 
Lui et la raison pour laquelle Il permit à Gog d’amener 

l’épée contre eux. Ce fut « parce qu’ils ont péché contre moi. Aussi j’ai caché ma face 
devant eux, et je les ai livrés entre les mains de leurs ennemis [GOG], afin que tous ils 
tombent par l’épée … tous les péchés dont ils se sont rendus coupables envers moi, 
lorsqu’ils demeureront en sécurité dans leur pays, sans que personne les épouvante » 
(Ézéchiel 39:23, 26). 

Lorsque le tzar de Russie tomba et que le christianisme orthodoxe succomba aux 
forces de Gog, ce fut à cause de leurs péchés, de leur iniquité contre Dieu. Quand 
tomberont les États-Unis, ce sera pour la même raison. Les forces de Gog 
« galopent » encore sur les « chevaux et les mules » stupides du christianisme et des 
gouvernements gentils avaricieux, aux États-Unis comme partout dans le monde, mais 
une fois atteint leur but de domination mondiale, Gog va s’appliquer à massacrer ces 
bêtes stupides et les donner à manger aux porcs. Ils ne les « mangeront pas » (les 
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utiliser) parce que ce sont des animaux « impurs ». Selon le Lévitique, la viande de 
cheval n’est pas kasher. 

9  Tu t’avanceras, et tu viendras comme l’ouragan; comme une nuée tu couvriras 
le pays, toi, toutes tes troupes et les nombreux peuples qui sont avec toi. 

Le mot hébreu traduit ici par « avanceras » est alah. De ce mot dérive le nom de 
« Aliyah ». (Voyez la Concordance Strong #5927 et #5944.) Lorsque les partisans 
sionistes de Gog disent qu’ils veulent faire un « retour » aux « montagnes d’Israël » 
ils disent « Nous faisons notre Aliyah ». Cela signifie littéralement « monter » ou 
« avancer ». Les Israéliens en ont fait une part de la « Loi du Retour », laquelle est 
offerte à toute personne dans le monde se prétendant juive. Je dis « prétendant » parce 
que Jésus a dit : « Je connais… les calomnies de ceux qui se disent Juifs, et ne le sont 
point, mais qui sont une synagogue de Satan » (Apocalypse 2:9). L’ironie dans tout 
ça, c’est qu’à chaque fois qu’un Juif dit faire son aliyah vers Israël, il accomplit en fait 
la prophétie d’Ézéchiel 38:9. Ils sont l’armée montante/aliyah de GOG ! 

ALIYAH. Les armées de Gog 
s’avancent comme un ouragan 
contre les montagnes d’Israël 
(Ézéchiel 38:9-11). Chaque fois 
qu’un Goguiste dit qu’il fait son 
aliyah vers Israël, il accomplit 
littéralement la prophétie 
d’Ézéchiel ! Ils pensent à de 
mauvais desseins et disent « je 
monterai contre ce pays, je 
fonderai sur des hommes habitant 
des villes sans murailles » 
(Ézéchiel 38:9-11). Cela dérive des 
éléments aliyah signifiant 
« monter » et alah qui veut dire 
« monter », « avancer ». L’Aliyah 
est une guerre d’immigration. 

Le Seigneur donne une 
autre analogie au modus 
operandi de Gog. Ici, Il illustre 
les forces de Gog comme un 
ouragan, une nuée qui couvre 

le pays, ce qui masquerait toute la lumière. Cela représente comment Gog « couvre » 
tout ce qu’il fait de façon à ce que personne ne se doute de rien et que cela ne sera pas 
vu à la lumière du soleil. En un mot, c’est de la tromperie. C’est comme la devise de 
la Gestapo d’Israël, le Mossad : « Par la séduction, tu feras la guerre. » C’est la 
manière d’opérer de Gog. L’industrie bancaire Rothschild dans son entier est fondée 
sur la séduction. Quand les disciples de Jésus Lui demandèrent quel serait le signe de 
Son Avènement et de la fin du monde, les premiers mots qui Lui sortirent de la 
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bouche furent « Prenez garde que personne ne vous séduise » (Matthieu 24:4). Il 
répète cet avertissement à cinq reprises dans ce discours de Matthieu, au chapitre 24. 
Encore et encore, et encore, et encore, et encore, Il met en garde contre la séduction 
qui surgira juste avant Son retour. Cette « nuée d’ouragan » équivaut au moment où 
ils soufflent leur fumée de séduction dans vos yeux, la fumée du « PUITS DE 
L’ABÎME » d’où sortent toutes les « sauterelles » (Apocalypse 9:1-2). 

10  Ainsi a dit le Seigneur, l’Éternel : En ces jours-là, des pensées monteront dans 
ton cœur, et tu formeras de mauvais desseins. 

11  Tu diras : Je monterai contre ce pays de villes sans murailles; je fondrai sur 
des hommes tranquilles, en sécurité dans leurs demeures, habitant tous des villes 
sans murailles, sans barres, ni portes. 

L’armée de Gog s’amène contre des « villes sans murailles » qui sont « sans 
barres, ni portes ». En 1948, lorsque les Khazars émigrèrent en masse dans le 
nouveau pays « d’Israël », ils ne rencontrèrent que peu de résistance en Palestine, le 
pays aux « villes sans murailles ». Mais aujourd’hui, Israël est le pays le plus emmuré, 
embarré derrière des portes closes. À côté du Mur d’Apartheid, et tous ces Israéliens 
déambulant, mitrailleuse à l’épaule, toutes les colonies sionistes illégales au sein des 
territoires occupés sont emmurées et embarrées comme des forteresses miniatures. 
Cette invasion commença en 1917 pour aller en escaladant jusqu’en 1948, quand les 
Juifs khazars montèrent contre une Palestine totalement sans défense et qu’ils 
s’emparèrent des capitaux financiers du monde par la tromperie et par le vol. 

L’expression « je monterai » vient du même mot hébreu traduit par « avancer » : 
alah. Comme nous l’avons vu, de ce mot dérive celui « d’Aliyah ». Il s’agit de 
l’aliyah des Khazars et des autres faux Juifs qui montent par troupes tempétueuses 
pour voler ce qui ne leur appartient pas et n’a jamais été à eux. Dieu dit que leurs 
« mauvais desseins » constituent cet aliyah pour monter comme une nuée d’ouragan 
couvrant leurs intentions réelles, comme des voleurs qui pillent ceux qui ne sont pas 
protégés et tranquilles. 

1,7 millions de familles américaines 
ont vu saisir leurs maisons en 2007, 
2,3 millions en 2008 et 3,5 millions 
en 2009. Pendant ce temps-là, des 
milliards de dollars de vos taxes 
subventionnent les colonies 
apartheid illégales d’Israël. Gog 
monte contre le pays aux « villes 
sans murailles ». Mais sujourd’hui, 
Israël est le pays le plus emmuré, le 
plus embarré, le plus fortifié de la 

planète. Toutes les colonies sont emmurées et gardées. Même les routes « pour Israël seulement » 
qui traversent le pays de part en part sont entourées de clôtures, de tours de garde et de barrières 
territoriales. Ce sont les sionistes qui sont venus contre les « villes sans murailles », dès la fin du 
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19e siècle et dont la plus grande « invasion » a eu lieu après la Déclaration Balfour au Lord Gog 
Rothschild, le 2 novembre 1917. 

***  

C’est exactement ce qui est arrivé aux Arabes demeurant en Palestine quand 
vinrent les sionistes. Les Britanniques et leurs alliés venaient à peine de délivrer le 
pays  de l’épée en battant les Allemands et les Turques dans la Première Guerre 
Mondiale. Le territoire était sous le règne et la protection britanniques. Au lieu de 
venir en amis et en voisins des Arabes vivant déjà là, les immigrants sionistes de la 
Palestine déclarèrent une guerre d’immigration pour déplacer la population existante 
et s’emparer du pays. Ils n’ont jamais eu l’intention de vivre une coexistence 
pacifique avec leurs voisins, mais ils cachèrent ce fait, particulièrement au début. 

Il ne fallut pas beaucoup de temps aux Arabes vivant en Palestine pour constater 
que ces sionistes ne venaient pas en paix, mais pour prendre, morceau par morceau, 
toute la terre qu’ils pouvaient, par n’importe quel moyen. Le Fonds National Juif 
financé par Rothschild commença par acheter les terres de propriétaires turques le 
plus souvent absents et jeter les paysans arabes en dehors de ces terres que leurs 
familles habitaient depuis des siècles. Le Fonds stipulait que toute terre acquise ne 
pourrait jamais plus retourner en possession des Arabes. 

Presque toutes les terres appartenaient DÉJÀ à un habitant local. En 1947, les Juifs 
ne possédaient que 6 % du territoire et ne composaient qu’un tiers de la population de 
la Palestine, Mais, grâce à des manœuvres politiques en arrière-scène, on fit des 
pressions sur des pays variés, après la Deuxième Guerre Mondiale, et les Nations 
Unies « divisèrent le pays » en novembre 1947. Néanmoins, le Plan de partage des 
Nations Unies accordait à l’état juif 55 % de tout le territoire. L’état arabe palestinien 
allait avoir une surpopulation arabe, alors que l’état juif aurait presqu’autant d’Arabes 
que de Juifs. S’il était injuste de forcer les Juifs à devenir une minorité d’un tiers dans 
un état arabe, il était tout aussi injuste de forcer les Arabes à n’être qu’une minorité de 
presque 50 % dans un état juif. 

« Les Palestiniens refusèrent le partage. Les sionistes l’acceptèrent, mais, en privé, 
les leaders sionistes avaient des buts plus expansifs. En 1938, lors de propositions 
antérieures de partage, David Ben Gourion (premier Premier Ministre d’Israël) 
déclara : �Quand nous serons devenus une puissance forte, après l’établissement 
de l’état, nous abolirons la partition et nous nous étendrons dans toute la Palestine” 
[Noam Chomsky, Fateful Triangle : The United States, Israel and the Palestinians 
(Le triangle fatal : les États-Unis, Israël et les Palestiniens), édition révisée, 
Cambridge. South End Press, 1999, p. 169n10.] 

Le 15 mai 1948, lorsqu’Israël déclara son indépendance, il était bien armé par les 
Britanniques, les Français et les Américains. Il avait fait des arrangements secrets 
avec la Jordanie pour lui laisser la Cisjordanie. Pendant ce temps, les Arabes étaient 
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complètement divisés entre eux. La principale raison pour laquelle le Roi Farouk 
d’Égypte envoya des troupes était autant pour arrêter la Jordanie dans son expansion 
de territoire que pour battre les Juifs. Du point de vue des Juifs, la guerre de 1948 
n’en fut pas une défensive, mais agressive, pour étendre le territoire que le Partage lui 
avait accordé et de neutraliser totalement l’état palestinien proposé. En 1937, Ben 
Gourion avait écrit à son fils : « Nous allons expulser les Arabes et prendre leur place 
… avec la force à notre disposition » (Jérôme Slater, What Went Wrong ? The 
Collapse of the Israeli-Palestinian Peace Process (Qu’est-ce qui n’a pas marché ? 
L’effondrement du processus de paix israélo-palestinien), Political Science Quarterly, 
vol. 116, 2 novembre 2001, p. 173-174.) 

L’État israélien a en fait été fondé, en 1948, sur l’expulsion forcée de 700 000 
Palestiniens de leurs foyers. 531 villages arabes furent détruits ou dépeuplés. Des 
centaines de ces villages arabes vides furent renommés et repeuplés de Juifs ; ce qui 
poussa la Première Ministre d’Israël, Golda Meir, à dire : « Comment pourrions-nous 
retourner les territoires occupés ? Il n’y a personne à qui les retourner. » 

Les Forces de Défense Israéliennes (FDI) et des milices commirent un certain 
nombre de massacres afin de terroriser les Palestiniens pour qu’ils fuient leurs 
maisons. Le plus connu fut celui de Deir Yassin où, en avril 1948, les forces 
paramilitaires juives — la Bande de Stern, le Haganah et l’Irgun conduit par 
Menahem Begin, qui devint plus tard Premier Ministre — tuèrent 250 hommes, 
femmes et enfants. Mais il y en eut bien d’autres, dont le massacre du 29 octobre 1948 
dans lequel les soldats israéliens massacrèrent 80-100 hommes, femmes et enfants du 
village de Dawayma, dans le sous-district de Haïfa. 

Le premier Premier Ministre d’Israël, David Ben Gourion a été enregistré ayant 
dit : « Si j’étais un leader arabe, je ne signerais jamais un accord avec Israël. C’est 
normal, nous avons pris leur pays. Il est vrai que Dieu nous l’a promis [non, Il ne l’a 
pas fait], mais en quoi cela les intéresse ? Notre Dieu n’est pas le leur. Il y a eu 
l’antisémitisme, les Nazis, Hitler, Auschwitz, mais était-ce leur faute ? Ils ne voient 
qu’une chose : nous sommes venus et avons volé leur pays. Pourquoi accepteraient-
ils cela ? » [Nahum Goldmann dans Le paradoxe juif, p. 121.] 

Cette politique de venir dans le pays comme un serpent et de prendre le pays par 
subterfuge fut d’abord conçu par le fondateur du sionisme, Théodore Herzl : « Sortez 
des frontières, comme par enchantement, la population sans le sou en lui refusant de 
l’emploi … Les processus d’expropriation et de déménagement du pauvre doivent à la 
fois être exécutés discrètement et avec circonspection » [Théodore Herzl, fondateur de 
l’Organisation sioniste mondiale, parlant des Arabes de Palestine, Journal complet, 
inscription du 12 juin 1895.] Les paroles d’Herzl contredisent le mensonge israélien 
souvent répété disant que les Palestiniens se sont présentés en Israël APRÈS l’arrivée 
des Juifs afin de chercher de l’emploi chez les Juifs. Quand savez-vous lorsque ces 
gens-là mentent ? Quand ils ouvrent la bouche et se mettent à parler ! 
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La politique continua avec Chaïm Weizmann : « Nous allons nous établir en 
Palestine, que vous aimiez cela ou non … Vous pouvez hâter notre arrivée ou vous 
pouvez également la retarder. Il est cependant mieux pour vous de nous aider afin 
d’éviter que notre pouvoir constructif se transforme en pouvoir destructif qui 
renversera le monde » [Chaïm Weizmann, publié dans Judische Rundschau, No. 4, 
1920.] Cela pouvait référer au pouvoir monétaire Rothschild lorsque Weizmann fit 
cette menace, mais aujourd’hui, c’est encore plus inquiétant. Parce que, de nos jours, 
on croit qu’Israël possède autour de 400 missiles et bombes nucléaires, et a déjà dit 
que, s’il semble perdre une guerre, il emploiera ce qu’il appelle « l’Option Samson » 
et abattra le monde par une guerre nucléaire. Et ces gars-là sont assez fanatiques et 
fous pour le faire ! 

Un des mensonges favoris et des plus répétés, concocté par le propagandiste 
sioniste, Israël Zangwill, en 1901, concernant la Palestine, disait que c’était « un pays 
sans peuple pour un peuple sans pays ». Mais le problème, c’est que le pays n’était 
pas du tout vide. 

Le Haut-commissaire britannique en Palestine dans les années 1920, John 
Chancellor rapporta que : « toutes les terres cultivables étaient occupées [et] 
AUCUNE terre cultivable maintenant en possession de la population indigène ne 
pourrait être vendue aux Juifs sans créer une classe de cultivateurs arabes sans terre. » 
Toutes veut dire toutes. La terre était occupée et se passait de père en fils depuis des 
siècles. Et, contrairement au mythe juif, même avant les méthodes modernes 
d’irrigation, ce sont les fermiers palestiniens qui faisaient déjà en sorte que « le désert 
et le pays aride se réjouiront ! La solitude sera dans l’allégresse, et fleurira comme le 
lis » (Ésaïe 35:1). 

Les militaires des USA et des pays européens sont les 
chevaux stupides que les Goguistes utilisent sur la route du 
pouvoir. 

***  

Le rapport du Mandat britannique Survey of 
Palestine de 1944-45 montre que les fermiers 
palestiniens produisaient 92 % du grain de la 
Palestine, 86 % de son raisin, 99 % de ses olives, 
77 % de ses légumes, 95 % de ses melons, 99 % de 
son tabac et 60 % de ses bananes ! Imaginez ce qu’ils 
auraient pu faire s’ils avaient eu les multi-milliards 
acheminés dans l’état chaque année par la juiverie 

mondiale et les pays GOS/GOG. 

Depuis 1967, les États-Unis ont déboursé plus de 200 $ milliards en aide financière 
et militaire inconditionnelle à Israël, tout en lui offrant un soutien politique général 
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qui permet à Israël de faire tout ce qui lui plaît. La Grande-Bretagne, dont la politique 
étrangère est une copie carbone de celle de Washington, fournit également de 
l’équipement militaire qui va directement en Cisjordanie et dans la Bande de Gaza 
pour faciliter la tuerie des Palestiniens.  

Aucun état n’a reçu, et de loin, autant d’aide étrangère qu’Israël et aucun état n’a 
autant défié la communauté internationale sur autant de questions et depuis si 
longtemps. Puis les évangéliques fous installent leurs stations de télévision 
« chrétienne » en Israël et transmettent les « bonnes nouvelles » à savoir comment 
Israël est merveilleux pour les Arabes. Je me fais l’image de Jésus sortant le fouet 
contre eux comme Il a fait contre les changeurs du Temple, mais ce sera lors de Son 
retour, et chacun « sera battu de plusieurs coups » (Luc 12:47). 

La méthode que les sionistes ont prise pour prendre la terre littérale d’Israël n’est 
pas différente de la manière que les Rothschild ont établi leur main mise sur le 
système financier du monde et sont maintenant presqu’en contrôle complet des plus 
puissants gouvernements sur terre. Le sionisme, le capitalisme et le communisme (les 
trois pattes du monstre « Golem » des Juifs) sont tous fondés sur la séduction et ont 
été tirés d’une mentalité raciale dont les racines sont dans le Talmud. 

Les armées Golem de Gog s’en viennent (Ézéchiel 38) 

12  Pour enlever un grand butin et faire un grand pillage; pour remettre ta 
main sur les déserts qui de nouveau étaient habités et sur le peuple ramassé 
d’entre les nations, lequel vaque à son bétail, et à ses biens, au milieu du pays.  

13  Shéba et Dédan, les marchands de Tarsis et tous ses lionceaux, te diront : 
Ne viens-tu pas pour enlever du butin, et n’as-tu pas assemblé ta multitude 
pour faire du pillage, pour emporter de l’argent et de l’or, pour prendre le 
bétail et les biens, pour enlever un grand butin ? 

Par six fois, dans ce verset, on explique clairement la politique économique des 
sionistes : « faire du butin … du pillage … de l’argent …de l’or … le bétail et les 
biens. » Cinq fois « faire » ou « prendre » est traduit du mot hébreu bazaz qui signifie 
« saisir ou piller ». Je pensais « eh bien, ça marche », mais une fois, « prendre » est 
traduit du mot hébreu qui veut dire « recevoir »… « de l’argent et de l’or… le bétail 
et les biens ». Je pensai, « comment ça marche ? » Mais ensuite, l’idée m’est venue, 
« Bigre ! Si ça ne décrit pas une mentalité talmudique, rien ne le fera ! » Ils opèrent à 
partir du principe que, ce que les « goyim » ont, ça leur appartient en réalité, et 
lorsqu’ils vous volent, ils ne volent pas vraiment, mais ne font que « recevoir » ce qui 
est déjà tout d’abord à eux. Comme l’a dit Jésus, « vous anéantissez la parole de Dieu 
par votre tradition [talmudique], que vous avez établie » (Marc 7:13). 
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« Shéba et Dédan » sont les Saoudiens, et « Tarsis » ainsi que « ses lionceaux », 
c’est la Grande-Bretagne et les pays qui viennent d’elle. Ce sont les « lionceaux » des 
États-Unis, du Canada, de l’Australie, etc. Ils sont bien au fait des manigances de ces 
Goguistes/sionistes et c’est pourquoi ils posent la question : « Êtes-vous venus prour 
prendre/piller un butin ? ». Mais c’est TOUT ce qu’ils font, seulement poser la 
question. Ils ne l’arrêtent pas parce que leurs gouvernements sont tellement attachés à 
l’argent bancaire Rothschild et aux media contrôlés pas les Juifs qu’ils sont 
complètement impotents quand vient le temps de faire quoi que ce soit. 

Comme l’a dit le criminel de guerre israélien, Ariel Sharon : « À chaque fois que 
nous faisons quelque chose, toi [Shimon Peres] tu me dis que l’Amérique va faire ceci 
ou cela… Je vais te dire clairement les choses : Ne te préoccupe pas de la pression 
des Américains sur Israël. Nous, le peuple juif, nous contrôlons l’Amérique et les 
Américains le savent » [Le Premier Ministre israélien, Ariel Sharon, le 3 octobre 
2001, à Shimon Peres, tel que rapporté par la Radio Kol Yisraël.] 

Les Goguistes viennent contre « le peuple ramassé d’entre les nations ». Plusieurs 
illettrés scripturaires croient que cela se réfère aux Juifs qui proviennent de tous les 
pays pour faire leur « aliyah » vers Israël. NON ! Ils sortent des nations, mais 
seulement en tant qu’armée de Gog, comme démontré plus haut. Cela se réfère au 
Mandat britannique  sur la Palestine qui a découpé une région territoriale « d’entre 
les [anciennes] nations » qui en avaient le contrôle avant la Première Guerre 
Mondiale. Elle fut rendue « déserte » par la Grande Guerre mais, en 1922, les alliés 
victorieux redécoupèrent le Moyen-Orient en entier en de nouvelles zones 
géographiques gouvernées par eux. 

Dans son sens allégorique, cela se réfère aussi à toutes les « Montagnes/royaumes 
du vrai Israël » dont les citoyens sont littéralement « ramassés d’entre les nations » 
du monde. Jetez seulement un coup d’œil sur les « melting-pots » des USA et du 
Canada. Gog a envahi ces « royaumes du vrai Israël » au dernier siècle et a transformé 
ces pays jadis christianisée en fanges antichristes. Comment est-ce arrivé ? Eh bien, 
ils pensaient : « Je suis riche, je me suis enrichi et je n’ai besoin de rien », mais en 
réalité, ils étaient « malheureux, et misérables, et pauvres, et aveugles, et nus » 
(Apocalypse 3:17). Ainsi dit Jésus-Christ dans le Livre de l’Apocalypse à propos de 
l’Église de Laodicée du christianisme occidental dont les membres pensent qu’ils 
« demeureront en sécurité » (Ézéchiel 39:26) — alors qu’en vérité, les antichrists 
barbares de Gog étaient à leurs portes. 

14  C’est pourquoi, fils de l’homme, prophétise, et dis à Gog : Ainsi a dit le 
Seigneur, l’Éternel : Ne sauras-tu pas en ce jour-là qu’Israël, mon peuple, habite 
en sécurité ? 

15  Et pourtant tu viendras de ton pays, de l’extrême nord, toi et plusieurs peuples 
avec toi, tous gens de cheval, une grande multitude et une puissante armée. 
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16  Tu monteras contre mon peuple d’Israël, pareil à une nuée qui couvre le pays. 
Ce sera dans les derniers jours ; je te ferai marcher contre mon pays, afin que les 
nations me connaissent, quand je serai sanctifié par toi sous leurs yeux, ô Gog ! 

17  Ainsi a dit le Seigneur, l’Éternel : N’est-ce pas de toi que j’ai parlé jadis, par 
le ministère de mes serviteurs les prophètes d’Israël, qui ont prophétisé alors 
pendant des années que je te ferai venir contre eux ? 

Il y a une chose que nous devons nous ancrer dans la tête : QUI est vraiment 
« Israël » et QUI est vraiment un « Juif ». C’est de quoi parle le « Droit de Sion » 
(Ésaïe 34:8) – voir l’Appendice I qui suit ce chapitre pour un traitement en profondeur 
à ce sujet. 

L’invasion de la Palestine par Gog n’est qu’un modèle, seulement une illustration 
de ce que Gog fait dans le monde entier contre le vrai Israël de Dieu, les croyants 
chrétiens. C’est la guerre mondiale de Gog contre le christianisme. Elle perdure 
depuis des siècles, mais, en ces « dernières années » en particulier, la guerre fut 
lancée à partir des contrées nordiques. La plus grande part des sionistes, les Juifs 
ashkénazes, viennent du nord, de l’Europe de l’Est. Des millions de ces envahisseurs 
arrivent de la Russie même, et environ la moitié d’entre eux sont maintenant aux 
États-Unis — et vous vous demandez pourquoi les USA sont si détraqués ? 

C’EST la GUERRE de l’Antichrist contre l’Église et le monde ENTIER ! 
comme l’a si bien dit l’apôtre Paul : « Les Juifs … sont ennemis de tous les 
hommes ! » (1 Thessaloniciens 2:14-15). 

La seule définition de l’Antichrist dans TOUTE la Bible se trouve dans les épîtres 
de Jean : « Qui est menteur, si ce n’est celui qui nie que Jésus est le Christ ? Celui-là 
est l’antichrist, qui nie le Père et le Fils … Et tout esprit qui ne confesse pas Jésus-
Christ venu en chair, n’est point de Dieu. Or, c’est là celui de l’antichrist, dont vous 
avez entendu dire qu’il vient, et qui est déjà à présent dans le monde … Car plusieurs 
séducteurs sont entrés dans le monde, qui ne confessent point que Jésus-Christ est 
venu en chair. Un tel homme est le séducteur et l’antichrist » (1 Jean 2:22 ; 4:3 ; 2 
Jean 7). De qui est-il question, pensez-vous ? 

Qui, dont la littérature officielle religieuse dit que « Jésus-Christ est né d’une 
prostituée » ? Et que « Il est en ce moment en enfer pour souffrir éternellement dans 
de l’excrément bouillant » ? Ce n’est certainement pas dans le Coran des musulmans, 
mais assurément dans le Talmud juif. Il est de la plus absolue des séductions que de 
penser que le petit état antichrist du Moyen-Orient est l’Israël de Dieu. Croire cela est 
pure duperie de Satan. 

Donc, je vous dis que l’état prétendument israélien N’EST PAS Israël en ce qui 
concerne Dieu et Sa Parole. Souvenez-vous, lorsque nous vous avons montré, dans le 
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chapitre un, qu’Ésaü/Édom fit partie de la judéité en 126 av, J.-C. et qu’Édom 
disparut au sein de la judéité pour devenir « des Juifs » à cette époque-là. Eh bien, 
devinez où est Édom aujourd’hui ? Les Édomites sont en Israël ! Ils ont assumé le 
nom de Juda/Juif et d’Israël exactement comme Ézéchiel l’avait prédit. 

Séir est un autre nom d’Édom (Genèse 36:8). L’Éternel dit à Ézéchiel : « Fils de 
l’homme, tourne ta face vers la montagne de Séir, et prophétise contre elle … Parce 
que tu as dit : �Les deux nations et les deux pays seront à moi, et nous nous en 
emparerons”, bien que l’Éternel y soit » (Ézéchiel 35:2, 10). Eh bien, ils possèdent 
les deux noms, aujourd’hui. En fait, ces Édomites sont « Juifs, qui ont même mis à 
mort le Seigneur Jésus, et leurs propres prophètes, qui nous ont persécutés, qui ne 
plaisent point à Dieu, et qui sont ennemis de tous les hommes » (1 Thessaloniciens 
2:14-15). Ceux qui ont tué le Roi d’Israël, le Lion de la tribu de Juda, ont tellement 
brouillé l’esprit du christianisme que celui-ci pense que les assassins du Christ sont le 
peuple élu. 

Avez-vous déjà entendu parler de « voleur d’identité » ? Eh bien, c’est ce qu’est 
l’état d’Israël. Il s’agit d’un sommet en fait de vol d’identité. 

18  Mais, en ce jour-là, au jour où Gog marchera contre le pays d’Israël, dit le 
Seigneur, l’Éternel, la colère me montera au visage. 

Le prophète Zacharie a prédit que « la ville [Jérusalem] sera prise; les maisons 
seront pillées, les femmes violées, et la moitié de la ville s’en ira en captivité … Et 
l’Éternel sortira, et combattra contre ces nations, comme lorsqu’il combattit au jour 
de la bataille » (Zacharie 14:2-3). 

Ceux qui « prirent Jérusalem » sont les Juifs de la Guerre de Six-jours de 1967. 
C’est eux qui ont « pillé les maisons et violé les femmes » ! 

En 2001, selon le Rapport de violation des droits humains en Palestine, la moitié 
de la population palestinienne des Territoires occupés vivait dans les camps de 
réfugiés (John Dugard, Kamal Hossain et Richard Falk, S-5/1 du 19 octobre 2000, 
E/CN, 4/2001/121, 16 mars 2001, para 29). 

Les sionistes/Goguistes prirent la ville, volèrent les maisons, violèrent les femmes 
et amenèrent la population indigène en captivité dans des camps de réfugiés. Les 
sionistes/Goguistes vinrent « contre la terre d’Israël » — « contre Mon peuple », les 
dizaines de milliers de chrétiens arabes palestiniens, que les Goguistes tuèrent, 
violèrent et menèrent en captivité. 

Mais Dieu va leur serrer la vis ! 

19  Je le dis dans ma jalousie, dans l’ardeur de ma colère : oui, en ce jour-là, il y 
aura un grand trouble dans le pays d’Israël. 
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20  Les poissons de la mer, les oiseaux des cieux, les bêtes des champs et tout 
reptile qui rampe sur la terre, et tous les hommes qui sont sur la face de la terre, 
trembleront devant moi ; les montagnes seront renversées, les rochers escarpés 
tomberont, et toutes les murailles s’écrouleront par terre. 

21  Et j’appellerai contre lui l’épée sur toutes mes montagnes, dit le Seigneur, 
l’Éternel ; l’épée de chacun se tournera contre son frère. 

22  Et j’entrerai en jugement avec lui par la peste et par le sang ; je ferai pleuvoir 
sur lui, sur ses troupes, et sur les grands peuples qui l’accompagnent, une pluie 
violente, des grêlons, du feu et du soufre. 

23  Et je me glorifierai, et je me sanctifierai, et je me ferai connaître aux yeux de 
nations nombreuses, et elles sauront que je suis l’Éternel. 

Partout dans l’Ancien Testament, on l’appelle « le jour de la vengeance de 
l’Éternel », le « grand jour de la colère de l’Éternel » et le « grand et terrible jour de 
l’Éternel ». Dans le Nouveau Testament, le « jour de notre Seigneur, Jésus-Christ … 
lorsque le Seigneur Jésus apparaîtra du ciel … dans un feu flamboyant, pour exercer 
la vengeance contre ceux qui ne connaissent point Dieu » (1 Corinthiens 1:8 ; 2 
Thessaloniciens 1:7-8). 

À la venue du Seigneur, les « vainqueurs » en Christ de tous les temps seront 
ressuscités et recevront des corps glorifiés immortels et règneront sur terre et au ciel 
avec Christ (Apocalypse 20:4). 

Ce sera un moment terrifiant quand les « villes des nations furent renversées » 
(Apocalypse 16:19), mais aussi un temps où « les eaux curatives » (Ézéchiel 47:6-9) 
sortiront de l’Éternel pour « la guérison des Gentils » (Apocalypse 22:2). 

À partir de ce jour, et pour l’avenir, les nations connaîtront Dieu, que « Je suis 
l’Éternel » et « la terre sera remplie de la connaissance de la gloire de l’Éternel, 
comme le fond de la mer des eaux qui le couvrent » (Habakuk 2:14). Car « l’Éternel 
sera seul élevé en ce jour-là » (Ésaïe 2:11, 17). 

Le tournant de « l’épée de chacun [qui] se tournera contre son frère » survient sept 
fois dans l’Ancien Testament quand l’Éternel envoie Son Esprit ou un ange dans les 
rangs de l’ennemi et que les combattants deviennent fous et commencent à 
s’entretuer. (Voir Juges 7:22 et 1 Samuel 14:20.) Une des facettes de la révélation de 
Dieu est « la CRAINTE qu’on doit au Seigneur » (2 Corinthiens 5:11). Ce sera une 
terreur absolue pour ceux qui ont rejeté la vérité et quand cela arrivera, ils vont 
devenir complètement déments. 

Maintenant, nous sautons dans le chapitre suivant d’Ézéchiel (39) : 
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1  Et toi, fils de l’homme, prophétise contre Gog, et dis : Ainsi a dit le Seigneur, 
l’Éternel : Voici, j’en veux à toi, ô Gog, prince de Rosh, de Méshec et de Tubal. 

2  Et je te ferai retourner en arrière, n’en laissant que de six l’un, après t’avoir fait 
monter du fond de l’Aquilon, et t’avoir fait venir sur les montagnes d’Israël 

Ce chapitre s’étend sur la destruction que Dieu va amener sur Gog et sur la raison 
pour laquelle Il permet à Gog de venir contre les « montagnes d’Israël » et ainsi que 
ce qui arrivera après la destruction de Gog. 

Le mot « laissant » laisse penser que Dieu épargnera la sixième partie de l’armée 
de Gog. Cela a fait croire à certains que Dieu détruirait l’armée de Gog sauf 1/6ème, 
mais cela ne semble pas s’harmoniser avec le verset 4 qui dit que Dieu va détruire 
« toi [Gog] et toutes tes troupes ». Mais dans la vieille King James, le sens anglais du 
mot « leave (laisser) » signifie également « give (donner) ». en d’autres termes, Dieu 
va donner à Gog six parts. Selon le Commentaire de Matthew Henry, les « six parts » 
sont les six plaies ou jugements du chapitre précédent : « la peste … le sang …une 
pluie violente, des grêlons, du feu et du soufre » (Ézéchiel 38:22) – Dieu va balayer 
Gog. 

Le « fond de l’Aquilon » comporte un symbolisme intéressant. Dans de 
nombreuses autres prophéties, il est associé à Babylone. Dans le livre de Jérémie, le 
prophète a dit que Babylone était « le mal et une grande calamité » (Jérémie 4:6). 
Dans le livre de Zacharie, il symbolise la corruption de Sion à cause de son 
association avec Babylone. « Fuyez hors du pays de l’Aquilon … Ha ! Sion qui 
demeures avec la fille de Babylone, sauve-toi » (Zacharie 2:6-7). Évidemment, de nos 
jours, le peuple prééminent associé à Babylone, c’est les Juifs avec leur Talmud 
babylonien. Ils forment « Babylone la Grande, la mère des impudiques » — les 
« impudiques » étant les églises du judéo-christianisme. 

Également, les mercenaires israéliens, mieux connus sous le nom d’armée 
américaine, ont conquis la Babylone moderne (l’Irak) pour Israël. Ce qui aide l’état 
d’Israël à réaliser son rêve d’un Grand Israël (Eretz Israël) qui serait, croit-il, de 
posséder toute la terre à partir du Nil, en Égypte, jusqu’à l’Euphrate, en Irak, que l’on 
appelait jadis Babylone. 

Avez-vous déjà remarqué les deux bandes 
bleues horizontales sur le drapeau israélien ? 
Savez-vous ce qu’elles symbolisent ? La 
bande du haut symbolise le fleuve Euphrate 
et la bande du bas le fleuve du Nil . Les 
sionistes réclament tout le territoire se 

trouvant entre les deux. La raison principale de toutes les guerres au Moyen-Orient, 
c’est de faire en sorte qu’Israël vienne à posséder tout le territoire par la conquête. 
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Au deuxième chapitre du livre de Daniel, dans l’Ancien Testament, le futur 
gouvernement mondial partant de Babylone est montré en vision par une idole avec 
une tête en or, la poitrine et les bras en argent, le ventre et les cuisses en airain, les 
jambes en fer et les pieds en fer et en argile. Cela représente les royaumes successifs 
de Babylone, des Mèdes et des Perses, de la Grèce, de Rome et, finalement, une 
confédération de dix royaumes en partie de fer et en partie d’argile. La statue se tient 
debout lorsqu’elle est en fin de compte détruite par une pierre qui la frappe dans les 
orteils — ce qui représente le retour de Jésus-Christ pour anéantir les 
gouvernements du monde et établir Son règne sur la Terre.. 

L’image provient d’un rêve donné au roi Nébucadnetsar de Babylone et interprété 
par le prophète Daniel autour de l’an 600 av. J.-C. Après le songe, le troisième 
chapitre de Daniel montre comment le roi fit ériger une gigantesque statue de 60 
coudées de long par 6 coudées de large, de toute évidence basée sur le rêve, et il 
exigea que tout le monde l’adore. On y dit qu’il la fit dresser dans la campagne de 
« Dura » qui signifie « cercle », et on croirait que le gouvernement mondial a fait un 
grand cercle entier pour revenir à Babylone. 

Il semble des plus ironiques 
que la Babylone moderne 
spirituelle, telle que manifestée 
dans GOG/USA/Israël, ait 
vaincu la Babylone physique, 
que l’on appelle évidemment 
aujourd’hui Bagdad et l’Irak .  

*** 

Les États-Unis y sont pour contrôler le pétrole et contribuer à accomplir le rêve 
sioniste « d’Eretz Israël » comme envisagé par son fondateur, Gog. Mais, en fin de 
compte, ils se trouvent à accomplir le chapitre deux de Daniel et son annonce de 
destruction lors du retour de Jésus-Christ qui frappe l’image aux « orteils des pieds », 
comme dit la prophétie – « Alors furent brisés ensemble le fer, la terre, l’airain, 
l’argent et l’or, et ils devinrent comme la paille de l’aire d’Eté, que le vent transporte 
çà et là; et il ne fut plus trouvé aucun lieu pour eux, mais cette pierre qui avait frappé 
la statue devint une grande montagne, et remplit toute la terre » (Daniel 2:31-45). 
Dans Ézéchiel, nous lisons :  

« 3  Car je romprai ton arc dans ta main gauche, et je ferai tomber tes flèches de 
ta main droite. 

4  Tu tomberas sur les montagnes d’Israël, toi et toutes tes troupes, et les peuples 
qui seront avec toi ; je t’ai livré aux oiseaux de proie entre tous les oiseaux, et aux 
bêtes des champs, pour en être dévoré. 
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5  Tu tomberas sur le dessus des champs, parce que j’ai parlé, dit le Seigneur 
l’Eternel. 

6  Et je mettrai le feu en Magog, et parmi ceux qui demeurent en assurance dans 
les Iles; et ils sauront que je suis l’Eternel. 

7  Et je ferai connaître le Nom de ma Sainteté au milieu de mon peuple d’Israël ; et 
je ne profanerai plus le Nom de ma Sainteté ; les nations sauront que je suis 
l’Eternel, le Saint en Israël. 

Cet « arc » et ces « flèches » sont des armes, mais pas des fusils ni des missiles. 
Dans le Nouveau Testament, nous voyons le sort final de Gog : « le Seigneur le 
détruira par l'Esprit de sa bouche, et l’anéantira par son illustre avènement » 2 
Thessaloniciens 2:8), « par l’épée qui sortait de la bouche de celui qui était monté sur 
le cheval [Jésus] » (Apocalypse 19:21). Ésaïe prophétisa ce jour : « Parce que mon 
épée est enivrée dans les cieux, voici, elle descendra en jugement contre Edom, et 
contre le peuple que j’ai mis à l’interdit » et il y aura « une grande tuerie au pays 
d’Edom » (Ésaïe 34:5-6). Le « pays d’Édom » est le prétendu pays d’Israël. Édom est 
AU SEIN de la judéité. 

Non seulement l’épée du Seigneur s’abattra-t-elle sur les Goguistes de la terre 
littérale d’Israël, mais Il les recherchera dans toutes les nations du monde et Il 
« mettra le feu en Magog », peu importe où il cherchera à se cacher. 

Dieu appelle les bêtes et les oiseaux charognards pour nettoyer la pagaille. Cette 
« grande tuerie », l’Apocalypse la nomme le « banquet du grand Dieu ; afin que vous 
mangiez la chair des Rois, la chair des capitaines, la chair des puissants, la chair des 
chevaux, et de ceux qui sont montés dessus, et la chair de toute sorte de personnes 
libres, esclaves, petits et grands » (Apocalypse 19:17-18), et n’oublions pas les 
banquiers. 

Il ne sera plus permis au peuple élu de Dieu, « Israël », i.e. les croyants en Christ, 
de « polluer » le nom de Dieu plus longtemps par leurs folles doctrines (comme de 
penser que les Juifs sont le « peuple élu ») et de monnayer le christianisme. 

« 8  Voici cela est arrivé, et a été fait, dit le Seigneur l’Eternel ; c’est ici la journée 
dont j’ai parlé. 

9  Et les habitants des villes d’Israël sortiront, et allumeront le feu, et brûleront les 
armes, les boucliers, les écus, les arcs, les flèches, les bâtons qu’on lance de la 
main, et les javelots, et ils y tiendront le feu allumé sept ans durant. 

10  Et on n’apportera point de bois des champs, et on n’en coupera point des 
forêts, parce qu’ils feront du feu de ces armes, lorsqu’ils butineront ceux qui les 



74 

avaient butinés, et qu’ils pilleront ceux qui les avaient pillés, dit le Seigneur 
l’Eternel. 

C’est le « grand jour de la colère de Dieu » dont ont parlé tous les prophètes tout 
au long de la Bible. 

Je crois que les « armes… les boucliers… les écus… les arcs… les flèches… les 
bâtons qu’on lance de la main… et les javelots » ne sont pas des symboles 
d’armement moderne, parce que comment voulez-vous brûler des fusils et des tanks 
avec le feu ? Non, ces armes sont celles qu’utilise Gog dans une guerre d’idéologie. 
Ce sont les mensonges, les séductions et la propagande avec lesquels il fait la guerre 
dans l’esprit des gens.  

Il y a littéralement des universités et des bibliothèques entières pleines de millions, 
et de millions et de millions de livres pleins de mensonges, de demi-vérités et de 
doctrines absolues de démons que l’on devra brûler ! Ce sont les mots/armes 
mensongers dont les Écritures parlent si souvent : « Leur langue est un trait [flèche] 
meurtrier qui profère le mensonge » (Jérémie 9:8). Ils sont « des hommes dont les 
dents sont des hallebardes et des flèches, et dont la langue est une épée aiguë » 
(Psaumes 57:4). Au lieu de la vérité de Dieu, le mensonge leur sert de « rondache et 
de bouclier » (Psaume 91:4). « Qui ont aiguisé leur langue comme une épée ; et qui 
ont tiré pour leur flèche une parole amère » (Psaumes 64:3). 

Le problème, c’est qu’ils ne profèrent plus seulement des mensonges, ils les 
mettent par écrit dans des trillions et des trillions de livres. Karl Marx eut la réputation 
d’avoir dit : « Donnez-moi les 26 soldats de plomb et je conquerrai le monde, » se 
référant aux 26 lettres de l’alphabet et les caractères de plomb mobiles alors utilisées 
dans les presses à imprimer. 

Ce que nous voyons brûler ici, 
c’est du PAPIER ! Il a été haché, 
formé en bûches, puis scié en 
roues. On peut employer celles-ci 
pour faire des feux de foyer ou 
pour cuisiner. Nous ne voulons pas 
gaspiller les livres, mais les utiliser 
comme combustible. 

***  

Lorsque le Christ viendra 
régner sur Terre, une des 

premières choses qu’Il va faire, c’est de brûler tous ces livres mensongers. Peut-être 
commencera-t-Il par les écrits de Marx ! Non – je me reprends, ce sera le Talmud, 
j’en suis sûr ! Peut-être l’emploiera-t-on comme bois d’allumage pour faire rôtir un 
porc. Cela le rendrait-il kasher ? 
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Ce sera littéralement comme dans la nouvelle de science-fiction Fahrenheit 451 
(451 est la température qui enflamme le papier), mais cette fois, ce ne sera pas de la 
fiction. Puisque le Seigneur ne veut rien gaspiller, les gens pourront les utiliser pour 
faire des feux dans leur foyer ou pour cuisiner. Les gens le font déjà. En Angleterre, 
les retraités achètent de vieux livres et les brûlent dans leur foyer pour rester au chaud. 
C’est moins cher que le charbon ! Presque toutes les bibliothèques de chaque ville y 
passeront, ainsi que toutes les universités et tous les collèges, et touts les séminaires 
théologiques, et la plupart des manuels scolaires de chaque école, de même que toutes 
les librairies. Est-ce que j’oublie quelque chose ? — Oh oui, vous pouvez également 
jeter tout le papier monnaie. Ce sera un jour nouveau ! Débarrassons-nous du vieux et 
allons-y avec le neuf ! Selon Ézéchiel :  

11  Et il arrivera en ce jour-là que je donnerai à Gog dans ces quartiers-là un lieu 
pour sépulcre en Israël, savoir la vallée des passants, qui est au devant de la mer, 
et d’étonnement elle réduira les passants au silence ; on enterrera là Gog, et toute 
la multitude de son peuple, et on l’appellera, la vallée d’Hammon-Gog. 

12  Et ceux de la maison d’Israël les enterreront pendant l’espace de sept mois 
pour purifier le pays. 

13  Tout le peuple, dis-je, du pays les enterrera, et cela leur sera un nom, savoir le 
jour auquel j’aurai été glorifié, dit le Seigneur l’Eternel. 

14  Et ils mettront à part des gens qui ne feront autre chose que parcourir le pays, 
lesquels avec les passants enterreront ceux qui seront demeurés de reste sur le 
dessus de la terre, pour la purifier, et ils en chercheront jusques au bout de sept 
mois. 

15  Et ces passants-là iront par le pays, et celui qui verra l’os d’un homme, 
dressera auprès de lui un signal ; jusqu’à ce que les enterreurs l’aient enterré 
dans la vallée d’Hammon-Gog. 

16  Et aussi le nom de la ville sera Hamona, et on nettoiera le pays. 

Tout cela arrivera vraiment en Israël. Gog a amené quelque sept millions 
d’envahisseurs dans le pays et Dieu leur fournira un gigantesque cimetière. Cela fait 
un joli paquet d’enterrements qui exigera l’emploi continuel de fossoyeurs pendant 
« sept mois ».  

Les érudits suggèrent plusieurs vallées où aura lieu ce vaste enterrement de masse, 
mais je préfère celle à l’est de la Mer Morte parce que ce fut la terre originelle 
d’Édom, c’est là qu’habitent les Israéliens puisqu’ils sont Édomites. 
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17  Toi donc, fils d’homme, ainsi a dit le Seigneur 
l’Eternel : dis aux oiseaux de toutes espèces, et à 
toutes les bêtes des champs : assemblez-vous et 
venez ; amassez-vous de toutes parts vers mon 
sacrifice que je fais pour vous, qui est un grand 
sacrifice sur les montagnes d’Israël, vous mangerez 
de la chair, et vous boirez du sang. 

18  Vous mangerez la chair des hommes forts, et 
vous boirez le sang des principaux de la terre, le 
sang des moutons, des agneaux, des boucs ; et des 
veaux, tous grasses bêtes de Basan. 

19  Vous mangerez de la graisse jusques à en être rassasiés, et vous boirez du sang 
jusqu’à en être ivres, de la graisse, dis-je, et du sang de mon sacrifice, que j’aurai 
sacrifié pour vous. 

20  Et vous serez rassasiés à ma table, de chevaux, et de bêtes d’attelage, 
d’hommes forts, et de tous hommes de guerre, dit le Seigneur l’Eternel. 

Encore là, c’est exactement la même chose que dans Apocalypse 19 où cela 
s’appelle « le banquet du grand Dieu ». Symboliquement, ou « vous mangez la chair 
du Fils de l’Homme et buvez Son sang, » ou alors vous serez mangés et les bêtes 
avaleront votre chair. Manger ou être mangé ! Gog, ses partisans et tous les ennemis 
de Christ ne sont pas juste en Israël, le banquet s’étendra à la planète entière : « en ce 
jour-là ceux qui auront été mis à mort par l’Eternel seront étendus depuis un bout de 
la terre, jusques à son autre bout » (Jérémie 25:33). 

21  Et je mettrai ma gloire entre les nations, et toutes les nations verront mon 
jugement que j’aurai exercé, et comment j’aurai mis ma main sur eux. 

22  Et la maison d’Israël connaîtra dès ce jour-là, et dans la suite, que je suis 
l’Eternel leur Dieu. 

23  Et les nations sauront que la maison d’Israël avait été transportée en captivité 
à cause de son iniquité, parce qu’ils avaient péché contre moi, et que je leur avais 
caché ma face, et les avais livrés entre les mains de leurs ennemis, tellement qu’ils 
étaient tous tombés par l’épée. 

24  Je leur avais fait selon leur souillure, et selon leur crime, et je leur avais caché 
ma face. 

25  C’est pourquoi ainsi a dit le Seigneur l’Eternel : maintenant je ramènerai la 
captivité de Jacob, et j’aurai pitié de toute la maison d’Israël, et je serai jaloux du 
Nom de ma Sainteté. 
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La plupart des gens se montrent très bornés quand vient le temps de connaître 
Dieu, y compris les chrétiens, qui sont la SEULE maison d’Israël, d’après l’apôtre 
Paul qui appelle les chrétiens « l’Israël de Dieu » (Galates 6:16). Dieu doit les 
réveiller avec un petit jugement, comme il est dit ici, où Dieu les a « livrés entre les 
mains de leurs ennemis » et « transporté[s] en captivité » (v. 23) à cause de leurs 
péchés. Le Seigneur est le Juge et « l’Eternel s’est fait connaître ; il a fait jugement » 
(Psaumes 9:16). Dans ce cas-ci, Il Se fait connaître par le jugement qu’Il exécute sur 
Gog et ses disciples, et cela réveille à la fois les païens et Ses propres enfants. 

L’Église est tombée en raison de ses transgressions contre Dieu et son état de gros 
gâchis est dû au fait qu’elle vit en « captivité » dans GOG/GOS à cause de ses péchés. 
Et ce n’est que « dès ce jour-là, et dans la suite » que Dieu dit que l’Église 
« connaîtra que je suis l’Eternel leur Dieu ». Il faudra le retour de Christ Lui-même 
pour ramener les choses à l’ordre.  

L’histoire de l’Église, comprenant les catholiques, les orthodoxes et, plus tard, les 
protestants, est en grande partie une triste histoire de politique, de corruption et de 
doctrines loufoques. Les rares points de lumière parsemés dans l’histoire de l’Église 
sont les individus qui suivirent véritablement Jésus-Christ et Son exemple d’amour 
pour Dieu de tout notre cœur, de toute notre âme et de tout notre esprit et notre 
prochain comme nous-mêmes. Ce sont les « vainqueurs ». Ils dirigeront et règneront 
avec Christ lors de Son retour, eux et NON PAS cette vaste multitude de chrétiens de 
nom qui auront encore bien des leçons à apprendre.  

Comme l’Israël de l’Ancien Testament qui alla d’une captivité à l’autre à cause de 
toutes sortes d’idolâtries, l’Israël du Nouveau Testament a suivi le même exemple. 
L’ancien Israël subit la « captivité » quand il fut amené à se soumettre à différentes 
nations principalement parce qu’il adorait les idoles de ces peuples. 

La captivité finale de l’ancien Israël, outre sous le règne de Rome, fut celle de son 
exil à Babylone ; et l’Israël du Nouveau Testament a eu aussi sa captivité 
babylonienne. Cela a débuté quand il tomba sous l’emprise des Juifs et leur religion 
talmudique babylonienne, et leur EMPIRE ARGENT/MEDIA, et dans le judéo-
christianisme où il se situe maintenant : 

26  Après qu’ils auront porté leur ignominie, et tout leur crime, par lequel ils 
avaient péché contre moi, quand ils demeuraient en sûreté dans leur terre, et sans 
qu’il y eût personne qui les épouvantât. 

27  Parce que je les ramènerai d’entre les peuples, que je les rassemblerai des 
pays de leurs ennemis, et que je serai sanctifié en eux, en la présence de plusieurs 
nations. 
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28  Et ils sauront que je suis l’Eternel leur Dieu, lorsqu’après les avoir transportés 
entre les nations, je les aurai rassemblés en leur terre, et que je n’en aurai laissé 
demeurer là aucun de reste. 

29  Et je ne leur cacherai plus ma face, depuis que j’aurai répandu mon Esprit sur 
la maison d’Israël, dit le Seigneur l’Eternel. 

Ces versets concernant « la terre » (vs. 26, 28) s’interprètent en rapport à l’Église, 
qui n’est pas le bâtiment ou l’organisation, mais composée de tous les croyants en 
Christ. Or, les gens qui se tournent vers ce petit morceau de terre du Moyen-Orient 
comme accomplissement de « la terre » sont comme des enfants qui ne peuvent faire 
la distinction entre une voiture jouet et une vraie voiture. Ils pensent que le petit 
sermon illustré de l’Ancien Testament, avec ses rituels, son symbolisme, sa terre 
littérale et sa ville est la réalité finale, alors que ce n’était que l’ombre grossière de la 
vraie réalité spirituelle que Dieu voulait leur transmettre. 

Paul interprète le symbolisme de « la terre » pour nous dans le Livre aux Hébreux. 
Il dit que, même Abraham, qui fut le premier à recevoir la « promesse de la terre », 
vécut dans le pays littéral comme s’il était « étranger en la terre » (Hébreux 11:9). 
Pourquoi ? Parce qu’Abraham ne recherchait PAS une terre physique, mais cherchait 
en réalité une terre céleste ou spirituelle. 

Paul donne ensuite exemple sur exemple de croyants de l’Ancien Testament qui 
firent la même chose qu’Abraham. Il dit que tous ceux-là, par leur foi et leur 
obéissance à Dieu : « montrent clairement qu’ils cherchent encore leur pays … c'est-
à-dire, le céleste ; c’est pourquoi Dieu ne prend point à honte d’être appelé leur 
Dieu, parce qu’il leur avait préparé une Cité … qui a des fondements, et de laquelle 
Dieu est l’architecte, et le fondateur » (Hébreux 11:9-10, 14-16).  

Voilà la terre dont héritent tous les croyants de toutes les époques. Cette terre, c’est 
l’union avec Dieu, car, lorsque vous possédez cela, alors, vous « héritez de toute 
chose ». Vous devenez « les Enfants de Dieu … car ils hériteront la TERRE et le 
Royaume des cieux » (Matthieu 5:3, 5, 9) comme l’a dit Jésus. Vous possédez toute 
chose, vous possédez la Terre et les Cieux aussi, pas seulement un petit morceau 
d’immobilier à la mode dans le désert qui va bientôt être mis en pièces et transformé 
en vaste cimetière pour tous les Goguistes ! 

De ces deux chapitres d’Ézéchiel 38 et 39, il semble que l’Église ne réalisera pas 
vraiment « ce qui se passe » avant le retour de Christ. Parce qu’il est dit : « Et ils 
sauront que je suis l’Eternel leur Dieu ». Mais peut-être quelques-uns se réveilleront-
ils avant cela lorsque Dieu les aura « livrés entre les mains de leurs ennemis » (vs 23, 
27). Qui sont ces Goguistes/sionistes/Juifs qu’ils ont adorés en tant que « le peuple 
élu » et au travers desquels ils adoraient littéralement l’antichrist ?  Qu’arrivera-t-il 
ensuite ? 
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Eh bien, regardez simplement ce qui est advenu de la Russie soviétique lorsque 
Gog s’est emparé de ce pays et multipliez par sept pour voir ce qui arrivera quand 
Gog prendra le contrôle du monde entier. Ce sera « l’abomination qui causera la 
désolation, qui a été prédite par Daniel le Prophète » et alors. « il y aura une grande 
affliction, telle qu’il n’y en a point eu de semblable depuis le commencement du 
monde jusques à maintenant, ni il n’y en aura plus de telle » (Matthieu 24:15, 21).  

Être « rassemblés en leur terre », c’est la seconde venue de Christ lorsque Ses 
anges « assembleront ses élus, des quatre vents, depuis l’un des bouts des cieux 
jusques à l’autre bout ». Il s’agit de la première résurrection des morts qui sont les 
vainqueurs de toutes les époques. C’est le moment où ils hériteront d’un corps de 
chair et d’os immortels (Luc 24:39) comme celui de Jésus après Sa résurrection. Ils 
vivront et règneront avec Christ sur la terre et dans les cieux. 

Pas « la fin », mais « le commencement ». 
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APPENDICE UN 

Qui est votre mère ? 
 

Dans les premières années du christianisme, il y eut une terrible lutte entre le 
judaïsme et la nouvelle secte chrétienne. Chaque côté tentait de prouver que lui seul 
était l’héritier légitime, que lui seul était le véritable Israël et que l’autre parti se 
trouvait sous la malédiction de Dieu.  

Vers 311 apr. J.-C., le christianisme devint la religion supérieure de Rome grâce à 
« l’Édit de Tolérance » de l’empereur Constantin, et il cessa d’être une religion 
largement composée de croyants juifs, comme ce fut le cas lors de son avènement 
alors qu’il était considéré comme une secte du judaïsme. Il était maintenant presque 
entièrement non juif. Ces chrétiens avaient vécu une longue et amère bataille contre 
les Juifs de chair qui était bien souvent les instigateurs de leurs persécutions. 

C’est à cette époque de rivalité religieuse que surgit la Théologie de 
Remplacement, idée d’Origène, un père de l’église du milieu du second siècle. 
Écrivant en réaction contre l’âpre et violente opposition des Juifs face au 
christianisme, Origène avait pour point de vue que, même si Dieu avait fait de Son 
mieux pour toucher l’Israël physique avec l’Évangile, lorsqu’ils rejetèrent et 
assassinèrent Jésus, persécutant ensuite et tuant les apôtres, Dieu les amputa tous, tout 
simplement, et remplaça Israël par une église de Gentils. 

Même si, à l’époque d’Origène, il semblait s’agir en pratique d’une église de 
Gentils et qu’il apparaissait à l’œil charnel qu’une église de non Juifs ait remplacé 
Israël, le concept de remplacement d’Origène est scripturairement impossible. 
Pourquoi ? Parce que, selon la Parole, l’idée d’une « église de Gentils » n’existe 
PAS ! Une « église de Gentils » ne REMPLAÇA pas une « nation juive » parce que 
l’Église ne POUVAIT PAS remplacer Israël. La raison pour laquelle il est impossible 
à l’Église de remplacer Israël, c’est que l’Église EST Israël et que l’Église EST Juda. 
Le terme « Juif » se veut une forme raccourcie de Judéen ou Judaïte. Le mot hébreu 
est « yehudi » signifiant « de Juda ». le mot grec est Ioudeos, « judéen ».  

Voici un peu d’histoire : il y avait à l’origine 12 tribus en Israël, Juda étant l’une 
d’elles. Le nom d’Israël réfère quelques fois aux dix tribus du nord qui furent 
conquises par l’Assyrie et quittèrent leur pays pour être amenées captives en l’an 722 
av. J.-C. D’autres fois, Israël réfère à tout le monde des 12 tribus. À l’époque de 
Christ, les Juifs se faisaient souvent appeler, à ce moment-là, Israël ou Israélites. 
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Par deux fois, Paul se nomme Israélite (Romains 11:1 et 2 Corinthiens 11:22). 
Jésus était de la tribu de Juda et « le Roi des Juifs » (Matthieu 2:2). Dieu Lui donna 
« le TRÔNE de David son père. Et il régnera sur la maison de Jacob/Israël » (Luc 
1:32-33). Ceux qui, en Israël, L’acceptèrent en tant que Messie, et comme le Roi qui 
vient au nom du Seigneur, furent ceux avec qui Dieu fit une Alliance Nouvelle, tel 
que prophétisé dans Jérémie 31:31, qui dit : « Voici, les jours viennent, dit l’Eternel, 
que je traiterai une NOUVELLE ALLIANCE avec la maison d’ISRAËL, et avec la 
maison de JUDA. » 

Combien de Gentils s’assirent à la table de la « Dernière Cène » lorsque Jésus 
institua le repas qui devait être un signe de la NOUVELLE ALLIANCE en Son 
SANG ? Pas un ! Les 120 personnes se trouvant dans la « Chambre haute » au Jour de 
la Pentecôte, lorsque la Nouvelle Alliance fut « scellée » par le don du Saint-Esprit, 
étaient toutes de la maison d’Israël. Ce jour-là, les 3 000 qui acceptèrent Jésus comme 
Messie étaient tous « Juifs et convertis juifs » – Pierre les appela tous « Hommes 
Israélites » (Actes 2:22). 

La question n’est donc pas : « Quand l’Église REMPLAÇA-t-elle Israël ? » mais 
« Quand l’Église ne fut-elle PAS Israël ? » Et la réponse évidente est qu’elle fut Israël 
et rien que des Juifs dès le début ! Les 120 de la chambre haute, lors du jour de la 
Pentecôte, et les 3 000 convertis ne CESSÈRENT PAS d’être Juifs et « hommes 
israélites » ce jour-là ! Le jour de la Pentecôte, en l’an 33 apr. J.-C., le fleuve de 
l’Esprit de Dieu arrêta de couler au travers de l’Israël national et changea son cours 
pour n’affluer que par l’Église. L’Église devint DÈS LORS l’Israël de Dieu. 

Les Gentils sauvés, qu’ils l’aient compris ou non théologiquement, firent partie du 
VRAI Israël et entrèrent dans la Nouvelle Alliance. Ils ne se convertirent PAS au 
judaïsme pharisaïque. Le judaïsme pharisaïque (ce qui se passe dans la prétendue 
nation d’Israël et le judaïsme rabbinique mondial d’aujourd’hui) est la religion des 
rebelles antichrists. Ces rebelles sont ceux qui « anéantissent ainsi la parole de Dieu 
par [leur] tradition [talmudique] » (Marc 7:13). Ils dirent, et disent encore 
aujourd’hui, à Dieu : « nous ne voulons PAS que CELUI-CI [Jésus-Christ] règne sur 
nous » (Luc 19:14). Jésus les appelle « mes ennemis » (Luc 19:27). 

Donc, qu’arrive-t-il aux Juifs génétiques et aux hommes d’Israël qui refusent 
d’accepter le sacrifice de « l’Agneau de Dieu, qui ôte le péché du monde » (Jean 
1:29) ? Ils sont excommuniés de la nation d’Israël. Lévitique 17:4 dit que ceux qui 
rejettent le sacrifice de Dieu doivent être « retranché[s] du milieu de [leur] peuple ». 
Ainsi, aux yeux de Dieu, ces Juifs qui rejetèrent le sacrifice de Jésus pour les péchés 
furent retranchés des Juifs et d’Israël. Ils peuvent se nommer Juifs et Israël, mais en 
ce qui concerne Dieu, ils ne le sont pas ! Apocalypse 2:9 et 3:9 cités plus bas le 
confirment. C’est ce dont parle Paul, dans Romains, chapitre 11, quand il dit que les 
Juifs incroyants furent « retranchés » de l’arbre des alliances et des promesses faites à 
Israël, et les croyants gentils furent « greffés ». 



82 

La « Nouvelle Alliance », ou « Nouveau Testament », fut passée avec le véritable 
« Israël de Dieu » en accomplissement de la prophétie, exactement comme Dieu 
l’avait prédit par la bouche de Ses prophètes. Toutes les prophéties concernant la 
Nouvelle Alliance prédirent qu’elle serait faite avec l’Israël de Dieu. Vérifiez. 

Ésaïe 55:3 dit : « Inclinez votre oreille, et venez à moi; écoutez, et votre âme vivra; 
et je traiterai avec vous une alliance éternelle, savoir les gratuités immuables 
promises à David. » 

Jérémie 31:31 : « Voici, les jours viennent, dit l’Eternel, que je traiterai une 
nouvelle alliance avec la maison d’Israël, et avec la maison de Juda. » 

Jérémie 50:4-5 : « En ces jours-là, et en ce temps-là, dit l’Eternel, les enfants 
d’Israël viendront, eux et les enfants de Juda ensemble ; ils marcheront allant et 
pleurant, et cherchant l’Eternel leur Dieu. Ceux de Sion s’enquerront du chemin vers 
lequel ils devront dresser leurs faces, et ils diront : venez, et vous joignez à l’Eternel. 
Il y a une alliance éternelle, elle ne sera jamais mise en oubli. » 

Ézéchiel 37:15-27 : « La parole de l’Éternel me fut adressée en ces termes : Et toi, 
fils de l’homme, prends un morceau de bois et y écris : �Pour Juda et pour les 
enfants d’Israël, ses compagnons.” Prends un autre morceau de bois, et y écris : 
�Pour Joseph, bois d’Éphraïm et de toute la maison d’Israël qui lui est associée.” 
Rapproche-les l’un de l’autre pour en faire une seule pièce, afin qu’ils soient unis 
dans ta main. Et quand les enfants de ton peuple t’interrogeront, en disant : �Ne 
nous expliqueras-tu pas ce que tu veux dire par cette action ?” Dis-leur : Ainsi a dit 
le Seigneur, l’Éternel : Voici, je prendrai le bois de Joseph qui est dans la main 
d’Éphraïm et les tribus d’Israël, ses compagnes ; je les joindrai au bois de Juda, pour 
en faire un seul bois, qui ne soit qu’un dans ma main. Les bois sur lesquels tu auras 
écrit seront dans ta main, sous leurs yeux. Dis-leur : Ainsi a dit le Seigneur, 
l’Éternel : Voici, je vais prendre les enfants d’Israël du milieu des nations où ils sont 
allés ; je les rassemblerai de toute part, et les ferai rentrer dans leur pays. Je ferai 
d’eux une seule nation dans le pays, sur les montagnes d’Israël, et ils auront tous un 
seul et même roi ; ils ne seront plus deux nations, et ne seront plus divisés en deux 
royaumes. Ils ne se souilleront plus par leurs idoles, ni par leurs infamies, ni par tous 
leurs péchés ; je les retirerai de tous les lieux où ils habitent, et où ils ont péché ; je 
les purifierai, ils seront mon peuple, et je serai leur Dieu. David mon serviteur 
régnera sur eux ; ils auront tous un seul pasteur ; ils marcheront dans mes 
ordonnances, et garderont mes statuts pour les pratiquer. Ils habiteront dans le pays 
que j’ai donné à Jacob, mon serviteur, où vos pères ont habité ; ils y habiteront, eux, 
leurs enfants et les enfants de leurs enfants, à toujours, et David, mon serviteur, sera 
leur prince à jamais. Je traiterai avec eux une alliance de paix, et il y aura avec eux 
une alliance éternelle ; je les établirai, et les multiplierai ; je mettrai mon sanctuaire 
au milieu d’eux pour toujours. Ma demeure sera au milieu d’eux ; je serai leur Dieu, 
et ils seront mon peuple. » 
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En fait, si la Nouvelle Alliance/Nouveau Testament ne fut passée SEULEMENT 
qu’avec la maison de Juda et d’Israël physique, que pensez-vous que cela veuille dire 
pour vous ? Cela signifie que si vous, chrétien, croyez que vous n’êtes PAS un Juif ou 
faisant partie de la nation physique d’Israël, vous n’êtes PAS sous la Nouvelle 
Alliance ! Vous n’êtes même pas sauvé. Et vous êtes encore dans vos péchés. 

C’est pourquoi Paul a dit aux croyants gentils à Rome : « Car celui-là n’est POINT 
Juif, qui ne l’est qu’au-dehors, et celle-là n’est point la véritable Circoncision, qui est 
faite par dehors en la chair. Mais celui-là est JUIF, qui l’est AU-DEDANS ; et la 
véritable Circoncision est celle qui est du coeur en ESPRIT, et non pas dans la lettre ; 
et la louange de ce Juif n’est point des hommes, mais de Dieu » (Romains 2:18-19). 
C’est aussi pourquoi Paul dit aux Gentils de Philippe : « Car c’est nous [remarquez le 
pluriel du pronom �nous”] qui sommes la Circoncision, nous qui servons Dieu en 
esprit, et qui nous glorifions en Jésus-Christ » (Philippiens 3:3). 

Voilà également pourquoi Paul dit aux croyants gentils de la région de la Galatie : 
« Or SI vous êtes de Christ, vous êtes DONC la SEMENCE d’Abraham, et héritiers 
selon la PROMESSE » (Galates 3:29). 

Il dit aussi aux mêmes Gentils : « Or pour nous, mes frères [vous, les Gentils et 
nous, les Juifs], nous sommes ENFANTS de la PROMESSE, ainsi qu’Isaac » (Galates 
4:28). Et ainsi, il appelle ces mêmes Gentils : « l’Israël de Dieu » (Galates 6:16). Et 
c’est pourquoi Paul dit : « Tous ceux qui sont d’Israël, ne sont PAS pourtant Israël … 
ce ne sont PAS ceux qui sont enfants de la CHAIR, qui sont enfants de Dieu. » SEULS 
« les enfants de la promesse sont réputés pour SEMENCE » (Romains 9:6-8). 

Si vous ne comprenez rien de ce qui est dit ci-haut à savoir qui est exactement 
Israël et ce qu’il n’est pas, alors considérez les paroles mêmes de Jésus dans le Livre 
de l’Apocalypse : « Je connais tes oeuvres, ton affliction et ta pauvreté (mais tu es 
riche), et le blasphème de ceux qui se disent être Juifs, et qui ne le sont POINT, mais 
qui sont la SynaGOGue de Satan … Voici, je ferai venir ceux de la SynaGOGue de 
Satan qui se disent Juifs, et ne le sont POINT, mais MENTENT ; voici, dis-je, je les 
ferai venir et se prosterner à tes pieds, et ils connaîtront que je t’aime. » (Apocalypse 
2:9 et 3:9). Saisissez-vous ? De qui parle-t-Il, pensez-vous ? 

Avant d’aller plus loin dans notre étude, nous devons clarifier une chose. Il y a un 
faux enseignement populaire qui dit que, puisque les Juifs physiques sont 
prétendument le Peuple Élu de Dieu, l’Église doit être enlevée au ciel afin que Dieu 
puisse renouveler Son programme séparé pour le Juif génétique. Je ne veux pas entrer 
dans toute la folie démentielle de la fin des temps que cette hérésie a encouragé, mais 
je vais la couper à la racine en disant ceci : Puisqu’il n’y a pas de salut en dehors de la 
croyance en Christ, les prétendus Juifs physiques ne peuvent pas et ne seront pas 
sauvés à moins qu’ils ne se repentent INDIVIDUELLEMENT, croient à l’Évangile et 
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se fassent baptiser dans l’Église par l’action du Saint-Esprit (Actes 2:38). En effet, ce 
n’est qu’ALORS qu’ils deviendront juifs et citoyens d’Israël ! 

Dans Galates 3:26-29 et dans Romains 9:6-8, Paul a manifestement déclaré qu’être 
un descendant d’Abraham par la chair ne sauve personne. En vérité, il va encore plus 
loin en proclamant que les SEULS véritables descendants d’Abraham sont ceux qui 
appartiennent à Christ par la régénérescence spirituelle. Par conséquent, dire que Dieu 
a deux peuples séparés — l’Église chrétienne et la nation physique d’Israël — est un 
MENSONGE absolu ! Le privilège testamentaire dont a joui l’Israël national en tant 
que Peuple Élu de Dieu se termina lorsque les leaders juifs « achev[èrent] de remplir 
la mesure de [leurs] pères » (Matthieu 23:32) en rejetant et crucifiant leur propre 
Messie. Jésus Se montra très explicite en déclarant que la « maison » d’Israël 
deviendrait « déserte » (Matthieu 23:37-39) et que le Royaume serait ôté aux Juifs 
comme peuple et donné à un autre peuple (Matthieu 8:10-12 ; 21:33-45, etc.). 

Paul les appelle « Israël selon la CHAIR » pour marquer la différence entre le faux 
et le vrai Israël qui est né d’après ou par l’ESPRIT. Selon la Loi de Moïse, Israël 
« selon la chair » se trouve « sous la MALÉDICTION de Dieu », comme en rend 
compte le Livre du Deutéronome (28:15-68). Et l’apôtre Paul confirme la malédiction 
dans le Nouveau Testament : « Les Juifs, qui ont même mis à mort le Seigneur Jésus, 
et leurs propres Prophètes, et qui nous ont chassés ; et qui déplaisent à Dieu, et qui 
sont ennemis de tous les hommes : nous empêchant de parler aux Gentils afin qu’ils 
soient sauvés ; comblant ainsi toujours la mesure de leurs péchés. Or la COLÈRE DE 
DIEU est parvenue sur eux jusqu’au PLUS HAUT DEGRÉ » (1 Thessaloniciens 2:14-
16). 

Ils sont ENCORE sous cette Malédiction et sous la Colère ! Ce qui arrive 
aujourd’hui dans le prétendu « Israël » est complètement antichrist et c’est ce qui va 
amener le règne de l’Antichrist. Supporter Israël « selon la chair » dans sa rébellion 
contre Dieu, c’est soutenir l’Antichrist et vous placer sous la MÊME malédiction et la 
MÊME colère que Dieu a dit, dans Sa Parole, les y avoir placés. C’est exactement ce 
que Dieu a dit au roi Josaphat lorsque ce dernier a aidé l’impie Ahab : « Et Jéhu fils 
d’Hanani le Voyant sortit au devant du Roi Josaphat, et lui dit : As-tu donc donné du 
secours au méchant, et aimes-tu ceux qui haïssent l’Eternel ? à cause de cela 
l’indignation est sur toi de par l’Eternel » (2 Chroniques 19:2). 

Les leaders évangéliques ont acheté des pleines pages d’annonce dans des journaux 
nationaux tels que le New York Times pour exprimer leur soutien à une nation 
officiellement antichriste. Antichriste ? Oui, ANTICHRISTE ! « Qui est le menteur, 
sinon celui qui nie que Jésus est le Christ ? celui-là est l’ANTICHRIST qui nie le Père 
et le Fils » (1 Jean 2:22). 

Ce qui place les États-Unis sous la colère de Dieu. N’avez-vous pas remarqué 
comme la situation des États-Unis d’Amérique est devenue catastrophique depuis 
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qu’ils ont commencé à soutenir cet état illégal et antichrist du Moyen-Orient ? Ça a 
débuté en 1948 et les USA n’ont eu que des problèmes depuis.  

Examinons maintenant la série des Écritures utilisées et tordues par des « experts 
de la fin des temps » tels qu’Hal Lindsey, Tim LaHaye et tous les chrétiens sionistes 
dans leur vain effort pour « prouver » que TOUT l’Israël national « selon la chair » 
sera sauvé dans les derniers jours. Ces Écritures se trouvent dans Romains, au 
chapitre 11, les versets 25 à 27 : 

25  Car mes frères, je ne veux pas que vous ignoriez ce mystère, afin que vous ne 
vous en fassiez pas accroire, c’est qu’il est arrivé de l’endurcissement en Israël 
dans une partie, jusqu’à ce que la plénitude des Gentils soit entrée ; 

26  Et AINSI  tout Israël sera sauvé ; selon ce qui est écrit : le Libérateur viendra 
de Sion, et il détournera de Jacob les infidélités ; 

27  Et c’est là l’alliance que je ferai avec eux, lorsque j’ôterai leurs péchés. 

Les mots sont importants. Voilà pourquoi vous devez faire bien attention et 
comprendre que Paul utilise le mot « AINSI » dans le verset 26 et qu’il n’utilise pas 
le mot « ENSUITE ». « Et AINSI  tout Israël sera sauvé. » Voici la définition du 
dictionnaire du mot « ainsi » : cela signifie « de cette façon ; de la manière 
démontrée, déclarée ou écrite ». Paul n’emploie PAS le mot « ensuite » qui veut dire : 
« après cela, puis ». La plupart des chrétiens se sont fait si bien laver le cerveau par 
l’illusion dispensationniste qu’ils lisent dans ces Écritures quelque chose qui ne s’y 
trouve pas. Ils le lisent comme si cela disait que, dans un futur plus ou moins 
rapproché, après que tous les Gentils soient entrés dans une supposée église de 
Gentils, ALORS TOUS les Juifs seront sauvés. Ce n’est PAS DU TOUT ce que 
l’apôtre Paul dit ici ! Il ne parle pas d’une époque FUTURE quelconque où tout Israël 
sera sauvé. Paul montre plutôt COMMENT  tout Israël sera sauvé et qu’au moment 
même où il parlait, Israël était déjà en train d’être sauvé, car SEULS ceux de la 
« Promesse » sont considérés comme TOUT Israël ! 

Seul celui qui « invoquera le nom du Seigneur sera sauvé » (Romains 10:13). 
Quand il dit, au verset 26, que : « le Libérateur VIENDRA DE Sion », il citait une 
prophétie de l’Ancien Testament, du Livre d’Ésaïe, au chapitre 59, dans les versets 20 
et 21, qui était encore à venir au temps où Ésaïe l’écrivit. Mais quand Paul cita ce 
passage, ici, Jésus, le Libérateur, était DÉJÀ venu et avait DÉJÀ ÉTABLI ce que 
Dieu appelait « Mon alliance », et Il avait DÉJÀ « effacé leurs péchés » à la croix. 
Paul ne prédisait PAS l’arrivé d’un quelconque futur Libérateur, ou Jésus apparaissant 
au soi-disant « Israël » de la fin des temps ou après le prétendu enlèvement pré-
tribulationiste. Il ne faisait tout simplement que soutenir son argument avec une 
Écriture qui avait DÉJÀ été accomplie. 
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Le « tout Israël » étant sauvé comprend tous ceux qui sont à Christ, Gentils comme 
Israël national. PENSEZ-y ! C’est pourquoi Paul ne commença pas son explication de 
l’identité d’Israël avant d’avoir déclaré : « tous ceux qui SONT d’Israël, ne sont pas 
POURTANT ISRAËL. » En d’autres mots, ce ne sont pas tous ceux qui sont d’Israël 
qui sont sauvés, mais ceux qui croient au Libérateur, Jésus-Christ. Si nous ajoutons la 
définition du dictionnaire du mot « ainsi » à la définition scripturale de Paul d’Israël, 
voici ce que l’apôtre dit dans Romains 11:26 : « Et AINSI  [de la manière que je vous 
l’ai démontré dans toute mon épître, ceux qui se disent �Israël” ne sont pas �l’Israël 
de Dieu”. Seuls ceux qui invoquent le nom du Seigneur sont] tout Israël [comme les 
frères gentils de Galatie qui étaient �l’Israël de Dieu” et] sera sauvé. » 

« Il est arrivé de l’endurcissement en Israël dans une PARTIE, jusqu’à ce que la 
plénitude des Gentils soit entrée. » Il y a un point à la fin de ce verset pour marquer la 
FIN de l’explication de Paul à savoir COMMENT « tout Israël » sera sauvé. Mais ce 
n’était pas suffisant pour empêcher la folie galopante de l’illusion dispensationniste 
de s’enfoncer dans le verset suivant dans l’effort de faire dire à Paul ce qu’il n’avait 
PAS dit ! Il ne dit PAS qu’une fois les Gentils censément sauvés, ALORS et 
ENSUITE tout Israël sera sauvé. Il dit que l’Israël naturel sera en partie endurci 
JUSQU’À ce que tous les Gentils qui sont destinés au salut soient sauvés, et ensuite, 
l’Israël national ne sera plus endurci. 

Mais devinez quoi ? Personne d’autre non plus ! Parce qu’au retour de Jésus-
Christ, TOUT LE MONDE VERRA qui Il est. Plus d’endurcissement pour 
PERSONNE lorsque Dieu arrachera TOUT l’endurcissement des YEUX DE TOUT 
LE MONDE ! 

De plus, vous êtes-vous déjà demandé ce que Paul voulait dire en mentionnant « la 
plénitude des Gentils soit ENTRÉE » ? « Entrée » dans quoi ? Les Gentils entreront 
dans le Royaume d’ISRAËL ! Ils sont greffés à « l’olivier franc » des « alliances et 
des promesses » données à Israël ! 

« L’Israël national » n’était pas TOTALEMENT endurci à l’époque, parce que 
l’apôtre Jacques dit qu’il y eut « des milliers de Juifs qui ont cru » (Actes 21:20).  

Il y a encore aujourd’hui des « Juifs nationaux » qui sont sauvés. Ce que fait Paul 
ici, dans Romains, chapitres 9 à 11, c’est d’expliquer à son auditoire romains/gentils 
pourquoi seule une « PARTIE » de l’Israël de chair et de sang a cru. Ils se 
demandaient : «  Si l’Évangile que tu nous prêches est vrai, Paul, et si Jésus était de la 
tribu de Juda, comme tu l’a dit (Hébreux 7:14), et que les prophéties de l’Ancien 
Testament concernent toutes Jésus comme Messie, alors comment se fait-il que la 
majorité de �l’Israël national” rejette l’Évangile et persécute les chrétiens ? Comment 
se fait-il que la plus grande partie des croyants soient des Gentils au lieu des Juifs 
(Israël national) ? » 
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Paul leur fait comprendre que ce n’est pas parce que les Gentils sont si spirituels 
que ça qu’ils ont été choisis par Dieu. C’est parce que Dieu avait endurci le cœur de 
l’Israël de chair et de sang à cause de leur incrédulité. Paul leur fait réaliser que tout 
fut fait par la grâce de Dieu. Il ne veut pas qu’ils s’enflent d’orgueil en pensant que 
Dieu les avait choisis à cause de leur propre justice ou d’une supériorité raciale qu’ils 
croyaient posséder. Et, avant tout, Paul n’établit PAS une sorte de prophétie illusoire 
dispensationniste future pour le salut total de tous les enfants CHARNELS d’Isaac, le 
« faux Israël national » qui n’est PAS « tout Israël ». 

Paul compare la relation entre le véritable Israël et le faux Israël à la relation entre 
Isaac et Ismaël. « Mais comme alors celui [Ismaël] qui était né selon la CHAIR, 
persécutait celui [Isaac] qui était né selon l’ESPRIT, il en est de même aussi 
MAINTENANT » (Galates 4:29). Paul alignait les Juifs antichrists de chair et de sang 
de son époque avec Ismaël « qui était né selon la chair ». C’est l’écho direct de 
Romains 9:8 où il dit : « que ce ne sont pas ceux qui sont enfants de la CHAIR, qui 
sont ENFANTS DE DIEU. » Et ces « enfants de la chair » ne se sont pas évaporés en 
l’an 70 apr. J.-C., lors de la destruction du Temple. Et ils ne sont pas disparus en l’an 
311 apr. J.-C. avec l’Édit de Tolérance. 

Comme dans la parabole de Jésus sur l’ivraie et le blé, où les deux poussent 
jusqu’à la moisson, le vrai Israël et le faux Israël sont encore ici. Nous voyons 
aujourd’hui que « l’endurcissement en PARTIE » survient ENCORE à l’Israël selon 
la CHAIR ; et même, nous voyons qu’ils sont ENCORE les « ennemis de 
l’Évangile ». Or, est-ce à dire que nous devons les haïr parce qu’ils sont ennemis de 
Christ et de l’Évangile ? Bien sûr que non ! Jésus nous a dit d’aimer nos ennemis. 
Mais n’allez pas croire stupidement que vos ennemis sont vos amis. Ne soyez pas 
aveugles au point de croire que les « loups en habits de brebis » sont de vraies 
brebis. Réveillez-vous ! Et écoutez les Écritures ! Arrachez vos lunettes 
dispensationnistes colorées d’illusion afin de voir la vérité de la Parole. 

La façon de Paul d’interpréter les récits de l’Ancien Testament met souvent 
l’histoire sens dessus-dessous. Chez les personnages de l’Ancien Testament, Ismaël et 
Isaac, ainsi qu’Ésaü et Jacob/Israël, les Juifs nationaux se seraient vus comme les 
bons gars de l’histoire. Ils se seraient considérés comme Isaac et Jacob. Mais Paul 
dit : « Non ! Vous êtes les mauvais garçons, et ceux que vous appelez les �chiens de 
Gentils” sont maintenant les enfants de la promesse, les enfants d’Abraham, d’Isaac et 
de Jacob. Ce sont le VRAI Israël aux yeux de Dieu. �L’Israël de Dieu” ». 

Dans Galates, Paul compare « l’Israël selon la chair » à Ismaël qui a été « rejeté » 
et « chassé », et il compare les nouveaux croyants gentils à Isaac, « la semence de la 
PROMESSE ». Dans Romains, au chapitre 9, Paul dit : « Et pour être la POSTÉRITÉ 
D’ABRAHAM, ils ne sont PAS tous ses ENFANTS ; mais il est dit : En ISAAC sera 
une POSTÉRITÉ DE TON NOM » (v. 7).  
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« C’est-à-dire, que ce ne sont PAS les ENFANTS de la CHAIR qui sont ENFANTS 
de Dieu » (v. 8). Il compare l’Israël national à « la semence de la chair », ou à Ismaël, 
alors que les croyants en Jésus sont la « semence de la promesse », ou Isaac. Paul 
poursuit dans Romains 9 en comparant l’Israël national à un autre enfant selon la 
CHAIR : Ésaü. Même si celui-ci était le fils aîné et l’héritier présomptif, il fut rejeté 
et, à la place, Jacob, dont le nom fut changé en « Israël », devint la semence promise. 
« Ainsi qu’il est écrit : j’ai aimé Jacob, et j’ai haï Esaü » (Romains 9:13). 

En résumé : Paul prend l’histoire de l’Ancien Testament au sujet d’Ismaël et Isaac, 
ainsi qu’Ésaü et Jacob, et la retourne sens dessus-dessous pour nous montrer que le 
prétendu Israël national est vraiment comme Ismaël et Ésaü, et que les nouveaux 
croyants gentils sont comme Isaac et Israël. Il appelle ces Gentils : « Juifs » ; « la 
circoncision » ; « la semence d’Abraham » ; les enfants de la promesse » et « l’Israël 
de Dieu » qui a été greffé à l’olivier franc des promesses et des alliances que Dieu fit 
avec Abraham et avec les patriarches. Donc, que se passe-t-il alors avec le prétendu 
Israël national ? Eh bien, Paul nous donne la réponse : « CHASSE la servante et son 
fils [Ismaël/Israël national] : car le fils de la servante ne sera POINT héritier avec 
le fils [Isaac/l’Église] de la femme libre » (Galates 4:30). 

Au verset 22, il est écrit qu’Abraham avait deux femmes : Agar, « l’esclave ou la 
servante » qui lui donna un fils du nom d’Ismaël, et Sarah, la « femme libre » qui lui 
donna Isaac. Paul compare Agar à la Jérusalem terrestre et charnelle et à l’Ancien 
Testament ; et il compare Sarah et Isaac à la Jérusalem céleste spirituelle et à la 
Nouvelle Alliance. La Jérusalem céleste est la mère de tous les chrétiens, comme Paul 
le dit au verset 26 : « Mais la Jérusalem d’en haut est la femme libre, et c’est la mère 
de nous tous. » 

Cette « servante » ou « esclave » qui doit être CHASSÉE, dit Paul, est la 
« Jérusalem de MAINTENANT. » Elle y était il y a 2 000 ans et elle est encore ici 
MAINTENANT avec nous. Le « fils » d’Agar inclut TOUS ceux qui recherchent pour 
« MÈRE » la Jérusalem terrestre. Si vous cherchez pour « Mère » la Jérusalem du 
Moyen-Orient et son judaïsme talmudique antichrist — et que vous vous qualifiez de 
judéo-chrétien — alors, VOUS êtes comme Ismaël, fils d’Agar. Vous n’êtes PAS 
comme Isaac, fils de Sarah et « semence de la promesse ». 

Juste au cas où vous seriez confus à propos de qui je parle, je veux dire tous les 
Juifs sionistes et leurs supporters, les chrétiens sionistes, comme ce cher John Hagee 
et tous ceux du même genre. Dieu l’a fait jadis avant l’an 70 av. J.-C. et Il est à la 
veille de le refaire. Donc, je vous pose la GROSSE question : QUI EST VOTRE 
MÈRE ? 
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APPENDICE DEUX 

Citations du Talmud 
 

Benjamin Freedman, dont on voit la photo ici, a écrit 
ce qui suit en 1954 pour le Dr David Goldstein, de 
Boston, au Massachusetts, pour expliquer l’histoire des 
Juifs khazars. Lui-même juif, Freedman s’était converti 
au christianisme [catholicisme]. Il était « du milieu » et il 
connaissait l’arnaque. Contrairement à de nombreux 
Juifs prétendument convertis au christianisme, il décida 
de suivre Jésus et combattit les « changeurs du temple ». 
Voici son exposé. À l’origine, il fut imprimé sous forme 
de brochure portant le titre de Facts are Facts (Les faits 
sont les faits) et duquel ce qui suit est un extrait. On peut trouver les écrits de 
Benjamin Freedman sur le web. 

« De la naissance de Jésus jusqu’à aujourd’hui, de tous les écrits de tous les auteurs 
de tous les temps, on n’a jamais enregistré de plus exécrables insultes, ni de plus 
odieux blasphèmes envers Jésus, les chrétiens ou la foi chrétienne que ceux qui 
jalonnent les pages de ces �63 livres” dont le texte est, nous dit-on, �le code 
juridique sur lequel se base la loi religieuse juive”, tout comme �le livre qui est 
utilisé pour la formation des rabbins”. Le caractère et les implications religieuses 
explicites et implicites du contenu du Talmud vont vous ouvrir les yeux comme 
jamais ils ne l’ont été auparavant. Le Talmud couvre d’opprobre la personne de Jésus-
Christ, les chrétiens et la foi chrétienne, en tant qu’héritage spirituel et culturel sans 
prix, d’une manière telle qu’ils ne l’ont jamais été avant et depuis que le Talmud a été 
compilé au 5e siècle. Les mots que vous allez lire sont foncièrement indécents, 
obscènes, vils et orduriers, et je vous en présente mes excuses par avance, mais ce 
sont des citations mot pour mot de la traduction intégrale officielle du Talmud en 
langue anglaise. Préparez-vous à une surprise. 

« En 1935, les grands pontes du rabbinisme international décidèrent, pour la 
première fois dans toute l’histoire du judaïsme, de publier une traduction intégrale 
officielle et annotée du Talmud et ce, en anglais. Quelle force a bien pu les conduire à 
commettre une telle faute stratégique, cela reste un mystère irrésolu. Peut-être 
n’entreprirent-ils cette traduction que parce qu’un grand nombre de « Juifs » de la 
nouvelle génération (prétendus ou autoproclamés) sont absolument incapables de 
comprendre les différentes langues anciennes utilisées dans la rédaction des 63 livres 
originaux du Talmud mis sur papier par leurs auteurs dispersés dans plusieurs 
contrées entre l’an 200 et l’an 500 apr. J.-C. 
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« La haute hiérarchie rabbinique internationale sélectionna donc les meilleurs 
érudits pour établir cette traduction officielle du Talmud en anglais. Ces savants très 
réputés rédigèrent également de nombreuses annotations officielles afin d’éclaircir la 
traduction du Talmud en anglais lorsque la chose leur semblait nécessaire. Cette 
traduction intégrale officielle du Talmud en anglais, avec ses annotations officielles, 
fut imprimée à Londres en 1935 chez Soncino Press. Elle a toujours été désignée 
depuis comme l’Édition Soncino du Talmud. On ne la tira qu’à un nombre fort 
restreint d’exemplaires et ne fut pas offerte en vente au grand public. On peut 
cependant encore trouver l’Édition Soncino du Talmud à la Bibliothèque du Congrès 
et à la bibliothèque publique de New York. J’ai eu la chance d’avoir accès à un 
exemplaire de cette édition pendant de nombreuses années, car, aujourd’hui, tous les 
exemplaires sont devenus de précieux �objets de collection”. 

« L’Édition Soncino du Talmud n’en reste pas moins une arme à doubles 
tranchants. Elle permet l’enseignement du Talmud à d’innombrables millions de 
jeunes « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) qui ne peuvent lire le Talmud dans les 
langues anciennes dont s’étaient servies les auteurs du Talmud entre l’an 200 et l’an 
500 apr. J.-C. Elle permet aussi aux chrétiens de les instruire de ce que le Talmud a à 
dire au sujet de Jésus, des chrétiens et de la foi chrétienne. Un jour, cela se retournera 
contre eux. Les chrétiens mettront sérieusement en doute l’assertion affirmant que le 
Talmud est la �sorte de livre” dans lequel apparemment Jésus �puisait les 
enseignements qui Lui auraient permis de révolutionner le monde” du point de vue 
�moral et religieux”. Le tonnerre gronde déjà ici et là. 

« Des citations scrupuleusement exactes de l’Édition Soncino du Talmud seront 
nécessaires pour illustrer l’énorme iniquité du Talmud. Je n’aurai pas à commenter les 
citations mot à mot afin de prouver ce point. Je n’éprouve pas trop de scrupules à 
vous faire parvenir ces obscénités par la poste, car l’Édition Soncino du Talmud ne 
figure pas sur la liste des envois interdits, je me suis renseigné auprès des autorités du 
Bureau de Poste américain. Quoi qu’il en soit, je vous présente à nouveau mes 
excuses pour ces termes que la nécessité seule me porte à mettre sous vos yeux. Je 
pense que vous allez me comprendre. 

« Les plus hautes autorités du monde concernant le Talmud confirment que 
l’ Édition Soncino intégrale et officielle du Talmud traduit en anglais suit les textes 
originaux avec la plus grande exactitude. Il s’agit presque d’une traduction mot à mot 
des textes originaux. Dans son célèbre classique, L’histoire du Talmud, Michael 
Rodkinson, première autorité sur le Talmud, déclare ceci, en collaboration avec le 
fameux révérend, le Dr Isaac M. Wise : 

�En conclusion du premier volume de cet ouvrage, au début du vingtième siècle, 
nous invitions le lecteur à jeter un regard sur le passé du Talmud dans lequel il 
verrait … que, non seulement le Talmud ne fut-il pas détruit, mais il fut préservé à 
un tel point que PAS UNE SEULE LETTRE N’Y MANQUE, et maintenant, IL 
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S’ÉPANOUIT À UN DEGRÉ QUE L’ON NE TROUVE PAS DANS TOUTE 
L’HISTOIRE DE SON PASSÉ … LE TALMUD EST UNE DES MERVEILLES 
DU MONDE … Durant les vingt siècles de son existence … IL A SURVÉCU 
DANS SON INTÉGRALITÉ et, non seulement la puissance de ses ennemis A 
ÉCHOUÉ QUANT À EN DÉTRUIRE MÊME UNE SEULE LIGNE, mais ils ont 
été matériellement incapables d’en affaiblir l’influence, ne serait-ce que peu de 
temps. IL DOMINE ENCORE L’ESPRIT DE TOUT UN PEUPLE QUI VÉNÈRE 
SON CONTENU COMME VÉRITÉ DIVINE … Les collèges d’enseignement du 
Talmud croissent en nombre dans presque tous les endroits où demeure Israël, 
particulièrement dans ce pays où des millions sont rassemblés pour financer les 
deux collèges, l’Hebrew Union College de Cincinnati et le Jewish Theological 
Seminary of America de New York, dans lesquels on étudie principalement le 
Talmud … Nous avons également dans nos villes des maisons d’enseignement 
(jeshibath) pour l’étude du Talmud dans le bas East Side où bon nombre de jeunes 
hommes étudient le Talmud tous les jours.” 

« Cette �vérité divine” que �tout un peuple vénère” et duquel �aucune lettre ne 
manque” et qui �s’épanouit à un degré que l’on ne trouve pas dans tout son passé” 
s’illustre par les citations intégrales additionnelles qui suivent. 

« Afin de ne rien laisser au hasard au sujet des références talmudiques faites à 
Jésus, aux chrétiens et à la foi chrétienne, je vais ci-après résumer des traductions en 
anglais à partir des textes latins du révérend Pranaïtis, Le Talmud démasqué : Les 
enseignements rabbiniques secrets concernant les chrétiens. Il faudrait trop d’espace 
pour citer ces passages mot à mot avec leurs annotations à partir de l’Édition Soncino 
anglaise. 

« Je vais d’abord résumer les références du révérend Pranaïtis se rapportant à Jésus 
dans le Talmud dans les textes originaux qu’il a traduits en latin, et du latin à 
l’anglais : 

Sanhédrin, 67a — Parle de Jésus comme du fils de Pandéra, un soldat. 

Kallah, 1b, (18b) — Illégitime et conçu durant les menstruations. 

[Note de l’éditeur : Le Talmud se vante vraiment que les Juifs on assassiné Jésus-
Christ, il n’en laisse aucun crédit aux Romains. « D’après le Talmud, Jésus a été 
exécuté par un tribunal rabbinique convenable pour idolâtrie, avoir incité d’autres 
Juifs à l’idolâtrie, et mépris envers les autorités rabbiniques. Toutes les sources juives 
classiques qui mentionnent Son exécution sont plus qu’heureuses d’en prendre la 
responsabilité ; dans le compte-rendu talmudique, les Romains ne sont même pas 
mentionnés. » – Dr Israël Shahak, Histoire juive, religion juive, pp. 97-98, 118.] 

Sanhédrin, 43a — Ils ont pendu Jésus la veille de la Pâque 
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Sanhédrin 67a — Pendu la veille de la Pâque. Toldath Jeschu. Naissance de Jésus 
relatée dans les termes les plus honteux. 

Sanhédrin, 103a — On suggère qu’il corrompt sa moralité et se déshonore. 

Sanhédrin, 107b — Séducteur, corrupteur et destructeur d’Israël. 

Zohar (III, 282) —  Jésus, mort comme une bête et enterré sous un tas de fiente. 

Hilkoth Melakhim —  Maïmonide tente de prouver que les chrétiens s’égarrent 
dans le culte de Jésus. 

Abhodah Zarah, 21a — Référence au culte de Jésus inacceptable dans les 
maisons. 

Orach Chaiim, 113 — Ne pas donner l’impression de respecter Jésus. 

Iore Dea, 150,2 — Ne pas donner par accident l’impression de respecter Jésus. 

Abhadah Zarah, 6a — C’est un faux enseignement que de rendre culte à Dieu le 
premier jour suivant le sabbat. 

Gittin, 57a — Dit que Jésus est en enfer en train de bouillir dans de « l’excrément 
chaud ». 

« Ce qui précède n’est qu’un échantillon tiré d’un enchevêtrement très compliqué 
d’anecdotes et d’enseignements, où de très nombreuses références sont obscurcies par 
des raisonnements complexes. Je vous cite ensuite quelques références ayant trait aux 
chrétiens et à la foi chrétienne, bien que pas toujours exprimées de la même manière. 
Le Talmud utilise onze noms différents pour désigner ceux qui ne suivent pas le 
Talmud, ce par quoi il faut entendre : les chrétiens. À part le terme Nostrim, provenant 
de Jésus le Nazaréen, les chrétiens se font appeler par tous les noms employés dans le 
Talmud pour désigner tous les non « Juifs » : Minim, Édom, Abhodan Zarah, Akum, 
Obhde Elilim, Nokrim, Amme Haaretz, Kuthim, Apikorosim et Goïm. En plus de 
fournir les noms par lesquels les chrétiens sont appelés dans le Talmud, les passages 
suivants indiquent de quelle façon le Talmud dépeint les chrétiens et ce que le Talmud 
dit à propos de leur culte religieux. 

Hilkhoth Maakhaloth — Les chrétiens sont des idolâtres, ne pas les fréquenter. 

Abhodah Zarah (22a) — Ne pas fréquenter les Gentils, ils répandent le sang. 

Iore Dea (153, 2) — Ne pas fréquenter les chrétiens, ils répandent le sang. 
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Abhodah Zarah (25b) — Se méfier des chrétiens lorsqu’on marche dehors avec 
eux. 

Orach Chaiim (20, 2) — Les chrétiens se déguisent pour tuer les Juifs. 

Abhodah Zarah (15b) — Suggère que les chrétiens ont des relations sexuelles 
avec les animaux. 

Abhodah Zarah (22a) — Soupçonne les chrétiens d’avoir des relations sexuelles 
avec des animaux. 

Schabbath (145b) — Les chrétiens sont impurs parce qu’ils mangent de la 
nourriture impure. 

Abhodah Zarah (22b) — Les chrétiens sont impurs parce qu’ils n’étaient pas là 
au Mont Sinaï. 

Iore Dea (198, 48) — Les femmes juives pures sont contaminées par la simple 
rencontre de chrétiens. 

Kerithuth (6b p. 78) — Les Juifs sont des humains, pas les chrétiens. 

Makkoth (7b) — On est innocent de meurtre si l’intention était de tuer un 
chrétien. 

Orach Chaiim (225, 10) — Les chrétiens et les animaux sont utilisés de manière 
équivalente dans une comparaison. 

Midrasch Talpioth (225) — Les chrétiens sont créés pour servir les Juifs de toute 
éternité. 

Orach Chaiim (57, 6a) — Les chrétiens sont plus à plaindre que des cochons 
malades. 

Zohar II (64b) — Les chrétiens idolâtres sont comparés aux vaches et aux ânes. 

Kethuboth (110b) —Le psalmiste compare les chrétiens à des bêtes impures ». 

Sanhedrin (74b) Tos. — Les rapports sexuels des chrétiens sont comme ceux des 
bêtes. 

Kethuboth (3b) — La semence des chrétiens équivaut à celle des bêtes. 

Kidduschim (68a) — Les chrétiens sont comme le peuple d’un âne. 

Eben Haezar (44, 8) — Sont nuls, les mariages entre les chrétiens et les Juifs. 
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Zohar (II, 64b) — Le taux de naissance des chrétiens doit être diminué 
matériellement. 

Zohar (I, 28b) — Les chrétiens sont les enfants du serpent et d’Ève. 

Zohar (I, 131a) — Les idolâtres (sous entendre : les chrétiens) souillent le monde. 

Emek Haschanach (17a) — L’âme des non-juifs vient de la mort et de l’ombre de 
la mort. 

Zohar (I, 46b, 47a) — L’âme des gentils est d’une origine divine impure. 

Rosch Haschanach (17a) — L’âme des non-Juifs descend en enfer. 

Iore Dea (377, 1) — Il faut remplacer les serviteurs (chrétiens) morts, comme les 
vaches ou les ânes perdus. 

Iebhammoth (61a) — Les Juifs ont droit à être appelés « hommes », pas les 
chrétiens. 

Abhodah Zarah (14b) Toseph — Il est interdit de vendre des œuvres religieuses 
aux chrétiens. 

Abhodah Zarah (78) — Les églises chrétiennes sont des lieux d’idolâtrie. 

Iore Dea (142, 10) — Il faut toujours rester loin des églises. 

Iore Dea (142, 15) — Il ne faut pas écouter la musique des églises, ni regarder ses 
idoles. 

Iore Dea (143, 1) — On ne doit pas reconstruire des bâtiments détruits à proximité 
d’une Église. 

Hilkoth Abh. Zar (10b) —  Les Juifs ne doivent pas revendre des calices aux 
chrétiens, même s’ils sont brisés. 

Chullin (91b) — Les Juifs possèdent une dignité dont même un ange ne dispose 
pas. 

Sanhedrin (58b) — Frapper un Israélite, c’est comme gifler la face de Dieu lui-
même. 

Chagigah (15b) — Un Juif est toujours considéré comme bon, en dépit des péchés 
qu’il peut commettre.  

Gittin (62a) — Un Juif reste loin de la maison d’un chrétien un jour de fête. 

Choschen Ham. (26, 1) — Un Juif ne doit pas poursuivre en justice dans un 
tribunal chrétien, devant un juge chrétien, ou par des lois chrétiennes. 
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Choschen Ham (34, 19) — Les chrétiens et les serviteurs ne peuvent pas 
témoigner lors d’un procès. 

Iore Dea (112, 1) — Ne pas manger avec les chrétiens, cela engendre la 
familiarité. 

Abhodah Zarah (35b) — Ne pas boire du lait tiré par un chrétien. 

Iore dea (178, 1) — Ne jamais imiter les coutumes des chrétiens, même 
simplement par la coiffure. 

Abhodah Zarah (72b) — Il faut jeter le vin s’il a été touché par un chrétien. 

Iore Dea (120, 1) — La vaisselle achetée à des chrétiens doit être jetée. 

Abhodah Zarah (2a) — Il faut stopper tout contact avec les chrétiens trois jours 
avant le début de l’une de leurs fêtes. 

Abhodah Zarah (78c) — Les fêtes de ceux qui suivent Jésus sont de l’idolâtrie. 

Iore Dea (139, 1) — Il est interdit d’avoir le moindre contact avec les idoles 
qu’utilisent les chrétiens pour leur culte. 

Abhodah Zarah (14b) — Il est interdit de vendre aux chrétiens des articles qu’ils 
pourraient utiliser pour leur culte. 

Iore Dea (151, 1) H. — Ne pas vendre de l’eau à un chrétien, s’il va l’utiliser pour 
un baptême. 

Abhodah Zarah (2a, 1) — Ne faire aucun commerce avec les chrétiens pendant 
leurs jours de fête. 

Abhodah Zarah (1, 2) — Maintenant il est permis de faire commerce avec les 
chrétiens lors de ces jours-là. 

Abhodah Zarah (2aT) — Commercer avec les chrétiens parce qu’ils ont de 
l’argent. 

Iore Dea (148, 5) — S’il est connu qu’un chrétien n’est pas pratiquant, on peut lui 
envoyer des cadeaux. 

Hilkoth Akum (IX, 2) —  Il ne faut envoyer de présent à un chrétien que s’il est 
irréligieux. 

Iore Dea (81, 7 Ha) — On doit éviter les nourrices chrétiennes, car elles sont 
dangereuses. 

Iore Dea (153, 1 H) — Les nourrices chrétiennes conduisent les enfants à 
l’hérésie. 
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Iore Dea (155, 1) — Éviter les médecins chrétiens qui ne sont pas très bien connus 
du voisinage. 

Peaschim (25a) — Il faut éviter l’aide médicale des idolâtres (sous-entendu des 
chrétiens). 

Iore Dea (156, 1) — Ne pas aller chez un barbier chrétien, à moins d’être 
accompagné par un Juif. 

Abhodah Zarah (26a) — Ne pas recourir à une sage femme chrétienne qui, une 
fois seule, s’avère dangereuse. 

Zohar (1, 25b) — Ceux qui font du bien à un chrétien ne se relèveront pas des 
morts. 

Hilkoth Akum (X, 6) — On peut aider les chrétiens dans le besoin, si cela nous 
évite des ennuis par la suite. 

Iore Dea (148, 12 H) — On peut prétendre se réjouir avec les chrétiens pendant 
leurs fêtes, si cela permet de cacher notre haine. 

Abhodah Zarah (20a) — Ne jamais faire la louange d’un chrétien, de peur qu’il 
ne la croie. 

Iore Dea (151, 14) — Il est interdit de concourir à la gloire d’un chrétien. 

Hilkoth Akum (V, 12) —  Citation de l’écriture, pour appuyer l’interdit concernant 
toute mention du nom du Dieu chrétien. 

Iore Dea (146, 15) — Démontrer son mépris pour les articles religieux chrétiens. 

Iore Dea (147, 5) — Il faut railler les objets du culte chrétien sans les désirer. 

Hilkoth Akum (X, 5) — Pas de présents aux chrétiens, seulement à ceux qui se 
font juifs. 

Iore Dea (151, 11) — Il est interdit de faire un présent à un chrétien, cela 
encourage l’amitié. 

Iore Dea (335, 43) — L’exil pour le Juif qui vent sa ferme à un chrétien. 

Iore Dea (154, 2) — Il est interdit d’enseigner un métier à un chrétien. 

Babha Bathra (54b) — La propriété d’un chrétien appartient au premier Juif qui 
la réclame. 

Choschen Ham (183, 7) — Si par erreur un chrétien rend trop d’argent, il faut le 
garder. 
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Choschen Ham (226, 1) — Les Juifs peuvent garder sans s’en inquiéter les 
affaires perdues par un chrétien. 

Babha Kama (113b) — Il est permis de tromper les chrétiens. 

Choschen Ham (183, 7) — Des Juifs qui trompent un chrétien doivent se partager 
le bénéfice équitablement. 

Choschen Ham (156, 5) — Les clients chrétiens possédés par un Juif ne doivent 
pas être démarchés par un autre Juif. 

Iore Dea (157, 2) H — On peut tromper les chrétiens qui croient aux principes de 
la foi chrétienne. 

Abhodah Zarah (54a) — L’usure peut être pratiquée sur les chrétiens, ou sur les 
apostats. 

Iore Dea (159, 1) — Il est aujourd’hui autorisé de prêter de l’argent avec intérêt à 
un chrétien. Ce droit est accordé dans n’importe quelle circonstance. 

Babha Kama (113a) — Les Juifs peuvent mentir et se parjurer, si c’est pour 
condamner un chrétien. 

Babha Kama (113b) — Le nom de Dieu n’est pas profané quand le mensonge a 
été fait à un chrétien. 

Kallah (1b, p.18) — Le Juif peut se parjurer la conscience claire. 

Schabbouth Hag. (6d) — Les Juifs peuvent jurer faussement en utilisant des 
phrases à double sens, ou tout autre subterfuge. 

Zohar (1, 160a) — Les Juifs doivent en permanence tenter de tromper les 
chrétiens. 

Iore Dea (158, 1) — Il ne faut jamais guérir un chrétien, à moins que cela ne le 
transforme en un ennemi d’Israël. 

Orach Cahiim (330, 2) — Il est interdit de procéder à l’accouchement d’une 
chrétienne le samedi. 

Choschen Ham. (425, 5) — À moins qu’un chrétien ne croit en la Torah, ne pas 
empêcher sa mort.  

Iore Dea (158, 1) — En ce qui concerne les chrétiens qui ne sont pas des ennemis, 
un Juif ne doit néanmoins pas intervenir pour les prévenir d’une menace mortelle. 

Hilkkoth Akum (X, 1) —  Ne pas sauver les chrétiens en danger de mort. 

Choschen Ham (386, 10) — Un espion doit être tué avant même qu’il ne se 
confesse. 
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Abhodah Zorah (26b) — Ceux qui voudraient changer de religion doivent être 
jetés au fond d’un puits, et oubliés. 

Choschen Ham (388, 15) — Il faut tuer ceux qui donneraient l’argent des 
Israélites à des chrétiens. 

Sanhedrin (59a) — Les Goïm qui chercheraient à découvrir les secrets de la Loi 
d’Israël, commettent un crime qui réclame la peine de mort. 

Hilkhoth Akum (X, 2) —  Les Juifs baptisés doivent être mis à mort. 

Iore Dea (158, 2) Hag. — Il faut abattre les renégats qui se sont tournés vers les 
rituels chrétiens. 

Choschen Ham (425, 5) — Ceux qui ne croient pas en la Torah doivent être tués. 

Hilkhoth tesch. (III, 8) —  Les chrétiens et les autres nient la Loi de la Torah. 

Zohar (I, 25a) — Les chrétiens doivent être exterminés, car ce sont des idolâtres. 

Zohar (II, 19a) — La captivité des Juifs prendra fin lorsque les princes chrétiens 
seront morts. 

Zohar (I, 219b) — Les princes chrétiens sont des idolâtres, ils doivent mourir. 

Obadiam — Quand Rome sera détruite, Israël sera racheté. 

Abhodah Zarah (26b) T. — « Même le meilleur des Goïm devrait être abattu. » 

Sepher Or Israel (177b) — Si un Juif tue un chrétien, ce n’est pas un péché. 

Ialkut Simoni (245c) — Répandre le sang des impies est un sacrifice agréable à 
Dieu. 

Zohar (II, 43a) — L’extermination des chrétiens est un sacrifice nécessaire. 

Zohar (L, 28b, 39a) — Les meilleures places dans les Cieux sont pour ceux qui 
tuent les idolâtres. 

Hilkhoth Akum (X, 1) —  Ne passez aucun accord avec un chrétien, et ne 
manifestez jamais de pitié envers un chrétien. 

Hilkhoth Akum (X, 1) —  Soit les détourner de leurs idoles, soit les abattre. 

Hilkhoth Akum (X, 7) —  Où les Juifs sont fortement installés, il ne faut plus 
tolérer la présence des idolâtres. 

Choschen Ham (338, 16) — Tous les habitants d’une ville doivent contribuer aux 
frais nécessaires à l’élimination d’un traître parmi eux. 
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Pesachim (49b) — Pas besoin de prière lors d’une décapitation un jour de sabbat. 

Schabbath (118a) — Faire des prières pour se sauver de la punition lors de la 
venue du Messie. 

« Voici maintenant des idées et des pratiques sexuelles bizarres et totalement 
perverses décrites dans l’Édition Soncino du Talmud dont les citations y sont tirées 
directement : 

SANHÉDRIN, 55b : « Une petite fille de trois ans et un jour peut être acquise en 
mariage par coït, et si le frère de son défunt mari cohabite avec elle, elle devient à 
lui (2). On peut se rendre coupable d’adultère au travers elle (3), (si elle a ses 
menstruations) elle souille celui avec qui elle a une relation, et lui à son tour souille 
ce sur quoi il couche, comme un vêtement sur lequel on s’étend (quelqu’un affligé 
d’une gonorrhée) (4). » (L’accentuation est dans le texte original de l’Édition 
Soncino, Éd.) 

(Annotations) « (2) Son épouse n’en retire aucun plaisir, et ainsi il n’y a pas de 
division. (3) Une variante de ce passage est : �Y a-t-il une chose qui soit permise à 
un Juif et qui soit interdite à un païen ? Le rapport sexuel par voies qui ne sont pas 
naturelles est permis à un Juif. (4) En considérant les deux en même temps, la 
dernière comme illustration de la première, on apprend que la peine relative à la 
violation du commandement : �À sa femme, oui, mais pas à la femme de son 
voisin,” ne s’applique que pour les rapports naturels, mais pas pour les rapports qui 
ne sont pas naturels. » (Accentuation dans l’original, Éd.) 

SANHÉDRIN 69a : « �Un homme” ; de là, je sais que la loi ne se rapporte qu’à un 
homme : mais d’où puis-je savoir ce qu’il en est d’un enfant âgé de neuf ans et un 
jour et capable de relations sexuelles ? du verset : Et �si un homme” ? (2) Il 
répondit : �Un mineur de cet âge peut produire de la semence, mais ne peut pas 
engendrer avec elle, car elle est comme la semence des céréales qui ne sont pas aux 
deux tiers de leur croissance” (3). » 

(Annotations) : « (2) �Et” (*) indique une extension de la loi et s’interprète ici par 
l’inclusion d’un mineur âgé de neuf ans et un jour. (3) De telles céréales 
contiennent des graines, mais si on les sème, elles ne produiront rien. » 

SANHÉDRIN 69b : « Nos rabbins ont enseigné ce qui suit : Si une femme batifole de 
manière obscène avec son jeune fils (un mineur), et que celui-ci passe à la première 
phase des rapports sexuels avec elle, Beth Shammaï dit qu’il la rend ainsi inapte au 
sacerdoce (1). Beth Hillel déclare qu’elle l’est encore … Tous s’entendent pour 
dire que le rapport sexuel que fait un garçon de neuf ans et un jour est un vrai 
rapport sexuel, alors que celui d’un garçon âgé de moins de huit ans ne l’est pas 
(2) ; leur désaccord ne porte que sur le cas d’un garçon de huit ans. 
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(Annotations) : « (1) C’est-à-dire qu’elle devient une prostituée qu’un prêtre ne peut 
pas marier (Lév. XXL,7.). (2) donc, que s’il est âgé de neuf ans et un jour, ou plus, 
Beth Hillel s’accorde pour dire qu’elle est impropre à la prêtrise ; alors que s’il a 
moins de huit ans, Beth Shammaï pense qu’elle est apte à la prêtrise. » 

KETHUBOTH, 5b : « On posa la question suivante : Est-il autorisé (15) d’accomplir 
le premier acte conjugal le jour du sabbat ? (16) Est-ce que le sang (dans l’utérus) 
s’y est accumulé naturellement (17) ou est-ce le résultat d’une blessure ? (18). 

(Annotations) : « (15) Litt., �Qu’en est-il… ?” (16) Quand cette relation n’a pu être 
accomplie avant le sabbat (Tosaf). (17) Et alors le rapport serait autorisé, puisque 
le sang coule de son propre fait, aucune blessure n’ayant été faite. (18) Litt., �ou 
bien est-ce blessé ?” Et alors le rapport serait interdit. » 

KETHUBOTH, 10a-10b : « Un homme se présenta à Rabban Gamaliel, fils de rabbin 
(et) lui dit, �Mon maître, j’ai eu un rapport (avec ma nouvelle épouse) et je n’ai 
pas trouvé de sang”. Elle (la femme) : �Mon maître, je suis encore vierge.” Il leur 
dit (alors) : �Amenez-moi deux servantes, l’une (qui soit) vierge et une qui a eu un 
rapport avec un homme.” Ils lui amenèrent (les deux servantes) et il les fit asseoir 
sur un tonneau de vin. (Dans le cas de) celle qui n’était plus vierge, l’odeur (1) 
passait au travers (2). (Dans le cas de) la vierge, l’odeur ne passait pas au travers 
(3). (Alors) il plaça celle-ci (la jeune épouse) aussi (sur le tonneau de vin), et 
l’odeur (4) ne passa pas au travers elle. (Alors) il (5) dit à l’homme (6) : �Va, et 
sois heureux dans ton union” (7). Mais il aurait dû examiner la femme tout au 
début (8). 

(Annotations) : « (1) C’est-à-dire, l’odeur du vin. (2) On pouvait sentir l’odeur du vin 
dans la bouche de la femme (Rashi). (3) On ne pouvait pas sentir l’odeur du vin 
dans la bouche. (4) C’est-à-dire, l’odeur du vin. (5) Rabban Gamaliel. (6) À 
l’époux. (7) Le test a démontré que la femme était vierge. (8) Pourquoi lui a-t-il 
fallu qu’il commence l’expérience avec les deux servantes ? » 

KETHUBOTH, 11a-11b) : « Rabba a dit que cela voulait dire (5) : �Quand un 
homme adulte a des rapports avec une petite fille, ce n’est rien, car quand la petite 
fille est plus jeune que ça (6), c’est comme si on lui mettait un doigt dans l’œil (7), 
mais quand un petit garçon a des rapports avec une femme adulte, il la rend comme 
‘une fille qui se blesse avec un morceau de bois.’” » 

(Annotations) : « (5) Litt., �ça disait ceci”. (6) Litt., �ici”, c’est-à-dire, moins de 
trois ans. (7) Les larmes reviennent toujours dans les yeux, de même, la virginité 
revient à une petite fille de moins de trois ans. » 
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KETHUBOTH, 11a-11b : « Rab Juda a dit que Rab avait dit : �Un petit garçon qui a 
des rapports avec une femme adulte la rend (comme si elle) se blessait avec un 
morceau de bois (1). » 

(Annotations) : « (1) Même si les rapports avec un petit garçon ne sont pas considérés 
comme un acte sexuel, la femme se fait néanmoins blesser par lui comme par un 
morceau de bois. » 

HAYORATH, 4a : « Nous avons appris : (LA LOI CONCERNANT LA FEMME 
MENSTRUÉE SE TROUVE DANS LA TORAH (13), MAIS SI UN HOMME A 
DES RAPPORTS SEXUELS AVEC UNE FEMME QUI ATTEND UN JOUR 
CORRESPONDANT À UNE JOURNÉE, IL EST EXEMPTÉ. Mais pourquoi ? 
(14). (La loi concernant) une femme qui attend un jour correspondant à une 
journée est assurément mentionnée dans les Écritures. Il a découvert la nudité de la 
source de son sang. (15) Mais il est sûrement écrit (1) : Ils ont pu légiférer à savoir 
que, dans la manière naturelle, même la première étape des contacts est interdite 
(2) ; et que, dans une manière qui n’est pas naturelle, toutefois, c’est permis (que la 
règle peut avoir été permise) (3), même de la façon naturelle (4) en prétextant (que 
l’interdiction de) la première étape (5) ne se réfère qu’à une femme ayant ses 
règles (6). Et si vous préférez, je puis dire : La règle aurait dû être qu’une femme 
n’est pas considérée zabah (7) sauf dans la journée, parce qu’il est écrit �tous les 
jours de son flux” (8). [L’accentuation apparaît dans l’Édition Soncino, Éd.] 

(Annotations) : « (13) Lév. 15:28. (14) Cf. supra p. 17, note 10. Puisqu’elle est 
considérée comme impure dans la Bible, comment se fait-il qu’un tribunal ait 
légiféré à l’effet que celui qui a des rapports sexuels avec elle est exempté ? (15) 
Lév. 20:18. (1) Ibidem 13. Le pluriel �xxxx” (caractères hébreux, Éd.) implique 
les relations naturelles et non naturelles. (2) Pourquoi alors le cas d’une �femme 
qui attend un jour correspondant à une journée” est-il donné comme illustration, 
alors que le cas d’une femme ayant ses menstruations, déjà mentionné, fournirait la 
même illustration. (3) La première étape des rapports. (4) Dans le cas de celle �qui 
attend un jour correspondant à une journée” ; seul le coït est interdit dans son cas. 
(5) Cf. Lév. 20:18. (6) Permettant ainsi un acte interdit que les Sadducéens 
n’admettent pas. (7) Une femme qui a un flux de sang en dehors de la période 
habituelle des ses règles et sujette à certaines lois sur l’impureté et la purification 
(Lév. 15:26ff). (8) Lév. 25:26. L’insistance étant faite sur le mot �jours”. » 

ABODAH ZARAH, 36b-37a : « Rabbi Naham ben Isaac a dit : �Au sujet d’un enfant 
païen, ils ont déclaré qu’avoir des relations sexuelles avec lui peut causer une 
souillure par l’émission de son sperme (2), et qu’un enfant israélite ne devrait pas 
s’accoutumer à commettre l’acte de pédérastie avec lui … À partir de quel âge un 
enfant païen cause-t-il la souillure par l’émission de son sperme ? Dès neuf ans et 
un jour, (37a) car du moment où il est capable d’acte sexuel, il souille en répandant 
son sperme.” Rabina a dit : �Par conséquent on peut en conclure qu’une fille 
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païenne (communique la souillure) à partir de l’âge de trois ans et un jour, car du 
moment où elle est capable d’acte sexuel, elle peut dès lors souiller par son flux”. » 

(Annotations) : « (2) Bien que l’enfant païen ne souffre d’aucun écoulement 
séminal. » 

SOTAH, 26b : « Papa a dit : �Cela exclut un animal, car il n’y a pas d’adultère dans 
une relation sexuelle avec un animal” (4). Raba de Parazika (5) demanda à Rabbi 
Ashi, �Où est la déclaration que firent les rabbins disant qu’il n’y a pas d’adultère 
dans une relation sexuelle avec un animal ?” Parce qu’il est écrit : �Tu 
n’apporteras point dans la maison de l’Éternel ton Dieu le salaire d’une prostituée, 
ni le prix d’un chien, etc.” (6) et on a enseigné : Le salaire d’un chien (7) et le 
salaire d’une prostituée (8) sont acceptables, comme il est dit : L’un et l’autre (9) – 
les deux (les textes spécifiques sont abominations) mais pas les quatre (10) … 
comme de coucher avec l’humanité. (11). Mais, dit Raba, cela exclut le cas où il la 
met en garde contre le contact des corps (12). Abaye lui dit, �Ce n’est qu’un acte 
obscène (et pas de l’adultère) et le Tout-Miséricordieux interdit-il (une femme à 
sont mari) pour un acte obscène ? (13) » [L’accentuation se trouve dans le texte 
original, Éd.] 

(Annotations) : « (4) Elle ne devrait pas être interdite à son mari pour un tel acte. (5) 
Farausag, près de Bagdad, v. BB (Éd. Soncino) p. 15, note 4. On le distingue du 
rabbin qui, avant lui, portait ce nom. (6) Deutéronome 23:18. (7) L’argent donné 
par un homme à une prostituée pour qu’elle ait des relations sexuelles avec son 
chien. Ce genre de relation n’est pas légalement un adultère. (8) Si un homme avait 
une esclave qui était une prostituée et qu’il l’a échangée contre un animal, celui-ci 
peut servir d’offrande. (9) Sont des abominations contre l’Éternel (ibidem). (10) 
C.-à-d., les deux autres mentionnés par le rabbin. (11) Dans Nombres v. 13, 
puisque la loi s’applique à un homme impuissant. (12) Lévitique 18:22. Le mot 
traduit par �coucher” est au pluriel et on l’explique comme indiquant aussi les 
relations contre nature.. (13) Avec l’autre homme, bien qu’il n’y ait pas de coït 
véritable. » [L’accentuation apparaît dans l’Édition Soncino originale, Éd.] 

YEBAMOTH, 55b : « Raba dit : �Dans quel but le Tout-Miséricordieux a-t-il écrit 
‘charnellement’ en relation avec la femme esclave désignée (9), la femme mariée 
(10) et une sotah (11) ? C’est qu’en relation avec la femme esclave désignée (cela 
est requis) comme on vient de l’expliquer (12). En relation avec une femme 
mariée, cela exclut les rapports sexuels effectués avec un membre mou (13). C’est 
une interprétation satisfaisante en accord avec le point de vue de celui qui soutient 
que si l’on cohabite de manière interdite avec un membre de sa parenté en ayant un 
sexe mou, l’on est exonéré (14) ; que peut-on dire, toutefois, selon celui qui 
soutient que (pour une telle action, on est) coupable ? L’exclusion a plutôt rapport 
avec la relation sexuelle avec une femme morte (15). Puisqu’on doit avoir présumé 
qu’une femme mariée demeure, même après sa mort, un membre de sa parenté 
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(16), l’individu devrait être coupable pour avoir eu (des relations sexuelles avec) 
elle (et pour cela) avec une femme mariée et, par conséquent, on nous dit (qu’il est 
éxonéré). » 

(Annotations) : « (9) Lévitique 19:20. (10) Ibid. 18:20. (11) Nombres 5:13. (12) 
SUPRA 55a. (13) Puisque qu’aucune fertilisation ne peut avoir lieu. (14) SHEBU., 
18a, SANH., 55a. (15) Même si elle meurt en tant que femme mariée. (16) Dans 
Lévitique 21:2, où le texte énumère la parenté décédée par laquelle un prêtre peut 
se souiller. Comme l’a expliqué supra 22b, son parent se réfère à sa femme. » 
[L’accentuation se trouve dans l’Édition Soncino originale, Éd.] 

YEBAMOTH, 103a-103b : « Lorsque le serpent copula avec Ève (14) en toute 
animalité. L’animalité des Israélites (15) qui se tenaient au Mont Sinaï (16) s’arrêta 
là, l’animalité des idolâtres qui ne se tenaient pas au Mont Sinaï demeura. » 

(Annotations) : « (14) Au jardin d’Éden, selon la tradition. (15) C.-à-d., l’espèce 
humaine. (16) Et vécurent l’expérience de l’influence purificatrice de la Révélation 
divine. » 

YEBAMOTH, 63a : « Rabbi Éléazar déclare plus loin : �Que veut dire l’Écriture : 
‘Celle-ci enfin est os de mes os et chair de ma chair’ (5) ? Cela veut dire qu’Adam 
eut des relations sexuelles avec toutes les bêtes et tous les animaux, mais qu’il ne 
trouva aucune satisfaction tant qu’il n’habitat pas avec Ève.” » 

(Annotations) : « (5) Genèse 2:23, l’emphase est mise sur �Celle-ci enfin.” » 
[L’accentuation apparaît dans l’Édition Soncino originale, Éd.] 

YEBAMOTH, 60b : « Ainsi que l’a raconté Rabbi Josué ben Lévi : �Il y avait une 
ville en Terre d’Israël où la légitimité des habitants était discutée, et le rabbin 
envoya Rabbi Ramanos qui mena une enquête et y vit la fille d’un prosélyte (13) 
qui était âgée de moins de trois ans et un jour” (14), et Rabbi déclara qu’elle 
pouvait vivre avec un prêtre (15). » 

(Annotations) : « (13) Une prosélyte âgée de moins de trois ans et un jour peut marier 
un prêtre. (14) Et fut mariée à un prêtre. (15) C.-à-d. qu’il lui fut permis de 
continuer à vivre avec son mari. » 

YEBAMOTH, 59b : « Rabbi Shimi ben Hiyya déclara : �Une femme qui a eu des 
relations sexuelles avec une bête peut marier un prêtre” (4). De même, il a été 
enseigné : �Une femme qui a eu des relations sexuelles avec ce qui n’est pas un 
être humain (5), bien qu’elle soit par conséquent sujette à subir la lapidation (6), 
est néanmoins éligible au mariage avec un prêtre (7).” » 

(Annotations) : « (4) Même un Grand Prêtre. La conséquence d’une telle relation n’est 
vue que comme une simple blessure et le jugement qui ne considère pas disqualifié 
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un hymen accidentellement rompu ne le fait pas davantage pour ce genre de 
relation. (5) Une bête. (6) Si le péché a été commis en présence de témoins après 
des avertissements dûment servis. (7) En l’absence de témoins et 
d’avertissements. » 

YEBAMOTH, 12b : « Rabbi Bebai raconta devant Rabbi Naham : �Trois (catégorie 
de) femmes peuvent (7) utiliser un absorbant (8) dans leurs relations maritales (9), 
une mineure, une femme enceinte et une nourrice. La mineure (10) parce que 
(autrement) elle pourrait (11) devenir enceinte, et elle risquerait de mourir … Et 
quel est l’âge d’une mineure comme elle ? (14). De onze ans et un jour à douze ans 
et un jour. Celle qui est en dessous (15) ou au-dessus de cet âge (16) doit mener sa 
relation sexuelle maritale de la façon habituelle.” » 

(Annotations) : « (7) (ainsi que Rashi. R. Tam ; �devraient utiliser”, v. Tosaf s.v.). (8) 
De la laine duveteuse ou du lin. (9) Pour empêcher la conception. (10) Peut 
employer un absorbant. (11) Litt., �peut-être”. (14) Qui est capable de concevoir 
mais se met ainsi en danger de mort. (15) Quand aucune conception n’est possible. 
(16) Quand la grossesse s’avère sans danger. » 

YEBAMOTH, 59b : « Lorsque Rabbi Dimi arriva (8), il raconta : �Un jour, il arriva à 
Haitalu (9) qu’alors qu’une jeune femme balayait le plancher (10), un chien du 
village (11) la prit par derrière (12) et Rabbi lui permit de se marier à un prêtre.” 
Samuel ajouta : �Même un Grand Prêtre”. » 

(Annotations) : (8) De la Palestine à Babylone. (9) (Terme babylonien pour Aitulu, 
ville moderne d’Aiterun, au nord-ouest de Kadesh, voir S. Klein, Beitrage, p. 47). 
(10) Litt., �maison”. (11) Ou �gros chien de chasse” (Rashi), �chien féroce” 
(Jast.), �petit chien sauvage” (Aruk). (12) Cas de relation contre nature. » 

KETHUBOTH, 6b : « Il lui dit : �Pas comme ces Babyloniens qui n’ont pas le talent 
de remuer de côté (7), mais certains ont le talent de remuer de côté (8). S’il en est 
ainsi (9), alors pourquoi (donner raison de) ‘s’inquiéter’ ? (10) – pour quelqu’un 
qui n’a pas ce talent. (Alors) il nous faut lui dire : À celui qui a le talent, il lui est 
permis (d’avoir la première relation un jour de sabbat), à celui qui ne l’a pas c’est 
défendu ? La plupart (des gens) ont ce talent” (11). Raba, fils de Rabbi Hanan, dit à 
Abaye : �Si tel était le cas, alors à quoi bon (avoir) le serviteur (12) et pourquoi 
(avoir) le drap ?” (13). Il (Abaye) lui dit : �(Le serviteur et le drap sont 
nécessaires) parce que l’époux verrait peut-être (les marques de la virginité de son 
épouse) et les détruirait (14).” » 

(Annotations) : « (7) C.-à-d., avoir une relation avec une vierge sans provoquer de 
saignement. (8) Ainsi, aucun sang ne sort et le �coupez-lui la tête et ne le laissez 
pas mourir” n’a pas lieu d’être appliqué. (9) Si le jeune époux a le talent de 
�remuer sur les côtés”. (10) Il n’a pas à s’inquiéter au sujet de la relation et il se 
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devra de lire la Shema concernant pareille inquiétude. (11) Par conséquent, le 
principe concernant �coupez-lui la tête et ne le laissez pas mourir” ne s’applique 
pas en tant que loi. (12) Le serviteur témoigne, en cas de besoin, de la virginité de 
la jeune mariée. Voir infra 12a. Si le jeune marié agit de manière à ne pas 
provoquer de saignement, le serviteur ne pourra pas attester de la virginité. (13) 
Pour fournir des preuves de la virginité de la jeune mariée. Cf. Deutéronome 
22:17. (14) Il peut survenir qu’il agisse de manière normale et provoque le 
saignement, mais il détruira les marques et soutiendra que la jeune épouse n’était 
pas vierge ; pour cette raison, les précautions mentionnées ci-haut sont nécessaires. 
Si, toutefois, il remue de côté et porte de fausses accusations en regard de la 
virginité de la jeune épouse, celle-ci peut ainsi plaider qu’elle est encore vierge 
(Rashi). » 

Ensuite, il y a le Kol Nidre 

« Un des outils les plus pratiques fournis par les « Sages » talmudiques pour 
compenser les lois mosaïques contre les faux serments se trouve dans le livre 
talmudique de Nedarim (Vœux), et on le met en pratique annuellement dans toutes les 
synagogues du monde sous le nom de Kol Nidre (tous les vœux). 

« On retrouve le texte du Kol Nidre dans l’Encyclopédie juive. Par trois fois, le 
Chantre, au son d’une musique qui ressemble à une mélopée mélodieuse sans âge, 
entonne pompeusement les mots : �Tous les vœux, obligations, serments … qu’on les 
appelle �konam”, �konas” ou par un autre nom, que nous puissions prendre, jurer ou 
engager, ou par lequel nous puissions être lié, à partir de ce Jour des Expiations 
jusqu’au prochain (dont nous attendons l’heureuse venue), nous nous en repentons. 
Puissent-ils être jugés absous, pardonnés, annulés et rendus sans effet … Les vœux ne 
seront pas considérés des vœux, les obligations ne seront pas reconnues obligatoires et 
les serments ne seront pas des serments.” » 

« La réponse confirmée de la Congrégation est typique de la mauvaise utilisation 
judaïque blasphématoire de la Bible. Par trois fois, on chante un verset du Livre des 
Nombres. Il concerne en fait le devoir d’une congrégation qui a violé les lois de Dieu, 
par ignorance, de se repentir et déclare :  

« Et il sera pardonné à toute l’assemblée d’Israël, et à l’étranger qui séjourne chez 
lui, en voyant que tout le peuple était dans l’ignorance. » 

« Voici une situation talmudique typique : En toute connaissance de cause et à 
l’avance, chaque parcelle de vérité doit être rejetée, avec support religieux. Un verset 
scriptural n’ayant pourtant aucun rapport est employé comme justification. 
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« Concernant le Kol Nidre, non seulement n’y a-t-il pas de repentir, comme 
demandé dans la Bible, mais un désaveu flagrant et une annulation sans détour des 
serments solennels pendant toute l’année à venir. 

« Le texte du Kol Nidre apparaît également à l’intérieur du Talmud, dans le Livre 
de Nedarim, 23a. La Mishna talmudique déclare : �TOUS LES VŒUX QUE L’ON 
POURRAIT ÊTRE AMENÉ À FAIRE DANS LE FUTUR SERONT NULS. SES 
VŒUX DEVIENNENT ALORS INVALIDES POURVU QU’IL SE RAPPELLE DE 
CELA AU MOMENT DU VŒU.” On répète le Kol Nidre à la page suivante. En ne 
tenant pas compte de �l’intermède” hors propos concernant un homme mangeant 
avec son ami, nous pouvons lire dans l’annotation :  

« Cela a pu servir de soutien à la coutume de réciter le Kol Nidre (formule de 
dispensation des vœux) précédant le Service du Soir du Jour des Expiations … 
Mais le Kol Nidre, comme partie du rituel, est postérieur au Talmud … (alors que) 
la loi de révocation par avance ne fut pas rendue publique. » 

« Toutefois, ce désaveu par avance des vœux et des sanctions pour parjure fut 
connu à diverses époques. Le compte-rendu de l’Encyclopédie juive au sujet du Kol 
Nidre raconte comment cette pratique de révocation de tous les vœux à faire un an 
d’avance était utilisée dans les pays européens afin de rendre sans valeur les vœux 
d’un Juif. A notre époque, cependant, et puisque nous avons été tenus dans 
l’ignorance en ce qui a trait au Kol Nidre et ce qu’il signifie, ces vœux-là, peu importe 
leur invalidité, sont bêtement acceptés dans nos tribunaux. » 

[Note de l’Éditeur : La dernière ligne veut dire que ces maîtres de la séduction 
sont maintenant en contrôle de la planète et ont tissé une toile de totale supercherie 
pour prendre votre esprit au piège. Si, en tant que prétendu « chrétien » sioniste, vous 
soutenez ces antichrists, vous êtes aussi coupables qu’eux, sinon plus.] 


